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Le centre-ville est souvent le théâtre d’incidents violents. La semaine dernière, à l’angle des rues Saint-
Hubert et Sainte-Catherine, un sans-abri a été battu par quatre hommes et un squeegee a été poignardé...
sans compter les arrestations pour vol de vélo, vente de stupéfiants, escarmouches. En fait, raconte
Patrick Lagacé, qui a passé la nuit à l’angle des rues Saint-Hubert et Sainte-Catherine – accompagné
par le photographe David Boily –, si cette intersection pouvait parler, voici ce qu’elle aurait à raconter...
Texte et photos en pagesA8 etA9.

Centre-ville Si la rue pouvait parler...
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LE BONHEUR SONDAGE CROP—LA PRESSE

Heureux ou
malheureux?
61%
des gens se disent
tout à fait satisfaits
de leur vie.

Et 35% en sont plutôt
satisfaits. Mais les plus pau-
vres et les moins scolarisés
se montrent neuf fois plus
mécontents (9% le sont)
que les plus riches.

37%
des hommes
voudraient changer
leur vie,

comparativement à 29% des
femmes. C’est aussi le cas de
49% des anglophones ou
allophones. Seulement 29%
des francophones souhaitent la
même chose.

1/7
Environ une per-
sonne sur sept (14%)
a l’impression de ne
pas être assez gâtée
par la vie.

Cette proportion monte à plus de
29% chez les moins scolarisés et
à 26% chez les plus pauvres. Les
55 ans et plus sont plus suscepti-
bles de se dire frustrés (17%) que
les 18-34 ans (11%).

Portraits du bonheur

PAS LE TEMPS
D’ÊTREHEUREUX
MARIE-CLAUDE LORTIE

C
e n’est pas l ’a rgent ,
c’est le temps qui fait le
bonheur. Et plus d’un
Québécois sur quatre

trouve qu’il en manque.
Selon un nouveau sondage

CROP— La Pre s s e , 28% des
Québécois estiment que pour être
plus heureux, il leur faudrait plus
de temps. De tous les facteurs qui
manquent à leur bonheur, c’est
celui qui a le plus d’importance.

Les gens qui souhaitent avoir
plus de temps sont plus nombreux
que ceux qui aimeraient une
meilleure santé (22%), plus d’ar-
gent (16%), plus d’amis (6%) ou
même plus d’amour (8%).

«Si l’argent nous permet de
faire des choses qui nous rendent
heureux, comme aller en voyage,
c’est super», explique Nathalie
Bourdelais, une mère de famille
qui a laissé un emploi très sûr dans
une grande école montréalaise, il
y a un an, pour lancer son propre
service de coaching scolaire.

Mais pour le bonheur, expli-
que-t-elle, il faut du temps et la
liberté de l’organiser comme on
veut. «Dans ma nouvelle vie, c’est
ça que j’ai trouvé, et je dirais que
j’ai augmenté mon bonheur d’un
bon 40%.»

Ce manque de temps ne semble
pas lié nécessairement à la course
folle des parents de jeunes enfants,
mais bien à l’importance générale
accordée à la place du travail dans
la vie. Ainsi, même les 18-34 ans
(40% d’entre eux), aimeraient
avoir plus de temps, un souhait
que l’on croyait réservé aux jeunes
familles alors que 34% des 35 à 54
ans voudraient plus d’heures dans
leurs semaines.

Et le manque de temps ennuie
particulièrement les Québécois
des classes moyennes et supérieu-
res, puisque 44% des gens dont
le revenu annuel est de plus de
60 000$ affirment que le temps
manque à leur bonheur. Et dans la
même veine, plus on a étudié, plus
on manque de minutes.

Des gens heureux
De façon générale, nous dit le

sondage, les Québécois sont heu-
reux. Environ les deux tiers des
gens sont «tout à fait satisfaits»
de leur vie (plus de femmes que

d’hommes, plus de gens des cam-
pagnes que des villes) et un tiers
«plutôt satisfaits».

Mais ça ne veut pas dire que
tout est parfait. «Quand on pose
d’autres questions, il y a des nuan-
ces», explique Claude Gauthier,
vice-président chez CROP.

Ainsi, 14% des gens regardent
autour d’eux, se comparent et
trouvent que les autres ont l’air
plus gâtés par la vie. Et le tiers des
répondants ont déclaré que s’ils
pouvaient changer des choses à leur
vie, ils le feraient.

«Nous sommes le peuple de
l’ovation. Nous sommes joyeux, ça
c’est clair. Mais sommes-nous réel-
lement heureux?» demande Anne
Darche, ex-publicitaire.

Chose certaine, les Québécois
n’associent pas d’emblée argent et
bonheur. Même si 16% des répon-
dants affirment que plus d’argent
les rendraitplusheureux(aprèsplus
de temps et une meilleure santé),
seulement 1% des gens associent
l’argent au bonheur. Les Québécois

voient en outre la consommation
et la publicité comme des facteurs
irritants majeurs: 22% des répon-
dants ont identifié la surconsom-
mation quand on leur a demandé
ce qui les agaçait le plus dans la vie.
(Vingt pour cent ont, là aussi, parlé
du manque de temps.) Et 15% ont
dit que c’était la publicité.

«La prudence en matière de
consommation est une tendance
assez généralisée dans la popula-
tion, quel que soit le groupe d’âge»,
explique Céline Berre, vice-prési-
dente chez CROP. Elle observe une

évolution de cette attitude depuis
environ cinq ans, dans la foulée des
préoccupations environnementales
notamment.

Selon notre sondage, la surcon-
sommation agace particulièrement
les femmes et les francophones. Et
prèsduquartdes55ansetplus trou-
vent qu’il y a abus de publicité.

Sources du bonheur
De façon très classique, les

Québécois ont répondu que la

famille (33%) et la santé (24%)
étaient les ingrédients les plus
indispensables du bonheur.

Mais saviez-vous que même
si, en moyenne, seulement 15%
des gens croient que l’amour est
la première raison du bonheur,
la proportion est deux fois plus
élevée chez les hommes (19%)
que chez les femmes?

Pierre Côté, le fondateur de
l’ Indice relati f de bonheur,
un organisme qui sonde les
Québécois, explique que les
hommes accordent une impor-

tance nettement plus grande
au sexe, ce qu’ils ont peut-
être inclus dans la catégorie
« amour» du sondage. «Et
les femmes sont plus nom-
breuses à se dire capables
d’être heureuses sans vie

amoureuse satisfaisante », note
M. Côté.

En revanche, la santé est par-
ticulièrement importante pour
les femmes. Tout comme pour
les gens de l’extérieur de la
région de Montréal et les 55 ans
et plus.

Et à Montréal, on valorise plus
l’amitié qu’ailleurs.

Finalement, seulement 1%
des gens trouvent que le travail
est la source du bonheur…

Les Québécois sont-ils heureux ? Ils le seraient plus s’ils avaient plus de temps, révèle notre sondage exclusif CROP—La Presse. Mais cer-
tains préféreraient avoir plus d’argent. Est-ce que consommer toujours plus empêche d’apprécier la vie ? Un psychologue britannique en est
convaincu. Premier volet d’une série de deux sur la recette du bonheur.

MÉTHODOLOGIE : Les résultats du sondage reposent sur 1001 entrevues téléphoniques effectuées du 13 au 23 septembre 2007 dans le cadre d’un sondage omnibus CROP-express. D’un point de vue statistique, un échantillon de cette taille est précis à trois points près, 19 fois sur 20.
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«Nous sommes le peuple de l’ovation. Nous sommes joyeux,
ça c’est clair.Mais sommes-nous réellement heureux?»

DIANECHÊNEVERT >
47 ans, mère de deux enfants, dont un atteint de paralysie cérébrale, et
fondatrice de la maison de répit Philou pour enfants handicapés.
A quitté le milieu des communications dans les grandes entrepri-
ses pour démarrer son propre projet: unemaison d’aide.

LE BONHEURC’EST :
• ne pas s’en faire avec des banalités;
• quelque chose que l’on construit ;
• un travail qui nous remplit ;
• prendre des risques;
• avoir des projets;
• voir les autres heureux autour de soi ;
• quelque chose que l’on trouve caché derrière
le malheur, parfois, car le malheur permet
d’apprécier le bonheur.

PHOTO IVANOH DEMERS, LA PRESSE ©
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JOHN-HUGOTREMBLAY
31 ans, chômeur sans souci financier à la
recherche du job idéal dans son domaine (le
droit et la finance).

Trouve le bonheur au quotidien, en faisant
des choses comme aider sa voisine, une
dame âgée, à vendre sesmeubles sur eBay.

LE BONHEUR, C’EST :
• ne pas avoir de comptes à rendre;
• faire plaisir aux autres;
• faire quelque chose qui nous remplit ;
• apprécier ce qu’on a;
• contribuer à quelque chose par son travail.

Le bonheur : à New York on le cherche,
à Copenhague, on l’a trouvé

LE BONHEUR SONDAGE CROP—LA PRESSE

28%
des gens trouvent que le manque de
temps nuit à leur bonheur. Les autres
aimeraient surtout avoir une meilleure
santé (22%). Plus d’argent (16%). Plus
d’amour (8%). Plus d’amis (6%). Ou
encore un meilleur travail (6%).

4X
Quatre fois plus de jeunes (40%)
que de vieux (11%) rêvent d’avoir plus
de temps. Les revenus douillets et les
longues études alimentent aussi ce rêve.

40%
des 55 ans et plus voudraient avoir
une meilleure santé, comparativement à
11% des plus jeunes.

13%
des non-francophones rêvent d’un
meilleur travail, comparativement à 5%
des francophones.

Ce qui rend heureux

2X
Deux fois plus d’hommes
(19%) que de femmes
(10%) associent surtout
le bonheur à l’amour.

20% des gens très scolarisés font la même
équation, comparativement à 5% des gens qui
n’ont pas dépassé l’école primaire.

1/3
Une personne
sur trois chez
les 55 ans et
plus fait rimer
bonheur et
santé.

C’est aussi le cas de
29% des femmes
(comparativement à
19% des hommes).
Et de 26% des
francophones (17%
des anglophones/
allophones). La famille
est deux fois plus
susceptible de primer
chez les plus riches
(42%) que chez les plus
pauvres (23%).

Ce qui nuit
au bonheur

33%
Viennent ensuite la santé (24%), l’amour (15%), et l’amitié (7%). Loin derrière,
l’argent et le travail font le bonheur de seulement 1% des répondants.

des gens associent
principalement le bonheur
à la famille.

MARIE-CLAUDE LORTIE

Avez-vous l’impression que la pub propose
desimagesdebonheur?Quevousêtesmoins
richeetmoinsheureuxquevosvoisins?Que
le bonheur vous glisse des mains?

Alors peut-être souffrez-vous de ce que
le psychologue britannique Oliver James
appelle l’affluenza, un faux virus mais un
vrai problème qui contamine certaines
populations plus que d’autres.

«L’affluenza», explique M. James en
entrevue – c’est aussi le titre de son der-
nier livre – s’en prend à ceux qui choi-
sissent, en gros, de participer à fond à la
course à la consommation, au pouvoir et
à la célébrité proposée par la civilisation
occidentale. Celle qui nous propose des
pistes de bonheur à travers l’achat d’un
iPod, une tenue Donna Karan ou un
lifting.

À force de participer à cette course et de
se comparer à des modèles inatteignables,
explique le psychologue, les citoyens
deviennent incapables d’apprécier ce
qu’ils ont, toujours pris dans une quête
dont l’objectif leur échappe sans cesse.
Bref, rien pour être heureux.

Dans son livre, M. James ne s’inquiète
pas du cas particulier du Canada et
identifie plutôt New York comme un des
points de départ du virus et le Danemark
comme un des pays les mieux protégés
contre le virus (deux endroits dont nous
vous parlerons demain). Mais en entre-
vue, il rappelle que les Canadiens vivent
près des États-Unis et ne sont pas à l’abri
des pressions culturelles de nos voisins.

Le Canada se classe généralement assez
bien sur les échelles de bonheur – sou-
vent entre la septième et la dixième 10e –,
mais il reçoit une moins bonne note que
de petits pays comme l’Autriche ou le
Danemark.

Et les Québécois?
Selon Pierre Côté, un spécialiste en

communication et en marketing qui a
créé un «indice relatif de bonheur», les

Québécois sont au milieu de l’échelle
canadienne côté bonheur. Plus heu-
reux que les riches Albertains, mais
moins que les habitants du discret
Nouveau-Brunswick.

Mais à quel point sont-ils immunisés
contre l’affluenza?

Selon notre sondage CROP, les
Québécois ne lient pas étroitement argent
et bonheur. En outre, la consommation
effrénée les inquiète.

«Avant, j’étais moins heureux et je
consommais plus», explique John-Hugo
Tremblay, qui n’a pas de souci finan-
cier. «Puis je suis tombé très malade et
j’ai passé deux années sans rien; je me

trouvais très bien, poursuit-il. Quand on
n’a pas quelque chose, on le veut, mais
quand on l’a, on n’en profite pas. Alors
finalement, j’en veux le moins possible.»

L’argent fait quandmême le bonheur
L’argent et la consommation ne sont

pas totalement étrangers au bonheur. La
clé est dans notre capacité d’apprécier ce
qu’il nous apporte, estime Oliver James.
Une opinion que partage tout à fait
Nathalie Bourdelais.

«S’il nous permet de faire des choses
qui nous rendent heureux, comme aller
en voyage, c’est super», explique Mme

Bourdelais, une mère de famille qui a
laissé un emploi très sûr dans une grande
école montréalaise, il y a deux ans, pour
lancer son propre service de coaching sco-
laire. «Mais il y aussi des choses comme
la liberté, dit-il. La liberté de passer du
temps avec les gens qu’on aime, de faire
les choses qu’on aime. L’argent peut
apporter des choses agréables, mais on
peut aussi les remplacer par d’autres cho-

ses qui ne coûtent rien. Et le bonheur est
là pareil.»

Selon un des plus grands spécialistes
mondiaux du bonheur, Ruut Veenhoven,
de l’Université Érasme, à Rotterdam, l’ar-
gent joue un rôle de base pour la mise en
place des conditions gagnantes pour le
bonheur. «L’argent ne fait pas le bonheur,
mais les gens sont plus heureux dans les
pays riches, dit-il en entrevue. Sommes-
nous plus heureux à cause des biens de
consommation? Un peu quand même.»

Enoutre,ajouteleprofesseurVeenhoven,
l’humain a besoin de défis pour être
heureux et vivre dans une économie de
marché qui offre des défis modérés. «La

clé est d’avoir une société où beau-
coup de gens aiment leur travail.
Celui-ci est une façon de subvenir à
ses besoins, mais c’est aussi un peu
comme un sport.» On y est heureux
si on peut marquer des points.

Cela dit, l’investissement dans le
travail et la quête d’argent peuvent

déraper. Selon M. Veenhoven, cette quête
attire ceux qui ne savent pas nécessai-
rement ce qu’ils veulent. «Ce sont ces
incertains que ciblent la publicité et le
marketing.» Et c’est leur incertitude qui
est ainsi nourrie.

«Sauf que ce matérialisme est attirant,
parce que cela offre des balises claires
pour mesurer un certain succès», ajoute
Chris Peterson, professeur de psychologie
à l’Université du Michigan et spécialiste
du bonheur.

Diane Chênevert, maman d’un fils
lourdement handicapé et fondatrice de la
maison de répit Philou, croit quant à elle
que le bonheur se cache parfois derrière
un petit peu demalheur car c’est un excel-
lent remède contre, justement, la quête du
superficiel.

«Je sais que je suis plus heureuse que
bien des gens que je connais. Ce n’est
pas compliqué, je ne m’en fais pas avec
des banalités. Le bonheur, ça se construit
simplement: tu regardes ce que t’as de
bon et tu le mets ensemble.»

Le bonheur habite-t-il
près de chez vous?

« Le bonheur, ça se construit
simplement: tu regardes ce que t’as
de bon et tu lemets ensemble. »

NATHALIE BOURDELAIS >
38 ans, mère de deux jeunes enfants,
coach scolaire et adepte de la simplicité
volontaire.

A quitté un emploi très sûr dans une
grande école pour lancer son propre
service de coaching scolaire.

LE BONHEUR, C’EST :
• ma bulle familiale;
• passer un dimanche en pyjama à jouer
à des jeux de société en mangeant de la
nourriture pas politiquement correcte;

• la liberté d’organiser ma vie;
• pouvoir prendre le temps de bien faire
les choses avec les gens qui comptent
pour moi.

PHOTO IVANOH DEMERS, LA PRESSE ©

À LIRE DEMAIN
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*Les offres de location-bail sont faites par Honda Services Financiers Inc., sur acceptation du crédit. Cette offre porte sur le véhicule neuf 2008 mentionné ci-après. Période de location de 48 mois. Pour le véhicule, est identifié : a) le paiement mensuel, b) le montant initial requis ou échange équivalent, c) le montant au terme de la location. Coupé Accord EX (modèle CS1178J) : a) 298 $, b) 6 212 $, c) 20 516 $. Taux de financement à la location d’une Accord 2008 : 6,9 % jusqu’à 48 mois. Franchise de kilométrage de 96 000 km; frais de 0,12 $ le kilomètre excédentaire. Transport et préparation inclus en location seulement.
Frais de publication, taxes, immatriculation, assurance et frais d’administration en sus. Le prix de location des concessionnaires peut être inférieur. **Valide sur le coupé V6 seulement (modèle CS2188JN). Photo à titre indicatif. Voyez votre concessionnaire pour plus de détails. Valide seulement chez vos concessionnaires participants. Offre d’une durée limitée sujette à changement sans préavis par le manufacturier.

L’Accord 2008. Totalement redessinée.

Équipement de série**

> Moteur 6 cylindres VTECMD de 268 chevaux
> Roues en alliage de 18 pouces
> Suspension de type sport
> Structure de carrosserie ACEMC

> Système d’assistance à la stabilité du véhicule (VSAMD)
> Boîte manuelle à 6 vitesses à rapports rapprochés

L’Association des concessionnaires Honda du Québec
Pour obtenir l’adresse d’un concessionnaire près de chez vous, visitez honda.ca ou composez le 1 888 9-HONDA-9.
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Prix de location à partir de

par mois/48 mois
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À
l ’unanimité ou pres-
que, vous m’avez trouvé
pourri, voire pathétique
lors de mon passage à

l’émission de Desautels jeudi
après-midi. Même si je ne l’ai
pas écoutée – par lâcheté plus
que par désintérêt –, je partage
entièrement votre opinion, j’y
fus lamentable, je n’avais rien à
répondre à Frosi qui me rentrait
dedans allégrement en tapant et
retapant sur son clou : vous avez
fait une job de cul dans le dos-
sier Jeanson, monsieur le chro-
niqueur. Que vouliez-vous que
je lui réponde à part : Euh, oui,
c’est vrai ? Mon grand tort a été
de tenter de m’expliquer, never,
never explain.

Je ne peux même pas avoir de
regrets, personne ne m’a tordu le
bras pour aller à cette émission
(une de mes préférées !), je m’y
suis précipité de mon plein gré
pour des raisons qui n’ont rien
avoir avec Jeanson, des raisons
que, pour une fois, je vais garder
pour moi.

Anyway, il est sain de temps
en temps de se faire servir sa
propre médecine, comme je le dis
souvent aux gens qui se plaignent

parce que je viens de leur donner
du bâton : arrêtez donc de gein-
dre, vous n’en mourrez pas.

Je n’en suis pas mort. Et cela
a fait plaisir à tellement de gens.
Allez, je ne découvre pas qu’ici et
là on m’exècre, je le savais déjà. Je
découvre tout de même, avec un
certain effarement, dans quelques
courriels marqués d’une agressi-
vité haineuse, qu’ici et là, on me
tient pour rien de plus que de la
charogne faisandée.

Je suis sincèrement étonné
de susciter des sentiments aussi
excessifs, moi qui me trouve
moyen en tout, modéré par pru-
dence, tiède de sentiment, middle
of the road pour le goût, incapa-
ble de haïr qui que ce soit bien
que j’hayisse – ce n’est pas le
même verbe – bien que j’ayisse
un peu tout le monde c’est vrai,
en particulier les 20 000 matantes
qui s’apprêtent à m’écrire, drette-
là, ben moi, M. Foglia, je vous
z’èèèèèème.

L’ARBRE – Il y a dans mon
bois un érable gigantesque que
la foudre a fauché à 15 pieds du
sol voilà déjà bien des années.

L’énorme fût a pourri debout,
tors et tourmenté, sculpture
minéralisée dans laquelle je crois
reconnaître la physionomie de
ma mère. J’emporte souvent un
livre pour lire près de là, souvent
Pessoa qui parle bien des arbres,
ou Gracq qui parle bien de tout,
aussi Ossip Mandelstam, deux
robustes tilleuls que l’âge avaient ren-
dus sourds levaient dans la cour leurs
fourches sombres (tiré du Voyage en
Arménie).

De ce fût pourri part une bran-
che unique, bras qui n’en finit
pas de s’étirer à l’horizontale et
sur lequel j’ai déjà surpris des
bébés ratons en train de se cou-
railler. Cette branche plus ou
moins pourrie se ramifie d’une
autre plus petite qui porte des
feuilles.

Ma question : comment la bran-
che pourrie d’un tronc presque
désagrégé peut-elle vivre encore
en son extrémité ? Ou si vous
préférez : pourquoi la mort nous
inquiète-t-elle à ce point puis-
que tant par nos racines pour-
ries qu’en nos extrémités la vie
continuera?

LAPINS – Quand j’étais petit,
tous les dimanches, on mangeait
un lapin qui se dit coniglio en ita-
lien, coniglio arrosto. Mon père le
tuait le samedi en le levant par les
pattes arrière d’une main, le lapin
redressait la tête, du tranchant de
l’autre main mon père lui assé-
nait un coup dans le cou, le lapin
assommé était suspendu à deux
crochets et aussitôt saigné, le

sang pissait dans un bol. La lame
du couteau glissait ensuite le long
du ventre qui s’ouvrait sous la
pression des entrailles fumantes
dont mon père ôtait le foie. Je le
mangeais comme ça frais, à peine
passé dans la padella, c’était pour
me donner des forces, disait ma
mère. Le lendemain mon père
se réservait la tête, mangeait les
yeux qu’il sortait de leur orbite
à la pointe du couteau. T’en veux
un?

Je voulais bien. Ça ne goûtait
rien, mais c’était amusant et ça
écoeurait ma soeur.

Le semaine dernière, grand
spécial lapin dans notre cahier
bouffe. Je commence à lire : du
lapin nous prenions autrefois la
petite queue velue pour en faire un
porte-clés.

Attends là, vous êtes des barba-
res ou quoi?

LES PROFS – Elle est prof de
musique dans une école qui
accueille des élèves en concen-
t ra t ion-musique . Cou r s de
théorie, de solfège, instrument
principal, instrument secondaire.
Aujourd’hui cours de théorie, elle
leur explique que la beauté passe
par la rigueur. En musique sur-
tout. Le regard de la prof se porte
sur Léa qui travaille depuis trois
semaines un texte difficile de
Bach, une mécanique impitoya-
ble pour les deux mains, la prof
l’a entendue l’autre jour, la petite
s’en tire bien. La prof lui sourit.
Léa, dans cette école de merde,
c’est du pur bonheur.

Léa est unique ou presque.
Léa est noyée dans la masse

des élèves qui ont choisi le
chant populaire. L’école est
pleine de chanteurs et chanteu-
ses qui rêvent d’être remarqués
par Josélito Michaud. Quand ils
chantent Brel c’est toujours La
Quête, jamais La ville s’endormait.
Quand ils chantent Desjardins
c’est toujours Tu m’aimes-tu avec
la même intonation, le même
phrasé trembloté que lorsqu’ils
chantent l’impossible étoile.
Entre eux les profs de musique
les appellent les guidounes.
Sont à gifler mais moins que
leurs parents.

Il est prof je ne sais pas où,
je ne sais même pas de quoi.
Depuis des années il m’écrit
que la réforme n’est pas une si
mauvaise affaire, qu’elle est une
tentative ratée, mais une tenta-
tive quand même pour sauver ce
qui peut encore être sauvé de la
paresse. Au contraire de la prof
de musique, il soutient qu’il
faut laisser Léa avec les guidou-
nes. Qu’il faut arrêter d’écrémer
pour envoyer les meilleurs dans
des programmes spéciaux, que
lorsque les nuls se retrouvent
entre nuls ils deviennent encore
plus nuls. Que partis comme on
est là, on s’en va, la pédale au
fond, vers un monde adéquiste.

Les profs sont de formidables
chroniqueurs de l’avenir. I ls
nous disent que les adultes de
demain confondront le manque
et le vide, le sombre et l’obscur,
l’absence et le désir, l’estime de
soi et la merde de brontosaure.

La haine
PIERRE
FOGLIA
CHRONIQUE
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FANNIE OLIVIER
LA PRESSE CANADIENNE

Trente et un des ponts et viaducs
dont l’inspection a été requise par
la commission Johnson devront
être remplacés ou réparés, alors
que le ministère des Transports
a complété l’évaluation de 75 des
135 structures potentiellement
problématiques.

Le Ministère a dévoilé hier les
résultats de la deuxième des trois
étapes d’évaluation des 135 structu-
res à dalle épaisse pleine sans arma-
ture de cisaillement du Québec.

Des 55 ponts et viaducs nou-
vellement évalués, 21 nécessitent
une «intervention permanente»,
soit des travaux majeurs ou le
remplacement de la structure, et
cinq autres pourraient avoir besoin
d’une intervention qui reste encore
à déterminer.

À cela s’ajoutent les 10 structu-
res nécessitant des travaux ou un
remplacement déterminés par la
première inspection. «Ce sont des
interventions qui devront être fai-
tes à très court terme», a soutenu
la ministre des Transports, Julie

Boulet, en entrevue à La Presse
Canadienne hier soir.

«Les remplacements demande-
ront un peu plus de temps, parce

que ça prend des plans et devis,
mais l’étaiement ou le renforcement
peuvent se faire assez rapidement»,
a-t-elle ajouté.

Selon la ministre, la troisième
et dernière étape d’inspection des
135 structures devrait être terminée
avant la fin du mois d’octobre.

Le coût total de l’évaluation de
ces structures, dont 80% s’effectue
dans le secteur privé, devrait s’éle-
ver à 3,5 millions de dollars.

Quatre des 75 structures inspec-
tées jusqu’à présent sont actuel-
lement fermées à la circulation.
Elles se situent sur le chemin du
Roy à Magog, sur la route 112 à
Stukely-Sud, sur la route 132 à
Carleton-sur-Mer et sur le rang de
la Savane à Richelieu. La ministre
affirme que les travaux de trois de
ces structures commenceront dès le
printemps 2008.

Mme Boulet ne se dit pas surprise
par le nombre de ponts et de via-
ducs dont l’inspection révèle qu’ils
sont en mauvais état. «On sait que
notre parc de structures est vieillis-
sant au Québec. Oui, on s’attendait
à ce qu’il y ait des interventions»,
a-t-elle affirmé, ajoutant que l’ins-
pection de 80% des 135 structures
était déjà prévue dans le plan quin-
quennal 2008-2013 du ministère
des Transports.

Avec la révélation du deuxième
état de la situation des 135 struc-
tures à dalle épaisse, 31 des ponts
et viaducs qui avaient fait l’objet
d’interdictions de charge sont
désormais libres de passage pour
les véhicules lourds.

La ministre se veut rassurante à
cet effet. «Nous n’avons fait aucun
compromis et nous sommes là
pour assurer la sécurité des usa-
gers. Les ponts sur lesquels nous
avons levé les interdictions de
charges sont totalement sécuritai-
res», a-t-elle dit.

La Commission d’enquête sur
l’effondrement du viaduc de la
Concorde avait demandé l’examen
de tous les ponts et viaducs dotés
d’une dalle de béton épaisse.

Ponts et viaducs problématiques

40% des structures inspectées
sont à réparer ou à remplacer

PHOTO ARMAND TROTTIER, LA PRESSE ©

Des structures déjà examinées, plusieurs doivent subir des réparations majeures ou même être carrément remplacées.
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Nous apportonsun tout petitchangement à votrecarte de débit.

Voici la puce .

C’est quoi exactement ? Il s’agit d’une technologie intégrée qui rendra
un système déjà sécurisé encore plus sécuritaire.

Ça va être compliqué ? Pas du tout. Aux points de vente, vous insérez
simplement votre carte de débit et suivez les directives.

Vous aurez toujours besoin de votre NIP que vous devez garder secret.

, vous en entendrez de plus en plus
parler par le biais de vos institutions financières. Avec plus de 55 000
guichets automatiques, 590 000 terminaux aux points de vente et
environ 22 millions de détenteurs de cartes, une certaine période de
transition est à prévoir avant que le tout soit complété. Même si c’est
beaucoup de travail pour nous, ce n’est qu’un tout petit changement
pour vous. Si petit que vous le remarquerez à peine.

Pour en savoir plus, veuillez visiter

- Quotidiennement, simplement.

puceInterac.ca

– Aussi petit que ça :
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ACTUALITÉS

J’
ai eu le plaisir de parti-
ciper la semaine dernière
à une conférence orga-
nisée par l’Université

d’Ottawa au cours de laquelle
nous étions, les autres partici-
pants et moi, invités à répondre
à la question : Les gouverne-
ments minoritaires servent-ils
bien les Canadiens ?

Pour Mel Cappe, ancien gref-
fier du Conseil privé sous le
régime Chrétien (l’équivalent
du sous-ministre du premier
ministre à Ottawa) et maintenant
directeur de l’Institut de recher-
che en politique publique, la
réponse est clairement non, notre
système politique étant conçu
pour les majorités (je résume ici,
évidemment).

Pour ma consœur du Devoir,
Manon Cornellier, la réponse
était plus nuancée (comme tou-
jours avec Manon). Selon elle, la
réponse peut être, selon les cir-
constances, oui, non, peut-être ou
ça dépend.

Ce à quoi j’ai ajouté : on verra,
notant que notre expérience dans
cette très nouvelle ère de gou-
vernements minoritaires est trop
courte pour poser un jugement
définitif. Ma position se rappro-
che de celle de M. Cappe, quoi-
que d’un point de vue strictement
québécois , le gouvernement
minoritaire de Stephen Harper a
plutôt bien servi les intérêts du
Québec à ce jour.

Nous étions tous trois d’accord
sur un point, toutefois : notre sys-
tème parlementaire, qui favorise
l’affrontement plutôt que la négo-
ciation, et l’absence de culture de
la coalition politique condamnent
les gouvernements minoritaires à
survivre de trimestre en trimestre

tout en maintenant un climat de
tension électorale perpétuelle.

Notre Parlement est à l’image
de notre sport national : il est très
macho. L’idée maîtresse est de
compter plus de buts que l’adver-
saire, de donner plus de mises en
échec et même de laisser tomber
les gants quand le maniement
de la rondelle ne suffit plus. Pas
étonnant que les quatre partis
aux Communes (c’est vrai aussi
pour les trois partis à l’Assemblée
nationale) aient tant de mal à
s’ajuster aux nouvelles règles.

Vous les avez tous entendus
dire, au lendemain des élections,
qu’ils veulent d’abord et avant tout
faire fonctionner le Parlement.
Dans les faits, ils ne collaborent

pas par conviction politique, ils
plient par faiblesse électorale. Ils
ne cherchent pas tant à faire fonc-
tionner le Parlement qu’à éviter
des élections.

On se retrouve donc avec des
gouvernements qui refusent de
négocier et avec des partis de l’op-
position qui rejettent la balance
du pouvoir.

Nous ne pourrions avoir une
meilleure illustration de cet état
de fait qu’en ce moment. Le gou-
vernement annonce que son dis-
cours du Trône sera à prendre ou
à laisser ; l’opposition y va d’exi-
gences non négociables ou, dans
le cas des libéraux, cherche une

stratégie de repli pour éviter les
élections sans perdre la face.

Dans tous les cas, personne
n’évoque la solution mitoyenne de
la négociation et du compromis.

Ce nouveau psychodrame qui
nous conduira vraisemblablement
à des élections juste avant Noël ne
se joue donc pas sur ce que les
différents partis politiques ont
à offrir aux électeurs, mais bien
sur des considérations stratégi-
ques, sur l’état de l’organisation
électorale et sur la faiblesse des
adversaires.

Impossible, dans les circons-
tances, de faire fonctionner le
Parlement, en effet. Alors, donc,
puisqu’il le faut, allons-y, on
laisse tomber les gants encore
une fois.

Coderre le martyr
Le gouvernement conservateur
savait depuis des semaines que
le député libéral et critique
en matière de défense, Denis
Coderre, voulait faire une visite
en Afghanistan. Le bureau du

premier ministre et celui du
ministre de la Défense, Peter
MacKay, avaient décidé, pour des
raisons purement politiques, de
ne pas aider M. Coderre à orga-
niser ce voyage, sachant fort bien
que le bouillant député tenterait
d’utiliser son séjour à des fins
partisanes.

Erreur. En faisant eux-mêmes
de la petite politique, les conser-
vateurs récoltent exactement ce
qu’ils voulaient éviter : Denis
Coderre a attiré toute l’attention
médiatique sur sa visite et, en
plus, il a l’air d’un martyr de la
liberté d’expression bâillonné par
un gouvernement autoritariste.

Denis Coderre en martyr,
faut le faire ! MM. Harper et
MacKay pensa ient-i ls qu’i l
allait se dégonfler ? C’est bien
mal connaître M. Coderre. Il va
se rendre en Afghanistan sur
le pouce, s’il le faut. Il va se
déguiser avec une burqa pare-
balles pour se rendre devant la
première caméra disponible à
Kandahar.

Il aurait été plus judicieux
d’organiser une petite visite gui-
dée pour un groupe de députés,
incluant le critique libéral…

Charest par-ci,
Charest par-là
Le message de Jean Charest
passe mal, mais ce n’est certes
pas faute d’essayer. Depuis août,
le premier ministre est de toutes
les annonces, de tous les événe-
ments politiques, sociaux, com-
munautaires et même sportifs.

Il fait maintenant de la radio
le dimanche matin sur le 98,5
FM, en plus de répondre à vos

questions sur son site internet.
Environ 50 000 personnes visi-
tent le site chaque mois et plu-
sieurs y déposent une question.
C’est le service de communica-
tions du premier ministre qui
répond par écrit à l’immense
majorité des questions, mais
celui-ci s’assoit à son bureau
aux 10 jours devant une caméra
pour enregistrer des réponses
diffusées ensuite sur son site.

Les sujets sont illimités, allant
des problèmes dans les hôpitaux
aux baisses d’impôts et à l’état
des routes en passant par les
accommodements raisonnables.
Ou encore des questions fonda-

mentales, comme pourquoi ne
peut-on pas, au Québec, avoir
une plaque d’immatriculation
personnalisée…

Faut ce qu’il faut. On ne pourra
pas reprocher à Jean Charest de
ne pas faire des efforts de com-
munication. Si le message ne
passe toujours pas, après tout
ça, les libéraux verront qu’ils
ont vraiment un problème de
«vendeur ».

Pigeons voyageurs
La direction d’Aéroports de
Montréal (ADM) vient de donner
un nouveau sens à l’expression
pigeon voyageur.

Les pigeons, c’est nous, uti-
lisateurs de l’aéroport Dorval-
Trudeau. ADM a en effet décidé
de nous plumer, pour chaque
départ, de 5 $ de plus en frais
d’améliorations aéroportuaires
(qui passent de 15 à 20 $ en
janvier).

Notez l ’ i ron ie : cet te ta xe
s ’appelle f ra is d’« améliora-
tions » aéroportuaires. Avez-

vous remarqué les grandes
« améliorations » de Dorval-
Trudeau depuis l’imposi-
tion des FAA, en 1997 ?
Les interminables f i les
d’attente aux arrivées inter-
nationales, les délais pour
les contrôles de sécurité,
le service de taxi, les kilo-
mètres de couloirs, un vrai

modèle d’efficacité, en effet.
Le plus beau, c’est que les

usagers mécontents n’ont aucun
recours possible. Il n’y a pas
de CRTC des aéroports. ADM,
agence privée indépendante
du gouvernement, décrète que
cette hausse est justifiée, et vous
payez.

Pourtant, vous n’avez pas le
choix, à moins de posséder votre
propre jet privé, de passer par
Dorval-Trudeau pour voyager au
départ de Montréal.

COURRIEL :
Pour joindre notre chroniqueur :
vincent.marissal@lapresse.ca

Puisqu’il le faut...
VINCENT
MARISSAL
CHRONIQUE

Notre Parlement est à l’image de notre sport national: il est très
macho. L’idée maîtresse est de compter plus de buts que l’adversaire,
de donner plus de mises en échec et même de laisser tomber les
gants quand le maniement de la rondelle ne suffit plus.
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ÉRIC CLÉMENT

Depuis le début de l’enquête
administrative sur Outremont,
le maire Stéphane Harbour a eu
recours à la firme BCP de John
Parisella pour du service-conseil.
La firme a déjà fait parvenir une
facture élevée au maire, mais
les élus n’ont jamais accordé ce
contrat par une résolution du
conseil : qui va donc payer la
note?

Selon les informations obte-
nues par La Presse, Outremont a
reçu une facture dans les «cinq
chiffres » envoyée par l’agence
de conseil stratégique BCP, dont
John Parisella est le président.
Or, en vérifiant les ordres du
jour du conseil d’arrondissement
de l’année courante, La Presse a
découvert qu’aucun appel d’offres
n’a été lancé pour engager cette
firme et qu’aucune résolution

n’a été adoptée pour accorder un
contrat à BCP.

J o i n t e au t é l é phone , l a
conseillère Ana Nunes a dit
ne pas se rappeler d’un contrat
avec BCP et ne pas connaître le
nom de John Parisella. De son
côté, au lendemain de sa lettre
ouverte publiée dans La Presse, la
conseillère Marie Cinq-Mars ne
veut plus faire de commentaires
jusqu’à la sortie du rapport de
Fasken-Martineau.

Invité à commenter, Claude
B. Piquette, conseiller d’Outre-
mont et vice-président de la
Commission permanente sur les
finances et les services adminis-
tratifs, n’a pas rappelé La Presse
non plus.

Il n’a donc pas été possible de
demander pourquoi ce contrat n’a
pas fait l’objet d’une résolution
officielle du conseil. Est-ce parce
que les élus y étaient opposés?

Une source affirme en effet que
le maire avait suggéré l’embauche
de BCP, mais que deux élus s’y
seraient opposés.

Du coup, le directeur par inté-
rim de l’arrondissement, Pierre
Beaudet, qui est également direc-
teur des services administratifs,
doit maintenant payer une fac-
ture élevée sans qu’elle ait reçu
le consentement du conseil d’ar-
rondissement. Le maire devra-
t-il payer ? M. Harbour n’a pas
rappelé La Presse pour expliquer
cette situation.

Firme de communications
Par ailleurs, les journalistes

qui ont couvert le dernier conseil
d’arrondissement, lundi, ont
constaté la présence de la firme
de communications Enigma.
Un homme circulait parmi les
journalistes et est venu se pla-
cer derrière les représentants de

La Presse, du Devoir et du Point
d’Outremont pour écouter les
questions posées au maire et à
M. Beaudet.

Certains collègues ont eu droit
à une carte professionnelle de
Gilles Corriveau, vice-président
d’Enigma Communications .
M. Corriveau a même dit à des
collègues que le maire Harbour
n’avait rien à se reprocher et
leur a précisé qu’il détenait
un mandat pour représenter
l’arrondissement.

Stéphane Harbour a toutefois
dit à La Presse hier soir qu’il n’en
est rien.

«M. Corriveau n’a pas de man-
dat, a dit le maire. Maintenant,
euh, dans le cours de ce proces-
sus-là, ça peut arriver que sur
une base ponctuelle on ait besoin
d’aide. On a perdu le greffier,
même si ceci n’a rien à voir avec
cela, on a perdu M. Patenaude.

M. Mailhot est parti . À un
moment donné, il faut garder
les gens ensemble et chercher de
l’aide dans ces conditions-là. »

Quelques heures plus tôt ,
La Pre s s e ava it demandé au
directeur Beaudet pourquoi M.
Corriveau avait commencé à
travailler sans que les élus aient
officiellement été tenus au cou-
rant et sans signature de contrat.
Il a répondu : «On a fait appel à
lui pour avoir des conseils pour
l’assemblée de lundi. Il nous
a donné un coup de main. On
lui avait demandé un mandat
verbal. On veut vérifier quel-
les sont ses conditions. » Avant
d’ajouter : «Ça me rend nerveux
de voir que quelqu’un travaille
sans mandat. »

COURRIEL
Pour joindre notre journaliste :
eric.clement@lapresse.ca

Outremont Le maire Stéphane Harbour dans l’embarras

Une facture mais pas d’appel d’offres
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Photos peuvent di f férer.

Prix spéciaux
aujourd’hui seulement

● Photo●Vidéo● Réparation● Location● Impression photo

6229, St-Huber t
Montréal (Québec)
www.lozeau.com

514 274-6577
1 800 363-3535

Évitez de vous
déplacer, imprimez vos
photos de la maison

ALPHA700

Courez la chance de
gagner un voyage pour
2 à Punta Cana
en République Dominicaine
Hôtel Majestic 5 étoiles

En collaboration avec
l’agence Tour Mont-Royal
Règlements disponibles en magasin.

(Valeur totale de 3000$, tirage d’un seul voyage)

- Capteur CMOS de 12,2 mégapixels
- Grand écran ACL Xtra Fine de 3 po
- Capteur AF rapide et précis avec 11 points
- Garantie 2 ans

Ensemble ALPHA700
- boîtier avec
objectif 18-200 mm

Tirage le
22 octobre

1 49915$

Rég.: 1 52999$

ALPHA100

99915$

Rég.: 1 12999$

46415$

Rég.: 48999$

1 94915$

Rég.: 1 99999$

Ensemble ALPHA100
- boîtier avec
objectif 18-200 mm

1 19915$

Rég.: 1 37999$

- 10,2 mégapixels
- Technologie antipoussière
- ISO 1600
- Garantie 2 ans
- Incluant l’objectif 18-70 mm
et l’objectif 75-300 mm

DSC-T200
- 7,2 mégapixels
- Zoom optique 5x
- Écran LCD de 3,5 po.
- Détecteur de sourires

48915$

Rég.: 49999$

DSC-H9
- 8,1 mégapixels
- Zoom optique 15x
- Écran LCD de 3 po.

34915$

Rég.: 36999$

22715$

Rég.: 23999$

DSC-H3
- 8,1 mégapixels
- Zoom optique 10x
- Écran LCD de 2,5 po.

DSC-W55 (rose)
- 7,2 mégapixels
- Zoom optique 3x
- aussi disponible en
noir et argent

Pour chaque DSC-W55 rose vendu, L.L.Lozeau fera
un don de 10$ à la Fondation du cancer du sein.

Samedi 6 octobre 9h30 à 17h00

Jour 6

5%
de rabais
sur

Toutes lesactivités sontGRATUITES

Journée Sony
Journée consacrée aux produits de la compagnie
Sony. Les représentants vous convient à une présentation
complète de leurs gammes de produits et tout spécialement à
leur dernier boîtier numérique, le nouveau Alpha 700.

Tous les
COMPACTS Sony

Tous les OBJECTIFS
Sony

3498026A

J
e ne suis pas n’importe quel
coin de rue, vous savez. Je
suis l’intersection Saint-
Hubert et Sainte-Catherine.

Je suis fière de vous dire qu’ici,
on ne s’ennuie jamais.

Genre, je ne suis pas l’angle
Laurier et de l’Esplanade, moi.
Ça brasse, ici. Ça vit. On trouve
de tout, ici. S’agit de savoir où
regarder. La nuit , c ’est plus
facile.

Tiens, commençons par ce type
avec une chemise de chasse, celui
qui circule sur un vélo, très lente-
ment, près du poste de taxi.

Vous le voyez?
Oui, celui qui se parle tout

seul, c’est ça. Eh bien, ce n’est
pas son vélo. Il l’a volé, ce vélo.
Il vient d’arrêter devant un taxi.
Il se penche à la fenêtre, parle
au chauffeur. Si vous pouviez
entendre tout ce qui se dit dans
le coin, comme moi, vous enten-
driez ceci :

– Veux-tu un bécyk, chef?
– Non, non.
– Pas cher, chef, pas cher...
Pour 20$, le chauffeur aurait

eu ce vélo de montagne, en négo-
ciant un peu. Parce que, selon

ce que je sais, 20$, c’est le prix
d’une roche de crack...

Ah, le crack ! Oui, depuis un
an, un an et demi, on trouve de
plus de plus de dope pharma-
cologique chez moi. Tiens, ces
jours-ci, le MS Contin est très
populaire. De la morphine en
pilules. Très bon pour la douleur
vive. Comme le mal de vivre.
Mais le crack reste la roche-reine
des lieux. C’est cette roche-reine
qui dicte un peu la vie, ici. Qui
attire les paumés. Qui attire les
entrepreneurs du trottoir.

Et où on trouve du crack, chez
moi ? Plus bas, là, vous voyez,
rue Saint-Hubert, il y a un bar.
Celui avec le bock de bière qui
clignote. Voyez tous ces zombies
qui glandent près de la vitrine.
C’est là, devant ce bar, qu’on
trouve du crack. Les revendeurs
sont facilement reconnaissables,
ils sont les moins agités du trou-
peau. Si vous ralentissez le pas,
en passant, vous les verrez fumer
leur crack, dans une pipe, dans le
stationnement...

Comment ils paient ces roches?
Ça dépend. Tiens, prenez ce musi-
cien, la semaine passée. Il jouait

Si la rue

Cette semaine, l’intersection des rues Saint-Hubert
et Sainte-Catherine a été le théâtre de deux incidents
violents. Un sans-abri autochtone a été sévèrement
battu par quatre hommes. Un squeegee a été
poignardé. Récemment, Patrick Lagacé a passé une
partie de la nuit à l’angle de Saint-Hubert et Sainte-
Catherine avec le photographe David Boily. Et si
cette intersection peuplée par une faune colorée et
«poquée» pouvait parler, voici ce qu’elle raconterait…

PATRICK
LAGACÉ
CHRONIQUE

CATHERINE HANDFIELD

Les commerçants en ont marre
du climat de terreur qui règne
dans le parc Émilie-Gamelin,
au centre-ville de Montréal. Le
directeur général de la Société
de développement commercial
du Village a vivement critiqué
hier le manque de mesures
concrètes pour réduire la crimi-
nalité dans le secteur.

«C’est inadmissible, a ragé
Bernard Plante. Les commer-
çants sont furieux, furieux,
furieux. La Place Dupuis (située
en face du parc) passe son temps
à chasser les voyous qui vien-

nent voler à l’intérieur. Il y a un
ras-le-bol, je ne peux pas vous
dire comment.»

Hier, La Presse a révélé que
trois bagarres avaient eu lieu
en trois jours au parc Émilie-
Gamelin, situé à l’angle de
Saint-Hubert et de Sainte-
Cather ine . Berna rd Plante
a f f i rme qu ’une quat r ième
agression armée s’est produite
en matinée hier. Une informa-
tion qui ne figurait pas dans les
dossiers du SPVM, toutefois.

«Quand des meurtres ont
lieu en plein jour pendant que
des policiers à quelques pieds
donnent des contraventions aux

piétons parce qu’ils traversent
sur un feu rouge, on se pose de
grosses questions. De très gros-
ses questions.»

M. Plante affirme que l’Hô-
tel des gouverneurs de la rue
Saint-Hubert perd de la clien-
tèle à cause de cette crimina-
lité. « Je ne veux pas mettre de
faute sur qui que ce soit, mais
c’est un problème global et il
va falloir prendre de sérieuses
mesures. »

Rappelons que plusieurs
organismes venant en aide aux
plus démunis sont établis dans
ce secteur, dont la roulotte de
Pops et la Maison du père.

PARC ÉMILIE-GAMELIN

Ras-le-bol des commerçants

PHOTODAVID BOILY, LA PRESSE ©

Le réveil peut être brutal quand on décide de s’endormir sur le trottoir devant l’Hôtel des gouverneurs, comme cette
femme qui ne porte qu’un soulier.

INTERSECTION SAINT-HUBERT—SAINTE-CATHERINE
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de la guitare, près du métro.
Quand il avait amassé 20$, il
revenait près du bar, achetait sa
roche, allait la fumer – une, deux
bouffées – dans le stationnement.
Et il repartait jouer, amassait un
autre 20, revenait ; et ainsi de
suite...

À un moment donné, il est
revenu sans son 20$. Il a donné
sa guitare, une Fender, qu’on
raconte, au revendeur, en échange
d’une roche. Une Fender, ça vaut
minimum 20 fois plus que 20$.
Comment il a fait pour payer sa
prochaine roche? J’imagine qu’il
est allé piquer un vélo...

Oui, j’ai toujours été une inter-
section agitée. Mais depuis un
an, un an et demi, ça brasse de
plus en plus. En tout cas, c’est ce
que les serveuses du Da Giovanni
disent. Celles qui finissent leur
quart de travail autour de minuit,
en tout cas, ont de plus en plus
peur de marcher dans le coin.
Vous devriez les voir, inquiètes,
quand l’auto de leur conjoint
tarde à arriver...

Cette fille qui boite ? Jamais
vue ici. Mais elle devrait sacrer
son camp du milieu du carrefour,
elle va se faire frapper. Au pif, je
dirais qu’elle est héroïnomane.
Les crackheads sont plus agités.
Ah, elle devrait remettre son
espadrille gauche, aussi, elle va
se faire des ampoules. Pauvre
petite...

Ça brasse de plus en plus.
Tenez, juste cette semaine, un
gars a été tabassé par quatre
autres types. Un jeune squeegee
a été poignardé. Bof, remarquez,
ça reste dans la famille, ces
chicanes. Ce sont des échauf-
fourées qui n’impliquent que
MA faune, MES quêteux, MES
junkies. Je veux dire par là que
MES poqués sont disciplinés :
ils n’attaquent pas les serveuses
du Da Giovanni qui attendent
leur chum sur le trottoir...

Je vais vous dire une chose :
je suis un peu tannée. Quand
on pense à une intersection
rock and roll, on pense tou-
jours Sainte-Catherine et Saint-
Laurent. Ça me vexe ! Vraiment.
Je n’ai rien à lui envier, à cette
salope. J’ai des junkies, des
quêteux, des robineux, des tra-
vestis, des fêtards ivres. Qu’est-
ce qu’il me manque ? Des motels
de passe, j’imagine. Et un sex-
shop. Oui, un jour, je serai aussi
crade, aussi effrayante, aussi
turbulente que Sainte-Cath/
Saint-Laurent. Un jour...

J’offre un spectacle fabuleux,
avouez! On ne s’ennuie jamais à
épier les gens ici ! Voyez ce type
en pantalons de vinyle noir et
camisole blanche : oui, c’est bien
un collier de chien qu’il porte

autour du cou ! Voyez ces deux
aguichantes Asiatiques, qui tour-
nent autour du dernier employé à
sortir du Da Giovanni. Eh bien, ce
ne sont pas des filles, ce sont des
gars ! On trouve de tout dans le

Village, et sa tribu finit toujours
par passer angle Saint-Hubert et
Sainte-Catherine...

Le gars à moustache, devant
le restaurant Amir ? C’est un
rabatteur, c’est lui qui dirige les

junkies vers les revendeurs, près
du bar au bock qui clignote. Il
est gelé comme une balle, lui
aussi. On chuchote qu’il est
payé avec du crack. Tout revient
au crack, à la dope...

Tiens, les flics ! Qu’est-ce qu’ils
foutent, là, à côté du guichet de la
Banque Nationale?

Ah, c’est la petite héroïnomane
de tantôt. Elle s’est endormie sur
le trottoir et le gardien de l’Hôtel

des gouverneurs a appelé
la police. Là, elle est bien
réveillée ! Elle engueule la
policière et son équipier (je
sais pas comment ils restent
calmes, des fois, ceux-là).

– J ’va is pas a l ler en-
dedans, crisse !

– Ouvre ton sac.
– J’étais couchée là parce que

chu dans la rue!
– Tu pourrais te faire battre si

tu restes là...

– J’ai tu l’air de quelqu’un qui
va se faire battre, crisse !?

Quand je vous dis que ça
brasse ! C’est qu’elle est féroce, la
petite ! Ah, tiens, le policier élève
la voix. Il vient de lui dire : «Je
te laisse un break, mais ferme-
là.» La voix de lionne a fait place
à une voix de fillette : «Merci»,
qu’elle dit en s’éloignant...

Bon, elle a remis son espa-
drille. Elle boite toujours, remar-
quez, pauvre elle...

Je ne sais pas où elle s’en va,
par contre. Bah, elle va revenir,
la petite. Ils finissent tous par
revenir ici, angle Sainte-Hubert
et Sainte-Catherine.

Je suis leur cul-de-sac préféré.

PHOTO DAVID BOILY, LA PRESSE ©

À une centaine de mètres de l’intersection Saint-Hubert et Sainte-Catherine, un jeune squeegee fume du crack au milieu d’un stationnement.

pouvait parler...

Tous les jours dans

ARTS
SPECTACLES

MEUR CE SOIR. . .EN PRIMEUR CE SOIR. . .

INTERSECTION SAINT-HUBERT—SAINTE-CATHERINE

Un jour, je serai aussi crade que l’angle de
Sainte-Catherine et Saint-Laurent. Un jour...
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Mal aux talons ?
Ce n’est pas normal. Heureusement, vous pouvez compter
sur Pouliot, le spécialiste des pieds depuis plus de 30 ans.

Vous en avez marre d’endurer ?
Ses orthésistes chevronnés sauront – en travaillant étroitement
avec votre médecin – vous apporter un soulagement durable.

Qu’attendez-vous ?

Québec • Rimouski • Gatineau
Montréal : 4596, boulevard St-Laurent • 514 848.0100 • 1 877 967.0100
Reconnu et accrédité par les organismes gouvernementaux et les assureurs privés.
Membre de l’Association nationale des orthésistes du pied inc.
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Si ce n’est plus un jeu…
Pour la plupart des gens, les jeux de hasard sont une façon de se divertir.
Mais si on n’arrive plus à se contrôler et qu’on a envie de continuer, même
quand on a vidé ses poches, en pensant que ça va finir par payer…

IL Y A DE L’AIDE QUI EXISTE.

Jeu : Aide et référence 1 866 SOS-JEUX

MISE SUR TOI.

misesurtoi.caA
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POLITIQUE

LIA LÉVESQUE
LA PRESSE CANADIENNE

La ministre de l’Éducation et de
la Famille, Michelle Courchesne,
souhaite avoir assez rapidement
un portrait de la situation dans
les services de garde en milieu
scolaire, afin de pouvoir agir dès
2008, si nécessaire.

La ministre Courchesne a
annoncé, plus tôt cette semaine,
qu’el le metta it sur pied un
groupe de travail destiné à faire
le point sur ces services de
garde en milieu scolaire. Il y a
un an, le Conseil supérieur de
l’éducation avait émis un avis
très critique sur la situation
dans ces services.

Annonce bien accueillie
L’annonce de la création du

groupe a été fort bien reçue

par les comités de parents, les
directions d’école et les cen-
trales syndicales qui ont des
membres dans ces services de
garde.

Interrogée hier à Montréal,
a lors qu’el le annonça it des
i nves t i s s ement s à t i t r e de
ministre du Loisir et du Sport,
M me Cou r che sne a pré c i s é
qu’elle tenait à ce que le groupe
ait un échéancier assez serré, de
façon à ce que le gouvernement
puisse intervenir, si nécessaire,
dès 2008.

La ministre veut notamment
veiller à ce que les commissions
scolaires du Québec puissent
avoir des services de ga rde
comparables. Elle tient aussi à
ce que les services de garde en
milieu scolaire soient davantage
complémentaires aux services
dispensés par l’école.

Courchesne
veut un portrait
des services de garde
La ministre veut agir dès l’année
prochaine, si elle le juge nécessaire
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HUGO DE GRANDPRÉ

OTTAWA — De nouvelles alléga-
tions de corruption éclaboussent
la Commission de l’immigration
et du statut de réfugié (CISR) à
Montréal. Ces allégations ont été
jugées suffisamment sérieuses
pour être portées à l’attention
de la ministre de l’Immigration,
Diane Finley.

C’est du moins ce que révèle
une note adressée à la ministre
Finley en juin dernier. La Presse
a obtenu cette note grâce à la Loi
sur l’accès à l’information.

Les allégations ont été faites le
19 juin dernier par un demandeur
d’asile qui réside aujourd’hui à
Calgary. Selon cet homme, dont
l’identité et la nationalité n’ont
pas été révélées par la CISR, un
commissaire de Montréal aurait
accepté un pot-de-vin en échange
d’une décision favorable.

Il a été impossible de savoir com-
bien d’argent aurait été remis au
commissaire en question. De plus,
aucune des personnes du milieu
de l’immigration de Montréal,
Calgary et Ottawa joints par La
Presse au cours des derniers jours
n’étaient au courant de la situation,
sauf les sources officielles, qui ont
observé le plus grand mutisme.

«On parle d’une allégation, a
tenu à préciser le porte-parole de
la CISR, Stéphane Malépart. Et
on ne peut pas confirmer ni infir-
mer s’il y a enquête.»

Le porte-parole de la ministre
Diane Finley s’est contenté d’énu-
mérer les réponses préparées par
le service des communications de
la Commission, contenues dans le
document obtenu par La Presse.

La CISR décrit le comporte-
ment allégué comme une «viola-
tion sérieuse du Code de conduite
des membres». Elle indique aussi
à la ministre que le président de
la Commission a la responsabilité
de s’assurer que «ces allégations
fassent l’objet d’une enquête
rapide et adéquate, et que les
actions requises soient prises».

«Attention aux jugements
hâtifs »

Ce n’est pas la première fois
que de tels propos secouent la
CISR. En 2006, un réseau dirigé
par un juge à la division des
appels à la Commission, Yves
Bourbonnais, avait été reconnu
coupable de soutirer des sommes
pouvant aller jusqu’à 15 000$ à
des demandeurs d’asile pour des
décisions favorables.

« Ce sont des allégations à

prendre très au sérieux», a lancé
le président de l’Association qué-
bécoise des avocats et avocates en
droit de l’immigration, Joseph
Allen. Après avoir été informé de
ces allégations par La Presse, Me

Allen a expédié une lettre à la
CISR afin d’obtenir plus de pré-
cisions, mais sans résultat.

L’avocat met toutefois en garde
contre un jugement trop hâtif
à l’endroit de la Commission.
«L’allégation peut être bien ou
mal fondée», a-t-il rappelé.

« Le fait de pouvoir passer
devant un tribunal pour faire
valoir sa demande est unepro-
cédure qui n’a pas vraiment
d’équivalent à travers le monde,
a-t-il ajouté. Nous devons tenter
de la soutenir. »

Environ 25 commissaires siè-
gent à la section de protection de
Montréal. Il s’agit d’une sorte de
cour de première instance, où des
demandeurs d’asile comparais-
sent devant un seul commissaire
– et c’est peut-être là l’une des
faiblesses du système, a reconnu
Me Allen.

«Le fait de permettre qu’un
seul commissaire préside les
audiences, en l’absence d’un
collègue comme c’était le cas
avant que l’on change la loi il y

a cinq ans, et en l’absence d’un
tribunal de contrôle donnant
un véritable droit d’appel, peut
peut-être donner plus d’occasions

à des situations malheureuses
comme celle-là de survenir», a-t-
il conclu.
— Avec la collaboration de William Leclerc

COMMISSION DE L’IMMIGRATION ET DU STATUT DE RÉFUGIÉ

Nouvelles allégations de corruption

PHOTO ANDREW VAUGHAN, LA PRESSE CANADIENNE

La Commission de l’immigration et du statut de réfugié fait face à de nouvelles
allégations de corruption, jugées assez sérieuses pour être portées à l’attention
de la ministre de l’Immigration, Diane Finley.
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URGENT!
Nous recherchons d’importants tableauxquébécois, canadiens, américains et européens :

Le Groupe des Septset leurs contemporains :

Également:
Marcelle FerronNormand HudonClarence GagnonJean-Paul RiopellePaul PeelYvonne McKague HousserJohn Lyman GoodwinHenrietta Mabel MayAgnes Martin BerniceSarah RobertsonTakao TanabeKazuo Nakamura

À l'occasion de son 25e anniversaire, Hôtel des Ventes Universelles inc.,
encanteur et évaluateur, vous invite cordialement à vendre ou à
mettre en consignation vos oeuvres d’art pour notre prochaine
vente aux enchères publiques qui aura lieu au CAPITOLE de Québec.
Placez vos œuvres d’art dans nos encans et profitez d’une grande
visibilité à travers le CANADA!
Consultez-nous!
Il nous fera plaisir d'aller vous rencontrer sur rendez-vous que vous désiriezvendre, mettre en consignation ou obtenir une évaluation de vos oeuvres d'art.

Jean McEwenFrederick Simpson CoburnEmily CarrMolly Joan Lamb BobakHelen Galloway McNicollJean-Paul LemieuxMarc-Aurèle FortinM-A. de Foy Suzor-CôtéHomer WatsonClaude TousignantRené RichardMaurice Galbraith Cullen

John LittleFrancesco IacurtoBerthes Des ClayesBetty BaldwinStanley CosgroveAlbert RousseauAlexandra LukeLéo AyotteCornelius KrieghoffAlferd PellanPaul Vanier BeaulieuEt autres...

A.Y. JacksonFranklin CarmichaelFranz Johnston
F.H. VarleyEdwin HolgateTom Thomson

Lawren HarrisArthur LismerJ.E.H. MacDonald

NOUVELLE ACQUISITION
Vedette de notre prochaine vente :

www.hoteldesventesuniverselles.com
580, Grande Allée Est, suite 40, Québec (Québec), G1R 2K2

Tél. : (418) 655-4706, (418) 529-4444, (514) 827-1798
Télécopie: (418) 529-0488, Sans Frais: 1-888-529-4443

Courriel: info@hoteldesventesuniverselles.com

A.J. CassonLeMoine FitzGerald

Service
7 jours / 7

Contactez:
M. Robert TremblayPrésident-directeur général

RIOPELLE Jean-Paul (75cm x 105cm)

580, Grande Allée Est, suite 40, Québec (Québec), G1R 2K2
Tél. : (418) 655-4706, (418) 529-4444, (514) 827-1798
Télécopie: (418) 529-0488, Sans Frais: 1-888-529-4443

Courriel: info@hoteldesventesuniverselles.com

Visitez notre site pour plus de détails.www.hoteldesventesuniverselles.com

HOLGATE Edwin
(21 3/4'' x 18'')

Plusieurs tableauxseront en vente,dont les oeuvres de :
Holgate EdwinLamb MollyGiunta JosephFerron MarcelleFortin M-AGagnon ClarenceLaliberté AlfredHudon NormandRaynolt AntoineTatossian ArmandLemieux J-PMiro JoanRichard RenéRousseau AlbertRiopelle Jean-PaulCosgrove StanleyAyotte LéoPicher ClaudeCullen Maurice
et plusieursautres peintresde renommée.

LEMIEUX Jean-Paul(10'' x 12'')

DES CLAYES Berthe(12'' x 16'')

FORTIN Marc-Aurèle(91/2'' x 12'')RAYNOLT Antoine Marie(32'' x 40'')

HOLGATE Edwin(81/2'' x 91/2'')

Importante Vente aux enchères
Lundi 15 octobre 2007 à 19h30/Exposition:12h

Au Capitole de Québec / 972, rue St-Jean Québec (Québec) G1R 1R5

Présidée par :
M.Robert Tremblay

Président - directeur général

HOLGATE Edwin(81/2'' x 101/2'')

FERRON Marcelle
(24'' x 72'')

HUDON Normand
(18'' x 24'') RICHARD Jean-René(32'' x 34'')

ExpositionàQuébec : Du 8 au 11 octobre 2007 de 9h à 17h. Au : 580, Grande Allée Est #40.

Exposition au Ritz Carlton Montréal :
Vendredi 12 octobre de 12h à 21h / Samedi 13 octobre de 10h à 17h. Au: 1228, Sherbrooke Ouest.

A3509861



Tous les maTelas peuvenT êTre acheTés séparémenT
• maTelas sur mesure aussi disponibleswww.matelasbonheur.ca 1 877 BONHEUR

• Service personnalisé • Prix garantis • Livraison gratuite • Installation gratuite • Nous ramassons votre vieux matelas 15MAGASINS

• Ahuntsic 1448 rue Fleury e.
• BlAinville 757 boul. curé-labelle
• BrossArd 8050 boul. Taschereau o.
• châteAuguAy 152 boul. st-Jean baptiste
• lAchenAie 1313 montée masson
• lAsAlle 1734 boul. dollard
• lAvAl 1860 boul. le corbusier
• MontréAl 5164 avenue du parc
• n.d.g. 5201 rue sherbrooke o.
• ouest de l’Île 15 634 boul. Gouin o.
• repentigny 85 boul. brien (à côté du pacini)
• st-eustAche 117 boul. arthur-sauvé
• sT-Jérôme 30 rue bélanger
• sT-léonard 5836 boul. métropolitain e.
• vaudreuil 980 av. saint-charles

35
12

29
2

* Tous les prix incluent les deux taxes payables et l’équivalent de la TPS et de la TVQ en rabais. Sur les modèles sélectionnés. Quantités limitées. Voir les détails en magasin. Photos à titre indicatif seulement. Valide du 1er au 31 oct. 2007

Têtes et pieds de lits

Passez à la realité

Tradition

Mirage

LE FABRICANT DU

POSTURE DELUXE
FERME

399$ Matelas double

enseMbles aussi
disponibles

Complice de vos rêves
depuis plus de 20 ans

EN PLUS

CÉLÉBRATION
EURO TOP

999$enseMble
GRand1299$

DIAMANT
EURO PILLOW TOP

1599$enseMble
GRand2099$

LA PLUS GRANDE
SÉLECTION

parFaiT pour un apparTemenT!

FUTONS

À l’achat d’un matelas
Zedbed obtenez
1 ou 2 oreillers
GRATUITS*
Valeur de 400$

EN PLUS

POSTURE DELUXE
EUROPLATEAU

549$ Matelas double

enseMbles aussi
disponibles

Matelas simple : 469 $
Grand : 599 $ très grand : 879 $

Matelas simple : 369 $
Grand : 449 $ très grand : 679 $

POLITIQUE
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CAROLINE BARRIÈRE
LE DROIT

La question du financement des
écoles confessionnelles privées
a occupé la majeure partie de la
campagne électorale ontarienne.
Elle a tellement été à l’avant-
scène qu’elle a porté ombrage aux
autres enjeux locaux d’impor-
tance, croient plusieurs observa-
teurs à l’approche des générales
de mercredi en Ontario.

«Ce dossier n’était pas le sujet
de l’heure, mais il l’est devenu
avec le temps. Et c’est très dom-
mage pour nous, a déclaré le
conseiller municipal d’Ottawa
Rainer Bloess. On a très peu
parlé du financement des villes,
de transport et des programmes
que nous offrons au nom de la
province. Ce déséquilibre est un
réel problème. Je suis très déçu
de la tournure des événements et
je dois dire que je ne vois pas tel-
lement de différence entre ce que
les libéraux et les conservateurs
ont à nous offrir à ce chapitre.»

Rainer Bloess va même plus
loin en affirmant que ce genre
de campagne électorale où une
promesse éclipse toutes les autres
pourrait inciter des électeurs à
s’abstenir de voter ou à les désin-
téresser de la politique.

Caroline Andrew, directrice
du Centre d’études en gouver-
nance à l’Université d’Ottawa,

croit effectivement que la ques-
tion des écoles a empêché une
série de discussions importan-
tes. «On a manqué le bateau,
mais j ’estime que la Ville et
la communauté n’ont pas pris
avantage de la campagne pour
proposer des idées aux politi-

ciens », a-t-elle fait savoir.
La députée libérale sortante

d’Ottawa-Vanier et ministre dans le
cabinet de Dalton McGuinty n’est
toutefois pas d’accord avec ces affir-
mations.MadeleineMeilleur estime
que très peu d’électeurs lui ont posé
des questions sur le financement

public des écoles religieuses. «Ce
n’est pas l’un des principaux enjeux
quand je fais du porte-à-porte. Les
parents me questionnent sur la
qualité de l’éducation offerte aux
enfants, le temps d’attente dans les
hôpitaux, la sécurité dans la com-
munauté, la drogue, la prostitution,

la circulation et le financement des
villes», a-t-elle dit.

Selon Craig Worden, vice-prési-
dente aux affaires publiques de la
firme de sondage Angus Reid, peu
de changements ont été observés
dernièrement dans les intentions
de vote des électeurs de la région.

« Il sera intéressant de voir
comment la volte-face du chef
conservateur John Tory, qui a
promis un vote libre dans le dos-
sier du financement des écoles,
influencera le vote. Il n’est pas
impossible que ce changement de
discours nuise même au parti et
entraîne une augmentation des
appuis dans le camp des libéraux
parce que sa déclaration est venue
très tard dans la campagne. Il
peut s’aliéner ses propres parti-
sans», a observé le sondeur.

AUTRES TEXTES DANS
LA PRESSE AFFAIRES, PAGES 1 À 3

Campagne électorale en Ontario

La question des écoles prend toute la place

EN BREF

Vingt-six projets
de recherche
sur le Grand Nord
Le gouvernement fédéral a fait
connaître hier les projets de
recherche qui bénéficieront des
150 millions de dollars qu’Ottawa
consacre à l’Année polaire interna-
tionale. Ces 26 projets de recher-
che se penchent sur des enjeux
touchant le Grand Nord canadien.
Parmi les projets annoncés figurent
une recherche sur l’adaptation des
ours polaires, des phoques et des
baleines aux changements clima-
tiques. Ils s’ajoutent aux 43 projets
qui avaient été annoncés anté-
rieurement. C’est à Churchill, au
Manitoba, que le premier ministre
Stephen Harper a donné les détails
de cette annonce. Il a décrit ces
projets comme étant nécessaires
pour assurer la souveraineté du
Canada dans le Grand Nord.
– La Presse Canadienne

Le ministre Couillard
réitère son appui
au projet Rabaska
Le gouvernement Charest vou-
lait que le projet de port métha-
nier Rabaska voie le jour et il a
pris les moyens nécessaires pour
obtenir gain de cause. C’est ce qu’a
affirmé en substance hier le minis-
tre Philippe Couillard, ne laissant
plus planer aucun doute sur l’issue
du dossier controversé. Le ministre
Couillard, qui est responsable de la
région deQuébec, n’a pasmâché ses
mots pour signifier plus clairement
que jamais que le gouvernement
voulait voir le port méthanier s’ins-
taller sur la Rive-Sud de Québec.
«Nous sommes en faveur (du pro-
jet), alors nous prenons les moyens
nécessaires pour qu’il se réalise»,
a-t-il dit, en anglais, en réponse
aux questions des journalistes, lors
d’une conférence de presse sur un
autre sujet. «Nous devons donner
un signal clair que cela fait partie de
notre stratégie pour développer le
Québec dans les années à venir.»
– La Presse Canadienne

Immigration et
exportation de l’eau :
deux priorités
Le président du conseil d’adminis-
tration de la Caisse de dépôt et pla-
cement du Québec et de Montréal
International, Pierre Brunet, a
déploré hier que le gouvernement
n’investisse pas davantage dans
l’immigration et ne mette pas l’ac-
cent sur l’exportation de l’eau. Il
faut, selon lui, assouplir les règles
d’immigration, faciliter l’accueil
et l’intégration des nouveaux
arrivants de même qu’améliorer
la reconnaissance des diplômes
étrangers. M. Brunet s’est par
ailleurs dit étonné que le gouver-
nement ne mise pas davantage sur
l’exportation de l’eau, alors que le
Québec possède environ 3% des
réserves d’eau douce renouvelable
du monde. À ses yeux, les oppo-
sants à l’exportation d’eau n’ont
aucun argument valable.
– La Presse Canadienne

PHOTO ADRIAN WYLD, LA PRESSE CANADIENNE

Le chef conservateur John Tory a promis un vote libre dans le dossier du financement des écoles ontariennes.

ÉLECTIONS
ENONTARIO
Date
> 10 octobre 2007

Répartition des sièges
> Parti libéral : 68
> Parti conservateur : 24
> Nouveau parti démocratique : 10
> Indépendant : 1
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Dard de sable
Programme de
rétablissement proposé
Pêches et Océans Canada a
développé un programme de
rétablissement afin de protéger et
d’assurer la pérennité des populations
du dard de sable, un poisson d’eau
douce qui est protégé par la Loi sur
les espèces en péril du Canada. Au
Québec, ce poisson, qui a été inscrit
avec le statut « menacé », se trouve
dans le Saint-Laurent et ses affluents.

Nous vous invitons à commenter
cette proposition de programme
de rétablissement. Consultez le
programme de rétablissement sur
Internet au www.registrelep.gc.ca
(tapez « dard de sable » dans la
zone de recherche) ou contactez :

Marthe Bérubé
Bureau de coordination des
espèces en péril
Pêches et Océans Canada
especesperilqc@dfo-mpo.gc.ca
1-877-775-0848

Pour que nous puissions tenir
compte de vos commentaires pour
la version finale du programme de
rétablissement, veuillez nous les faire
parvenir avant le 19 novembre 2007.

Eastern Sand
Darter
Proposed Recovery Strategy
Fisheries and Oceans Canada has
developed a recovery strategy to
protect and maintain self-sustaining
populations of the threatened eastern
sand darter—a freshwater fish that is
protected under the federal Species at
Risk Act. In Quebec, this fish is mostly
found in the St. Lawrence River and
its tributaries.

You are invited to comment on the
proposed recovery strategy for the
eastern sand darter. View the strategy
online at www.sararegistry.gc.ca
(type “eastern sand darter” in the
search area). Or contact:

Marthe Bérubé
Species at Risk Coordination Office
Fisheries and Oceans Canada
especesperilqc@dfo-mpo.gc.ca
1-877-775-0848

Comments received by November 19,
2007 will be reviewed and considered
before the proposed recovery strategy
is finalized.

A3513508

POUR TOUT ACHAT DE 100 $ OU PLUS
(avant taxes) réglé avec votre carte de crédit Hbc
ou Mastercard Hbc
Sur présentation de ce bon. Offre valide avec l’invitation magasinage
à la Baie, rue Sainte-Catherine O. seulement, le lundi 8 octobre.

25 $
de rabais

Marche à suivre au PDV
1. Scanner les articles admissibles; appuyer sur
TOTALAVANT TAXES

2. Appuyer sur TOTAL (appliquer tout rabais au niveau
de la transaction)

3. Si le TOTAL AVANT TAXES est de 100$ ou plus,
scanner le code barres du bon de 25 $.

C’EST LE TEMPS IDÉAL
D’ACTUALISER VOTRE
GARDE-ROBE AUTOMNALE!

25%de rabais

• Soutiens-gorge et slips
mode VALISERE, ESPRIT

et DIM pour elle

• Tenues de nuit et peignoirs
HUGO BOSS pour lui

Ord. 30 $ à 279 $ Solde 22,50 $ à 209,25 $

• Tenues de nuit,
sous-vêtements et peignoirs

TOMMY HILFIGER
et NAUTICA pour lui
Ord. 20 $ à 125 $ Solde 15 $ à 93,75 $

50% de rabais

Oreillers, couettes et couvre-
matelas FIELDCREST LUXUEUX

Ord. 40 $ à 700 $ Solde 20 $ à 350 $

25% de rabais

Sacs à main LIZ CLAIBORNE, DEREK
ALEXANDER, BIANCA NYGÅRD,

MOUFLON, EXPRESSIONS,
KGB STUDIO et CORNELL

25%

de rabais
Chaussures
pour homme,

femme
et enfant
Exceptions : Geox et Crocs.

60% de rabais
Tous les bagagges. Exceptions : ceux

de la promo « Deux gratuits à l’achat de 1 »

et ceux dont le prix se termine par 97 ¢.
Ord. 50 $ à 700 $ Solde 20 $ à 280 $

40% de rabais

Serviettes biologiques
HOUSE & HOME

SERVIETTE DE BAIN. Ord. 16,99 $ Solde 9,99 $

800 $ DE RABAIS

1299 $
Ord. 2 099 $

Canapé-lit et fauteuil long
SIMMONS, format condo

rue Sainte-Catherine O.

LE LUNDI DE L’ACTION
DE GRÂCE SEULEMENT

de 9 h 30 à 19 h

35% de rabais

Tous les meubles
GLUCKSTEINHOME

Sur nos prix ordinaires.

30% de rabais
Mode masculine ALEX CANNON,

TIMBERLAND, GANT
et JONES NEW YORK

Ord. 48 $ à 300 $ Solde 33,60 $ à 210 $

Profitez de votre carte-rabais
Actualisez de 25 $ aujourd’hui!
Avec tout achat de 75 $ ou plus (avant taxes) dans les rayons mode
pour elle et lui. Cette carte-rabais est valide jusqu’au dim. 21 oct.

Une carte par transaction, ne peut être combinée
avec aucune autre offre oupromotion.

Le lundi 8 octobre à la Baie,
rue Sainte-Catherine O.!
Vous recevrez une prime

avec votre achat*
CLARINS, ELIZABETH ARDEN,

BIOTHERM, BENEFIT,
SHISEIDO, LANCÔME

ou CRABTREE & EVELYN
*Des conditions s’appliquent. Tant qu’il y en aura.

Précisions en magasin

MODE
POUR ELLE
Le deuxième article doit être de valeur égale ou inférieure.
Exceptions : tenues d’extérieur, articles « Achat-choc »,
olympiques et ceux des rayons concédés et les marques
griffées Ça va de soi, Andy The-Ahn, Anne Klein New York,
Dana Buchman, Ellen Tracy, Chaiken Profile, Norma Kamali,
Organic, Tavan & Mitto, Tara Jarmon, By Malene Birger et Baia.

Un article à

Le choix varie selon le magasin. Les rabais s’appliquent à nos prix ordinaires, sauf avis contraire. Exceptions :
articles « Bon prix la Baie tous les jours », « Nouvellement réduit », « Achat-choc », « Offre spéciale de la
direction », Salviati, Vera Wang, ceux de la Fondation Hbc, des rayons concédés et de la collection olympique.
Les mentions « ACHAT-CHOC » et « OFFRE SPÉCIALE DE LA DIRECTION » indiquent que nous avons trouvé une
aubaine incroyable dont nous voulons vous faire profiter. Il se peut qu’un article soit accompagné d’une
étiquette ou d’une affiche indiquant un PRIX DE COMPARAISON, il s’agit du prix qu’un autre détaillant canadien
a établi ou pourrait établir pour un article de qualité identique ou comparable. Notez que pour les articles
« Achat-choc », « Offre spéciale de la direction » et ceux de « L’Entrepôt du style » en magasin, les quantités sont
limitées; de plus, le choix varie selon le magasin et aucun bon d’achat différé ni article de substitution ne sont
offerts. La mention « PRIX CISEAUX » signifie que le bas prix au quotidien existant est temporairement réduit.
Précisions en magasin.

50%de rabais
à l’achatde 1

JUSQU’À

15% de rabais

Appareils électroniques à prix
ordinaire et de liquidation

Exception : XBR de Sony .

A
3

5
0

9
6

6
4

Cours secondaire
1re à la 4e secondaire (pour garçons seulement)
5e secondaire (pour filles et garçons)
Programme enrichi dans toutes les matières
Programme sportif élite
Examens d’admission pour la 1re secondaire :
le samedi 20 octobre et le dimanche 21 octobre 2007 à 9h
Téléphone : 514 342.9342, poste 5231 | Télécopieur : 514 342.2676
Courriel : diretu.secondaire@brebeuf.qc.ca

Cours collégial
Portes ouvertes le mercredi 7 novembre 2007, de 16 h à 20 h
Téléphone : 514 342.9342, poste 5355 | Télécopieur : 514 342.1846
Courriel : admissions.collegial@brebeuf.qc.ca

Passeport
pour la découverte

Collège Jean-de-Brébeuf
3200, chemin de la Côte-Sainte-Catherine
Montréal (Québec) H3T 1C1
www.brebeuf.qc.ca

Examens d’admission
pour la 1re secondaire
le samedi 20 octobre et le

dimanche 21 octobre à 9h

34
88

16
9

ACTUALITÉS

L A P R E S S E M O N T R É A L S A M E D I 6 O C T O B R E 2 0 0 7 A 13
l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l

LA PRESSE CANADIENNE

LAS VEGAS — Céline Dion a annulé deux
représentations du spectacle A New Day
qu’elle devait donner cette semaine à Las
Vegas.

La chanteuse souffre d’une gastroenté-
rite lui causant entre autres de la fièvre,
des douleurs musculaires et de la déshy-
dratation. Le médecin lui a ordonné de se
reposer et de prendre beaucoup de liquide
afin de se remettre de l’infection. Les
représentations prévues jeudi et hier ont
donc été annulées.

C’est le 15 décembre que Céline Dion
saluera pour la dernière fois son public sur
la scène du Colosseum du Caesars Palace
de Las Vegas. Elle y aura tenu l’affiche
pendant cinq ans.

Le mois prochain, elle lancera Taking
Chances, son premier album studio en
anglais en trois ans. Ce lancement sera
suivi, à compter de février, d’une tournée
mondiale de la chanteuse.

Une gastro force Céline Dion
à annuler deux concerts

PHOTO ALAIN ROBERGE, LA PRESSE ©

Céline Dion lance un disque le mois prochain.
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En tant
que volontaires,
nous sommes conscients
que nous avons certaines
compétences, mais nous
savons aussi que nous allons
beaucoup apprendre.
– Michele Hillier, Sri Lanka

“

“

Vous voulez vivre
l’aventure?

En collaboration avec des pays d’Afrique,
de l’Asie et du Pacifique Sud, VSO Canada

affecte des volontaires compétents à plus
de 60 types d’emplois à l’étranger, allant

de comptables à ingénieurs-hydrauliciens.
L’organisme offre une formation des plus

complètes, ainsi qu’un programme de
soutien aux volontaires.

VENEZ RENCONTRER
L’ÉQUIPE DE VSO À
MONTRÉAL
LIEU
Centre Saint-Pierre Apôtres
1212 rue Panet,
Salle No. 204

DATE
mercredi le 10 octobre
18:30h

www.vsocan.org 1.888.876.2911
inquiry@vsocan.org

3513065A

• Maximum de 30 élèves par
classe

• 8 postes de travail informatique
par classe en 1re secondaire

• Programme de ballet classique
selon la méthode Cecchetti

• Sport interscolaire : équipes de
soccer, volleyball et basketball

• Informatique : Windows XP,
bibliothèque informatisée
permettant la consultation à
distance et 1 laboratoire
complet à la fine pointe de la

technologie. De plus, plans de
cours, évaluations, résultats
scolaires et ressources acadé-
miques disponibles sur le
portail Internet.

• Arts plastiques de haut niveau
• Centré sur l’élève et son épa-

nouissement personnel

Transport scolaire Laval et
Rive-Nord
NOUVEAU ! Salle de spectacles
de 500 places

Collège privé pour filles. Fondé en 1956.

Cultiver l’art d’apprendre

50ans

9 300, boulevard Saint-Michel, Montréal (Québec) H1Z 3H1 • Tél. : (514) 382-0484 • secretariat@reine-marie.qc.ca • www.reine-marie.qc.ca

EXAMENS D’ADMISSION 20 et 27 octobre 2007
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HUGO FONTAINE

Les Jeunes Patriotes du Québec
(JPQ), un groupuscule indépen-
dantiste, mènent actuellement un
sondage pour désigner « le plus
grand traître à la nation de tous
les temps».

Sur le site internet des JPQ,
on invite les gens à voter « en
souhaitant que de pareils gredins
ne finissent jamais par remporter
autre chose que la honte qu’ils
nous inspirent tous». On ajoute
que le sondage est «pour divertis-
sement seulement ; premier degré,
s’abstenir !».

«Nous sommes catégoriques : ce
sont des traîtres !» a néanmoins
affirmé à La Presse le porte-parole
des JPQ, François Gendron.

Le sondage se veut une répli-
que à l’émission The Greatest
Canadian, diffusée en 2004 sur
CBC, qui visait à trouver le
plus grand Canadien de tous les
temps. «Nous faisons une riposte
parce qu’ils avaient nommé des
gens qui méprisaient le Québec»,
explique M. Gendron.

Selon M. Gendron, plusieurs
milliers de votes ont déjà été enre-
gistrés. Pierre Elliott Trudeau et
Claude Morin sont en avance. Les
autres candidats sont le couple
Michaëlle Jean et Jean-Daniel
Lafond, George-Étienne Cartier,

Jean Charest, Jean Chrétien,
Jean Marchand, Stéphane Dion
et Wilfrid Laurier.

« On est baveux un peu »,
concède François Gendron, qui
soutient que les JPQ comptent de
150 à 200 membres.

Le Parti québécois a pris ses

distances du groupe. «On ne
s’associe à ça d’aucune manière,
assure l’attaché de presse de
Pauline Marois, Manuel Dionne.
On ne cautionne surtout pas ça.
Nous ne sommes jamais tombés
dans des jugements sur les per-

sonnes. On se limite aux
idées.»

Quant au co rédacteur en
chef du journal Le Québécois,
Pierre-Luc Bégin, il « n’a
pas de problème à ce qu’on
dise que certa ins enne-
mis de la nation québé-
coise proviennent de cette
nation-là ».

« Le politically correct au
Québec et en Occident, c’est
assez !» ajoute-t-il.

Le président de la Société
Sa int- Jean-Bapt i s te de

Montréal (SSJBM), Jean Dorion,
de même que Pierre Dubuc,
directeur de L’Aut’Journal et mem-
bre du SPQ-Libre, ont refusé de
commenter l’initiative des Jeunes
Patriotes. Le chef du Bloc qué-
bécois, Gilles Duceppe, n’a pas
rappelé La Presse.

Un sondage pour
déterminer le plus grand
traître à la nation

Le sondage se veut une
réplique à l’émission
The Greatest Canadian,
diffusée en 2004 sur
CBC, qui visait à trouver
le plus grand Canadien de
tous les temps.

LA PRESSE CANADIENNE

QUÉBEC — Le ministère de la
Sécurité publique du Québec met
en branle cette semaine une cam-
pagne de publicité afin de sensi-
biliser les citoyens aux dangers
liés aux feux de cuisson.

Une des deux affiches, qui sera
placardée partout au Québec, met
en vedette une résidante de 36 ans
de Québec, Anny Berthiaume, la
porte-parole de la campagne 2007.
Cette dernière vit depuis une tren-
taine d’années avec un visage très
abîmé par les brûlures. À l’âge de
6 ans, elle a été brûlée sur 55% de
son corps après l’explosion d’un
gallon d’un produit inflammant à
quelques pieds d’elle.

Le ministère de la Sécurité
publique et Mme Berthiaume esti-

ment que l’affiche ne tombe pas
dans le sensationnalisme et qu’elle
ne vise pas à imiter les annonces
très percutantes de la Société de
l’assurance automobile du Québec.

«Avec cette image forte, notre
seule intention est de sensibiliser
les gens», a expliqué la directrice
des communications du minis-
tère de la Sécurité publique,
Nathalie Pitre.

Au cours des 19 dernières
années, Mme Berthiaume a par-
couru les écoles et garderies
afin de dire aux jeunes et ados
de faire attention au feu. Cette
mère de deux enfants sait que
son visage fait tourner les têtes,
rarement pour les bonnes rai-
sons, mais est convaincue que
son message passe très bien lors
de ses conférences.

Des publicités-chocs
à propos des
feux de cuisson
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13 galeries du sommeil • braultetmartineau.com

Prix en vigueur du lundi 1 octobre au dimanche 7 octobre 2007. Quantités limitées sur certains articles. Valable pour les produits en inventaire seulement. Cette offre ne peut être jumelée à
aucune autre promotion. Non valable aux Centres de liquidation (C.D.L.). †Marque et modèles sélectionnés. Détails en magasin.
*Termes et conditions de la vente : achat minimum requis de 799 $ avant taxes pour les matelas, les oreillers, la literie et les accessoires de décoration. Ne payez que les taxes de vente au
moment de l’achat. Sujet à l’approbation du crédit. Le montant de votre achat sera réparti en 36 versements égaux, sans frais ni intérêt, débutant le mois suivant votre achat. Détails en magasin.

Desjardins partenaire
officiel de Brault & Martineau

BROSSARD Tél.: 450 619-6777•9500, boul. Taschereau (coin boul. Rivard)
GATINEAU Tél.: 819561-5007•1877755-2555•500,boul.de laGappe(faceauxPromenadesdel’Outaouais)
KIRKLAND Tél.: 514 697-9228•16 975, route Transcanadienne (sortie 50 de la Transcanadienne)
LASALLE Tél.: 514 364-6110•7272, boul. Newman (près du Carrefour Angrignon)
LAVAL Tél.: 450 682-2516•500, boul. Le Corbusier (coin boul. de la Concorde)

REPENTIGNY Tél.: 450 470-0815•145, rue de Lafayette (près du boul. Brien)
ROCK FOREST Tél.: 819 562-4242•1 800 267-4240•4275, boul. Bourque (coin rue Grégoire)
SAINT-HUBERTTél.: 450676-1911•1351,boul.desPromenades (prèsdesPromenadesSaint-Bruno)
SAINT-LÉONARD Tél.: 514 254-9455•6700, rue Jean-Talon Est (près des Galeries d’Anjou)
SAINTE-THÉRÈSE Tél.: 450 430-0555•125, boul. Desjardins Est (coin boul. Curé-Labelle)

• Matelas ferme • Sans rotation
• Dessus à coussinet
Sommier aussi offert. Voir prix en magasin
Garantie de 5 ans. Livraison et ramassage gratuits
1 place/431 ressorts ensachés . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 549 $
Grand lit/709 ressorts ensachés. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 679 $
Très grand lit/895 ressorts ensachés . . 24,97 $/mois ou 899 $

PRENEZ DÉJÀ
LA BONNE DIRECTION!

Profitez de
90 jours d’essai
sur tous nos matelas
Détails en magasin

À l’achat d’un matelas
sélectionné comme ce

2 places/
576 ressorts ensachés629$

ARC-EN-CIEL

• Matelas moelleux
• Sans rotation • Tissu antibactérien
• Contour renforcé • Dessus à coussinet
Sommier aussi offert. Voir prix en magasin
Garantie ferme de 10 ans. Livraison et ramassage gratuits
1 place/480 ressorts . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 789 $
Grand lit/800 ressorts . . . . . . . . . . . . 29,69 $/mois ou 1069 $
Très grand lit/992 ressorts . . . . . . . . . 40,25 $/mois ou 1449 $

2 places/704 ressorts2775 $
/mois ou 999 $

CHERBOURG

Livraison gratuite* 7 jours sur 7 * Dans un rayon de 200 km.
Détails en magasin

ST-HYACINTHE
3300, avenue Cusson
Tél. : 450 774-6116
(à côté de la Cage aux Sports)

ST-JEAN-SUR-RICHELIEU
575, rue Pierre-Caisse
Tél. : 450 349-1609
(face au Carrefour Richelieu)

GRANBY
50, rue Simonds Nord
Tél. : 450 372-5656
(près du Canadian Tire)

Nouvelles galeries du sommeil

585, rue St-Charles
Tél. : 450 424-2651

(Carrefour Vaudreuil)

585, rue St-Charles

MAINTENANT OUVERT
À VAUDREUIL

210, Montée Masson
Tél. : 450 474-8531

0 Montée Masson210

BIENTÔT OUVERT
À MASCOUCHE

Du lundi au mercredi 9h à 18h
Jeudi et vendredi 9h à 21h
Samedi 9h à 17h • Dimanche 10h à 17h

A3496873



PRENEZ GOÛT
À NOS CONSEILS

Tit
ul

ai
re

s
de

pe
rm

is
,a

ge
nc

es
de

la
SA

Q,
Co

m
pt

oi
rs

Vi
n

en
vr

ac
,S

AQ
Dé

pô
t,

SA
Q

Si
gn

at
ur

e
et

SA
Q.

co
m

ex
cl

us
.C

et
te

of
fre

s’
ap

pl
iq

ue
un

iq
ue

m
en

ta
ux

bo
ut

ei
lle

s
de

vi
n

et
de

sp
iri

tu
eu

xd
e

10
$

et
pl

us
ch

ac
un

e
ap

rè
s

to
ut

e
au

tre
ré

du
ct

io
n.

Le
s

fo
rm

at
s

de
3

L
et

pl
us

,l
es

co
ol

er
s,

le
s

bi
èr

es
et

le
s

co
lis

-c
ad

ea
ux

ne
so

nt
pa

s
in

cl
us

da
ns

ce
tte

pr
om

ot
io

n.
Ac

ha
ts

no
n

cu
m

ul
at

ifs
.L

es
pr

od
ui

ts
co

m
m

an
dé

s
pa

rl
’e

nt
re

m
is

e
du

se
rv

ic
e

de
s

co
m

m
an

de
s

pr
iv

ée
s

so
nt

ex
cl

us
de

ce
tte

pr
om

ot
io

n.
18

an
s

et
pl

us
.A

uc
un

e
m

is
e

de
cô

té
n’

es
ta

cc
ep

té
e.

Ce
tte

pr
om

ot
io

n
s’

ap
pl

iq
ue

au
x

pr
od

ui
ts

of
fe

rt
s

en
su

cc
ur

sa
le

du
5

au
8

oc
to

br
e

20
07

.

A
3

5
0

9
4

7
7 3

5
0

9
4

7
9

ACTUALITÉS

FRANÇOIS CARDINAL

Bien que le Canada se soit engagé
à financer un mécanisme du pro-
tocole de Kyoto permettant aux
pays riches d’aider les pays pau-
vres, il tarde toujours à honorer
ses engagements.

Pour les écologistes , cela
prouve la mauvaise foi du gou-

vernement Harper dans ce dos-
sier, d’autant plus que le pays
est, de tous les signataires de
Kyoto, celui qui a la plus impor-
tante dette envers l’ONU.

À Montréal en 2005, le gouver-
nement fédéral, alors dirigé par les
libéraux, s’était engagé à verser 1,5
million de dollars américains pour
financer le mécanisme de déve-

loppement propre (MDP), l’outil
du protocole qui vise à implanter
dans les pays pauvres des projets
de réduction des émissions.

Deux ans plus tard, toutefois, la
somme est toujours en souffrance,
a-t-on appris hier dans le plus
récent bilan financier du MDP. Au
total, les signataires doivent 2,2
millions de dollars américains,

dont 1,5 million directement
imputables au Canada.

À titre comparatif, les
autres pays ayant les dettes
les plus élevées sont l’Italie
(500 000$) et le Danemark
(106 000$).

« Cela démont re c la i-
rement que l’engagement
du gouvernement envers

le processus de Kyoto et les
négociations internationales n’a
aucune valeur», estime Johanne
Whitmore, de l’Institut Pembina.

À son avis, le fait qu’Ottawa
refuse d’honorer ce modeste
engagement d’un peu plus d’un
million confirme l’existence d’un
fossé entre la rhétorique et l’ac-
tion. Cette dette, en outre, jette

un discrédit sur les commentaires
du premier ministre qui a main-
tes fois demandé aux pays en
émergence de prendre des enga-
gements ambitieux pour l’après
2012, croit-elle.

Pour sa part, le ministre de
l’Environnement, John Baird, a
indiqué que le pays paierait ses
dettes «à la première occasion».

Dans un courriel envoyé à La

Presse, le ministre Baird indique :
«Nous allons de l’avant avec
notre plan annoncé en avril, qui
inclut un appui aux mécanismes
pour un développement propre et
des paiements aux Nations unies
pour le programme de MDP, à la
première occasion.»

Il a été impossible d’en savoir
plus, car il est de plus en plus
courant à Ottawa d’envoyer des

courriels aux journalistes avec les
«lignes» du ministre, selon le jar-
gon. Cela permet aux porte-parole
de se soustraire à d’éventuelles
sous-questions et de contrôler
davantage le message que lors
d’une entrevue de vive voix.

COURRIEL
Pour joindre notre journaliste
francois.cardinal@lapresse.ca

FINANCEMENT
DU PROTOCOLE DE KYOTO

Le Canada
tarde à agir
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PHOTO ARCHIVES LA PRESSE CANADIENNE

Le ministre de l’Environnement, John Baird, a indiqué que le Canada paierait ses dettes «à la première occasion».

De tous les signataires de
Kyoto, le Canada est celui
qui a la plus importante
dette envers l’ONU.

ASSOCIATED PRESS

OSLO — L’ancien vice-président
américain Al Gore serait pos-
siblement en tête des finalistes
pour le prochain prix Nobel de
la paix, qu’il pourrait remporter
conjointement avec l’écologiste
inuite Sheila Watt-Cloutier,
selon les prédictions de certains
experts.

Mais ces experts ne peuvent
que spéculer compte tenu de la
tradition de mystère et de secret
qui entoure la remise de ce prix
prestigieux.

Les candidats en lice pour les
divers prix Nobel, qui seront
annoncés la semaine prochaine,
sont généra lement issus de
milieux variés.

Stein Toennesson, directeur
de l’Institut de recherche pour
la paix dans le monde à Oslo,
déclare avoir été surpris pratique-
ment à chaque remise de prix.

Les choix proposés par cet
observateur influencent généra-
lement la couverture médiatique
des éventuels récipiendaires,
bien qu’il ne dispose d’aucune
information privilégiée. Chaque
année, il publie une liste fouillée,
raisonnée et approfondie de
lauréats potentiels, la plupart
du temps inexacte, avoue-t-il
lui-même.

Cette année, alors que l’atten-
tion est particulièrement dirigée
vers le réchauffement climatique,
M. Toennesson croit que les can-
didatures d’Al Gore et de Sheila
Watt-Cloutier pourraient inter-
peller le comité qui décerne le
prix. Selon lui, les changements
climatiques seront nécessaire-
ment le thème choisi, et le prix
récompensera à la fois un homme
et une femme.

PRIX NOBEL
DE LA PAIX

Une
Canadienne
pourrait
être en lice

Les experts ne peuvent
que spéculer compte
tenu de la tradition de
mystère et de secret
qui entoure la remise
de ce prestigieux prix.

Tous les jours dans

AU-DELÀ DE LA SCÈNE
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Les huîtres
s’ouvrent

à vous

Malpèque
Chair délicate qui fond dans la bouche,

plus salée que les autres : c’est souvent pourquoi on l’aime.

BeauSoleil
Elle se reconnaît à sa forme ronde ou oblongue, sa chair ferme et

son goût délicat. Les amateurs sont unanimes, l’huître BeauSoleil est
considérée comme la crème de la crème!

Raspberry Point
De très grande qualité, sa chair a un goût franc et salé. La note sucrée
qu’elle laisse en fin de bouche en fait une huître tout à fait unique.

South Lake
On apprécie cette huître pour

sa chair juteuse et salée !

Blue Point
Petite huître ronde à chair généreuse, texture crémeuse et goût
bien salé. Difficile à ouvrir, mais elle en vaut cependant l’effort :

c’est l’une des huîtres les plus appréciées des amateurs !

02
17

2L

Caraquet
Petite et ronde, chair généreuse, texture délicate, salée au goût,

très fraîche en bouche. Assez facile à ouvrir !

1499
pour
24 unités

Cette semaine,
trouvez la perle rare:

Huîtres cocktail
Beausoleil

À bas
la monotonie

loblaws.ca

Pour des huîtres à l’Italienne, à l’asiatique,
au pastis... ou encore pour savoir comment
ouvrir des huîtres en toute sécurité,
consultez notre site

À la Cosmopolitan :
Quelques gouttes de vodka et de jus
de canneberges, de dés de suprêmes
d’orange ou de clémentine.

À la mexicaine :
Quelques gouttes d’huile d’olive et de jus
de limette, oignon et piment jalapeño
finement hachés et une pincée
de sel de mer.

Au pesto :
Du mozzarella et du parmesan, une
toute petite quantité de pesto diluée dans
de l’huile d’olive. Gratiner légèrement
sous le gril du four (broil).

Trucs de nos chefs
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Le dollar canadien prend son envol. Faites de même.
Avec nos bas tarifs pour les États-Unis.
ÉTATS-UNIS : tarifs ALLER SIMPLE au départ de Montréal. Les voyages doivent prendre fin le 15 décembre 2007.

NEWYORK
NEWARK

142$

BOSTON

149$

CHICAGO

161$

DENVER

169$

PHOENIX

199$

Nos tarifs sont incroyablement bas et le dollar canadien est à parité avec le dollar américain. C’est donc le moment
idéal pour faire une escapade aux États-Unis ! Obtenez en plus des réductions sur votre hôtel, sur la location d’une
voiture ou sur des attractions touristiques ainsi que des milles AéroplanMD lorsque vous réservez sur aircanada.com

L’offre prend fin le 11 octobre 2007 et s’applique aux voyages effectués d’ici le 15 décembre 2007.

Choisissez librement en ligne ou en appelant votre agent de voyages.Vous pouvez également appeler
Air Canada au 1 888 247-2262.

Un billet acheté auprès du bureau des réservations d’Air Canada coûtera 25$ additionnels par personne, jusqu’à un maximum de 100$ par réservation (non remboursables, taxes en sus). Service aux personnes malentendantes (ATS) : 1 800 361-8071. Les tarifs sont basés sur un aller simple. Les billets doivent être achetés au plus tard le 11 octobre 2007.
L’achat 14 jours à l’avance est requis. Les voyages doivent prendre fin au plus tard le 15 décembre 2007. Le supplément des frais de carburant est inclus dans nos tarifs. Les taxes, les assurances, les redevances de navigation de NAV CANADA, les frais d’aménagement aéroportuaire et le droit pour la sécurité des passagers du transport aérien ne sont pas inclus. Les billets sont non
remboursables. Les tarifs sont en vigueur au moment de la publication et applicables aux nouvelles réservations seulement. Le nombre de places est limité et fonction de la disponibilité. Des restrictions quant aux jours et aux heures peuvent s’appliquer. À moins d’avis contraire, les vols peuvent être assurés par des appareils d’Air Canada, d’Air Canada JazzMC, de UnitedAirlines,
membre du réseau Star AllianceMC, de SkyWest, de ChautauquaAirlines ou de Shuttle America (faisant affaire sous le nom de United Express). MDAéroplan est une marque déposée d’Aéroplan, société en commandite. MCAir Canada Jazz est une marque de commerce d’Air Canada. Réservation d’hôtel et location de voiture offertes par notre partenaire de voyagesWWTMS.
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AGNÈS GRUDA

Enfant, Georges Jorisch était
fasciné par les œuvres d’art qui
ornaient les murs de la villa où
il habitait, près de Vienne, avec
sa mère et sa grand-mère. L’une
de ces peintures, se rappelle-t-
il avec précision, représentait
un champ avec un arbre auquel
s’accroche une grappe de fleurs
blanches.

Ce tableau, ce serait les Prés
fleuris du peintre Gustav Klimt,
qui fait aujourd’hui partie de
la collection privée de Leonard
Lauder, le richissime magnat
de la firme de cosmétiques qui
porte son nom.

G e o r g e s J o r i s c h , u n
Montréalais d’origine autri-
chienne dont la famille a péri
durant l’Holocauste, n’a pas
le moindre doute : c’est bel et
bien l’œuvre qui était accrochée
sur un mur de la maison qu’il
avait dû abandonner à l’âge de
10 ans.

L’ancien vendeur de matériel
photographique, aujourd’hui à la
retraite, s’apprête à déposer une
poursuite contre le millionnaire
new-yorkais pour récupérer ce
bien familial.

Un catalogue pour l’appuyer
Pour faire valoir ses droits,

l’homme de 79 ans qui vit dans
un petit appartement face au
fleuve, à Dorval, s’appuie entre
autres sur le nouveau catalogue
Klimt qui vient tout juste d’être
publié à Vienne. Et qui attribue
la propriété de l’œuvre à Amalie
Redlich – sa grand-mère.

«Les prés peints par Gustav
Klimt reflètent la géographie
des rives du lac Alterzee près
de Litzlberg», note ce catalogue
signé par le conservateur d’art
autrichien Alfred Weidniger.

Ce n’est pas cette descrip-
tion d’une série de paysages
de Klimt qui intéresse Georges
Jorisch, mais plutôt le pedigree
qui accompagne les Prés fleuris,
ce tableau peint en 1906 et dont
le premier propriétaire se serait
appelé Viktor Zuckerkand l
– son grand-oncle, frère d’Ama-
lie Redlich.

À sa mort, en 1926, Viktor
Zuckerkandl a légué le tableau à
sa sœur, qui en a hérité dans les
années précédant la Deuxième
Guerre mondiale, confirme le
catalogue.

Déportées en Pologne
Quand la tempête du nazisme

s ’est abat tue su r l ’ Eu rope,
Georges Jorisch a fui l’Autriche
avec son père. La Shoah a emporté
sa mère et sa grand-mère, qui ont
été déportées en Pologne d’où
elles ne sont jamais revenues.

La guerre a aussi anéanti tout
un univers, celui de la bourgeoi-
sie juive de Vienne. Tout ce qui

en restait, pour Georges Jorisch,
c’est le souvenir de cinq tableaux
de la collection familiale. Dont,
il en est convaincu, les Prés fleuris
de Klimt.

Des preuves
Leonard Lauder rejette avec

véhémence les réclamations de
Georges Jorisch et nie avoir en

sa possession une œuvre volée
par les nazis. Son avocat n’a
pas rappelé La Presse, hier, mais
l’héritier de la fortune d’Esthée
Lauder a lu une déclaration, il
y a une semaine, au téléphone
depuis Las Vegas. Il y affirme

avoi r réa l isé « une enquête
exhaustive pendant cinq ans au
sujet de cette peinture » qui n’a
jamais, selon lui, appartenu à
Amalie Redlich.

« Si l’avocat de Jorisch nous
avait apporté la preuve qui étaie
sa réclamation, il y a longtemps
que nous aurions réglé », a-t-il
déclaré.

Georges Jorisch et son avocat,
Randol Schoenberg, reconnais-
sent qu’ils ne détiennent pas de
preuves absolues de la filiation
des Prés fleuris. «Les voleurs nazis
ne laissaient pas de reçus», dit
avec ironie Georges Jorisch.

Mais leurs preuves, que M.
Schoenberg a aussi présentées
au conservateur d’art Alfred
Weidinger, éta ient suffisan-
tes pour convaincre ce dernier
d ’insc r i re le nom d’Amalie
Redlich dans son dernier catalo-
gue Klimt.

Une « erreur »
L’avocat californien, qui a

réussi à faire restituer cinq
autres œuvres de Klimt
à la Californienne Maria
Altman, estime que l’ab-
sence de référence à Amalie
Redlich dans le précédent
catalogue est le résultat
d’une «erreur».

S e l o n l e c a t a l o g u e
Weidinger, le tableau représen-
tant les Prés fleuris a été vendu par
une galerie viennoise à Rudolf
Leopold, qui l’a vendu au collec-
tionneur new-yorkais Sabarsky
– lequel à son tour l’a vendu à
Leonard Lauder, en 1983.

Les Prés Fleuris valent entre
10 et 20 millions de dollars,
mais Georges Jorisch jure que
pour lui, ce n’est pas tant une
question d’argent comme une
question de justice : «Ce tableau
m ’appa r t i en t , c ’e s t t ou t » ,
affirme-t-il, en précisant qu’il
accepterait aussi bien de retrou-
ver l’œuvre ou un règlement en
argent.

Il dit avoir entrepris sa longue
quête pour retrouver le tableau
après avoir aperçu une esquisse
représentant une de ses tan-
tes dans un livre d’œuvres de
Gustav Klimt.

L’amour de l’a rt se trans-
met chez les Jorisch : le fils de
Georges, Stéphane, est un illus-
trateur bien connu au Québec. Il
voit avec soulagement son père
parvenir maintenant au bout de
sa quête. « Il a perdu sa mère à
10 ans, il nous a toujours parlé
de ça, je suis fier qu’il ait été
aussi tenace. »

Il veut récupérer un tableau de Klimt
Les Prés fleuris auraient été volés à sa famille en Autriche pendant l’Holocauste

PHOTO DAVID BOILY, LA PRESSE ©

Georges Jorisch soutient qu’un tableau de Gustav Klimt a été dérobé à sa grand-mère lors de la Deuxième Guerre mondiale. Tirée d’un livre sur le peintre, voici
l’oeuvre en question.

Georges Jorisch et son avocat, Randol Schoenberg,
reconnaissent qu’ils ne détiennent pas de preuves
absolues de la filiation des Prés fleuris. « Les voleurs
nazis ne laissaient pas de reçus. »

•
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Cette promotion ne peut être jumelée à aucune autre promotion et est valable jusqu’au 28 octobre 2007 ou jusqu’à épuisement des stocks. Les produits peuvent varier d’un magasin à l’autre. Les promotions ne sont pas applicables dans les centres de
liquidation et dans certains magasins. Voir détails en magasin. Photos à titre d’illustration seulement. Malgré le soin apporté lors de l’impression de cette annonce, certaines erreurs ont pu s’y glisser. Si tel est le cas, nous vous en ferons part dans nos succursales.

POUR LES ADRESSES DES MAGASINS, CONSULTEZ LES PAGES JAUNES OU VISITEZ NOTRE SITE INTERNET À

www.clubpiscine.ca
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Service réservé aux clients résidentiels du Québec, là où la technologie le permet. L’offre est disponible là où le tarif mensuel de l’ensemble Téléphonie résidentielle de base n’est pas réglementé par le CRTC. Modifiable sans préavis. Taxes en sus. D’autres conditions s’appliquent. (1) D’autres frais tels que, sur une base mensuelle,
TouchTone (2,80$) et 911 (19¢; peut varier suivant la région), s’appliquent. Certaines parties du territoire desservi par Bell font l’objet de frais pour service en zone rurale. Des frais d’activation uniques (30$ par ligne) s’appliquent aux nouveaux clients ou à ceux qui déménagent. Inscription gratuite à la Facture unique requise. Préavis
de 30 jours requis afin d’annuler le service. (2) Le tarif mensuel de l’ensemble Téléphonie résidentielle de base inclut le rabais combiné du Forfait de 15$ offert aux clients qui s’abonnent au Forfait avec l’ensemble Téléphonie résidentielle de base et à au moins deux autres services parmi l’interurbain, Internet, la télé numérique ou
le sans fil (mensuel), dont un avec un forfait sélectionné. Offre d’une durée limitée s’applique aux ensembles Téléphonie résidentielle. Durée de contrat min. de 1 an avec un nouvel abonnement. Bell peut mettre fin au rabais du Forfait de Bell avec un préavis de 30 jours. Il n’est pas nécessaire d’être abonné à d’autres services tarifés
de Bell Canada (à l’exception de l’ensemble Téléphonie résidentielle de base dans les régions où ce service est toujours réglementé par le CRTC). Le rabais mensuel du Forfait de Bell est appliqué suivant l’expiration de toute promotion. Visitez bell.ca/forfaitdebell pour les détails. MC© 2005, COVAN.

Visitez un magasin Bell
1 866 313-9856 bell.ca/forfaittelephonie

Ajoutez maintenant la téléphonie résidentielle au
Forfait de Bell et économisez jusqu’à 15$ par mois.

L’ensemble Téléphonie résidentielle de Bell vous procure:

• Un service fiable et éprouvé
• L’Afficheur
• L’Affichage d’Appel en attente
• Les appels locaux illimités

lorsque combiné avec 2 autres services2

/mois1495$1

Ensemble Téléphonie résidentielle de base
à partir de seulement

Tirez des économies de votre
téléphone avec un forfait.
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ALICIA CHANG
ASSOCIATED PRESS

LOS ANGELES — Au début de
l’épidémie, ils étaient squelet-
tiques, presque fantomatiques.
Vingt ans plus tard, les person-
nes séropositives pour le VIH se
battent contre l’obésité, selon les
résultats d’une étude américaine
sur ce phénomène apparu depuis
que le sida est devenu une mala-
die chronique.

Cette nouvelle étude, présentée
au congrès de San Diego sur les
maladies infectieuses, semble
indiquer que près des deux tiers
des Américains positifs au VIH

seraient en surpoids, voire obè-
ses, un pourcentage similaire à
celui retrouvé dans la population
américaine dans son ensemble.

En conséquence, pour les méde-
cins, il devient de plus en plus
important de surveiller l’obésité
des séropositifs, facteur de dia-
bète, d’hypertension artérielle,
voire d’hypercholestérolémie.

Aux États-Unis, un million de
personnes environ vivent avec le
VIH ou le sida, selon les statisti-
ques fédérales. Au point culmi-
nant de l’épidémie, une grande
partie d’entre eux présentaient un
amaigrissement important, une
perte de 10% de leur poids corpo-

rel, associé à d’autres symptômes,
notamment à de la fièvre et de la
diarrhée. Le tournant a été observé
avec les avancées médicales, des
médicaments puissants capables
de maintenir le virus à distance
et de stimuler le système immuni-
taire. Résultat : en 20 ans, l’espé-
rance de vie des patients atteints
du sida s’est allongée, mais au prix
d’un déséquilibre alimentaire et
d’un manque d’exercice.

Des experts ont proposé des
explications psychologiques :
les patients qui avaient peur de
maigrir prenaient du poids pour
éviter d’avoir l’air anormalement
décharnés.

Les résultats des examens de
663 patients atteints du VIH
des hôpitaux de la marine à San
Diego et dans le Maryland ont
été minutieusement étudiés. Les
chercheurs ont analysé la durée
de l’infection et vérifié si les
patients présentaient des antécé-
dents de diabète ou d’hyperten-
sion artérielle.

Au total, 63% des patients de
l’étude étaient trop gros ou obè-
ses. Seuls 3% d’entre eux étaient
en sous-poids, mais aucun n’était
véritablement « squelettique ».
Parmi ceux qui présentaient un
sida déclaré, 30% étaient trop
gros ou obèses.

SELON UNE ÉTUDE AMÉRICAINE

Les deux tiers des séropositifs sont trop gros
LE CANADA
VA EXPORTER
UNMÉDICAMENT
Le Canada est devenu le premier pays
à invoquer des dispositions extraordi-
naires lui permettant d’exporter une
version générique peu coûteuse d’un
médicament breveté contre le sida, a
annoncé hier l’Organisation mondiale
du commerce. Un médicament géné-
rique de trithérapie, le TriAvir, pourra
être exporté au Rwanda, qui n’a pas la
capacité de le fabriquer lui-même.
— Associated Press
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www.ford.ca

Photos à titre indicatif seulement. * Première mensualité et mise de fonds de 2 795 $ exigées à la livraison. Des frais de 0,12 $ le km après 80 000 km et d’autres conditions s’appliquent. † Frais de transport de 1 100 $. Immatriculation, assurances, taxes et frais d’inscription au registre des droits personnels et réels

mobiliers en sus. Ces offres s’adressent à des particuliers sur approbation de Crédit Ford et ne peuvent être jumelées à aucune autre offre en vigueur, à l’exception de la remise aux diplômés à laquelle certaines conditions s’appliquent. Ces offres d’une durée limitée s’appliquent uniquement aux véhicules neufs en

stock et peuvent être annulées en tout temps sans préavis. Votre concessionnaire Ford peut louer ou vendre moins cher. Détails chez votre concessionnaire Ford. ** Données sur les cotes de consommation de carburant provenant du ministère des Ressources naturelles Canada (2007).

FOCUS ZX4 SE 2007
175 $/mois*

Location 48 mois
Dépôt de sécurité de 0 $
Frais de transport et de préparation inclus

En ville : 8,7 L/100 km**
Sur route : 5,9 L /100 km**

FOCUS ZX5 SES 2007
MAINTENANT

16 699 $†

0 % de financement,
jusqu’à 36 mois
Frais de transport en sus

LA COUR SE VIDE !
Dernière chance de profiter de nos offres exceptionnelles sur les Focus 2007.
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SARA CHAMPAGNE

La direction du CHUM 2010 a
accepté de diminuer la hauteur de
son futur centre de recherche, qui
sera adossé au Vieux-Montréal. Il
est toutefois hors de question de
lui trouver une nouvelle adresse
au centre-ville, contrairement à
ce qu’elle a laissé croire à la Ville
de Montréal.

Au cours d’une entrevue accor-
dée à La Presse, André Lavallée,
responsable du dossier au comité
exécuti f de l’administration
Tremblay, a affirmé que la direc-
tion du CHUM avait accepté de
«revoir la localisation de son cen-
tre de recherche, et que des para-
mètres étaient bien définis».

Selon les plans présentés aux
audiences de l’Office de consul-
tation publique de Montréal

(OCPM) il y a un an, le centre
de recherche, qui sera construit
au sud de la rue Saint-Antoine,
consistera en une tour de 18 éta-
ges commerciaux. Elle s’élèvera
sur 80 mètres, soit 20 mètres
de plus que la hauteur permise

dans le plan d’urbanisme du
centre-ville.

«Il n’a jamais été question pour
nous de déplacer le centre de
recherche, a affirmé hier Nathalie
Forgue, principale conseillère en
communications du CHUM. Ce
qu’on me dit, c’est que des travaux

sont présentement effectués pour
enlever deux étages, ou plus. Mais
il faut comprendre qu’on n’est pas
en train de diminuer la hauteur
d’un bungalow, et que ce n’est pas
quelque chose qui se dessine sur
le coin d’une table.»

Dans son rapport déposé à la
Ville de Montréal au printemps,
l’OCPM a recommandé que le
volume et la hauteur des bâti-
ments, qui seront construits entre
l’avenue Viger et la rue Saint-
Antoine, soient modifiés pour
éviter une coupure et ne pas por-

ter ombrage à la trame urbaine du
Vieux-Montréal.

Pas de permis
Depuis ce temps, plus rien. Les

architectes qui travaillent à la
conception de l’hôpital n’ont pas

proposé de nouvelles maquet-
tes à la division de l’urba-
nisme de l’arrondissement
de Ville-Marie. Et aucune
demande de permis de démo-
lition ou de construction n’a
été déposée par le CHUM.

«Ils doivent revenir avec
des maquettes du projet pour
demander des permis, a expliqué
Jacques-Alain Lavallée, chargé de
communications au centre-ville.
L’un de leurs architectes, Claude
Pomerleau, nous a dit la semaine
dernière que ça s’en venait, mais
on n’en sait pas plus.»

Comme il s’agit d’une construc-
tion qui déroge aux règles d’urba-
nisme, le projet devra de nouveau
passer par le Comité consultatif
d’urbanisme (CCU), avec un avis
du Conseil du patrimoine, puis
par le vote des élus de l’arron-
dissement de Ville-Marie, avant
d’être refilé à la ville-centre.

M. Lavallée, du comité exécutif
de la Ville, affirme par ailleurs
qu’un mandat a été donné à la
Direction des travaux publics de
la ville-centre pour mettre en
place un «plan de gestion de la
circulation», et que le CHUM
y travaille conjointement. En
clair, la Ville de Montréal veut
que le centre universitaire, qui
accuei l lera jusqu’à 500 000
patients ou visiteurs par année,
s’engage concrètement à mettre en
place des mesures pour favoriser
les transports alternatifs.

La direction des communica-
tions du CHUM précise toutefois
qu’elle s’en tient aux mesures d’in-
citation présentées lors des audien-
ces, et qu’il n’est pas question
d’établir un «plan ou de réaliser
d’autres études de circulation».

En amont de ces discussions,
le processus d’appel de qualifica-
tions de l’Agence des partenariats
public-privé (PPP) du Québec se
poursuit. Les noms des candidats
devraient être dévoilés d’ici la fin
octobre, mais le processus pour
en venir à un choix final pourrait
s’étendre jusqu’au printemps.

CENTRE DE RECHERCHE DU CHUM 2010

L’immeuble sera moins haut
mais ne changera pas d’adresse

« Il n’a jamais été question pour nous de déplacer
le centre de recherche », dit Nathalie Forgue,
principale conseillère en communications du CHUM.
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Les prix des appareils Sony EricssonW300i, Sony Ericsson Z710i,MotorolaW510 etMOTOKRZR K1 sont valides à l’activation d’un forfait mensuel avec une nouvelle Entente Fido de trois ans jusqu’au 31 octobre 2007 ou jusqu’à épuisement des stocks.
La sélection d’appareils peut varier selon les points de vente.Taxes en sus.Ces offres ainsi que la tarification peuvent êtremodifiées en tout temps et sans préavis. La durée de l’autonomie enmode conversation continue et enmode veille peut varier
selon différents facteurs, comme le réseau et les habitudes de l’utilisateur (c.-à-d. les applications et les fonctions choisies). ® Fido est unemarque de commerce de Fido Solutions Inc.Tous les autres noms demarques et logos appartiennent à leurs
propriétaires respectifs.

MAGASINS FIDO
GRANDMONTRÉAL

1004, rue Sainte-Catherine Ouest

Carrefour Angrignon

Centre Rockland

Centre Eaton

Fairview Pointe-Claire

Les Galeries d’Anjou

Place Montréal Trust

Place Versailles

Place Vertu

LAVAL ET RIVE-NORD

Carrefour du Nord, St-Jérôme

Carrefour Laval

Centre Laval

Galeries Rive-Nord, Repentigny

Galeries Terrebonne

Place Rosemère

RIVE-SUD

Mail Champlain

Promenades Saint-Bruno

PARTENAIRES DÉTAILLANTS
GRANDMONTRÉAL

ACTION-PAGE INC.

4960,boul. Décarie,Montréal

3820, rue St-Denis,Montréal

1221, rue St-Zotique Est,Montréal

3451, rue Ontario Est,Montréal

4328,boul. Henri-Bourassa Est,Montréal

3920, rueWellington,Montréal

7024, rue St-Hubert,Montréal

CELLUMAX INC.

Complexe Desjardins,Montréal

CELTEL MOBILITÉ

35, rue Beaubien Est,Montréal

101, avenueMont-Royal Ouest,Montréal

6295, rue Victoria,Montréal

6245,boul.Métropolitain, St-Léonard

245,boul. Côte-Vertu,Ville Saint-Laurent

COMMUNICATIONS AIRFLEX INC.

4046,boul. Jean-Talon Est,Montréal

5613, avenue du Parc

CONNECTIONMOBILE

1476, avenue du Collège,Ville Saint-Laurent

DURATECH

5040,boul.Métropolitain Est, St-Léonard

FIRST CONE FINANCIAL SERVICES

5175B, rue Sherbrooke Ouest,Montréal

FOXCOM

Galeries Normandie,Montréal

4282,boul.Métropolitain Est, St-Léonard

MOBILE IT

Place de la Cathédrale,Montréal

3758,boul. St-Laurent,Montréal

MULTI-CELL COMMUNICATIONS

2900, rueMasson,Montréal

Centre de la Pointe, Pointe-aux-Trembles

PÈRE DU CELLULAIRE (LE)

4889, rue Jarry Est, St-Léonard

POSITIVE ELECTRONIQUE PEP INC.

200,boul. d’Anjou, bureau 128,Châteauguay

Gare centrale,Montréal

Centre commercial le Boulevard,Montréal

SERVICES DE COMMUNICATION CELLULAIRE INC.

4605, rue Ste-Catherine Est,Montréal

STATION CELLULAIRE

109, rue Viger Ouest,Montréal

STUDENT PHONES

Voyages Campus,Université Concordia

ZONEMOBILE

Galeries des Sources, Dollard-des-Ormeaux

Place Alexis Nihon,Montréal

436, rue Jean-Talon Ouest,Montréal

680, rue Jarry Est,Montréal

Centre d’achat Langelier

LAVAL ET RIVE-NORD

ACTION-PAGE INC.

1704, boul. Des Laurentides, Laval

CELTEL MOBILITÉ

1637,boul. Daniel-Johnson, Laval

ZONEMOBILE

367,boul. Arthur-Sauvé, St-Eustache

RIVE-SUD

ACTION-PAGE INC.

Place Longueuil

1836,Chemin Chambly, Longueuil

ZONEMOBILE

3310,boul.Taschereau,Greenfield Park

Métro Longueuil
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À l’arrivée des pompiers, le mal était fait. Ceux-ci n’ont pu que contenir les flammes et protéger les immeubles adjacents.

HUGO FONTAINE

Un incendie a rapidement détruit
deux immeubles en construc-
tion et menacé un troisième, hier
matin dans l’arrondissement de
Saint-Laurent. Les flammes ont
pris naissance dans le goudron
utilisé pour les travaux de recou-
vrement de toiture. Personne n’a
été blessé, mais deux pompiers
ont souffert d’épuisement causé
par la chaleur.

Situés à l’angle de la rue Bonin
et du boulevard de la Côte-Vertu,
à quelques pas du boulevard
Alexis-Nihon, les deux immeubles
formaient un projet de 16 unités
d’appartements en copropriété. «Le
premier immeuble était complété à
85%, alors que le second l’était à
70%», estime le promoteur et ingé-
nieur du projet, Kamal Khoury.

«Je suis vraiment déçu, a dit
M. Khoury, qui était sur les lieux
au moment de l’incendie. On a
travaillé très fort tout l’été pour
accueillir les gens. Les acheteurs
allaient emménager le 15 octo-
bre.» Il ne reste plus de leur nou-
veau chez-soi que les fondations et
des bouts de structure carbonisés.

Selon M. Khouri, la valeur du
projet s’élevait à près de 5 millions.
Les coûts de construction déclarés à
l’arrondissement de Saint-Laurent
lors de la demande de permis, à la
fin mai, étaient de 1,5 million.

«Tout a brûlé en 15 minutes»
L’incendie s’est déclaré sur le toit

de l’immeuble situé à l’ouest, alors
que les couvreurs s’affairaient à
leurs tâches. Selon le promoteur, il
y avait de 15 à 20 travailleurs sur
le site.

Les pompiers ont reçu l’appel
d’urgence à 9h 52. Ils étaient sur
place quatre minutes plus tard.

«L’immeuble était atteint en tota-
lité par les flammes dès l’arrivée
des pompiers», a affirmé l’assistant
directeur aux opérations du Service
de sécurité incendie de Montréal,
Michel Viau.

«Le feu s’est propagé à l’autre
immeuble par un phénomène de
rayonnement. Il n’était pas encore
abrité de briques, donc il s’est
enflammé très rapidement.»

Les maçons Martin Tremblay
et Mario Saint-Germain étaient
justement sur place pour commen-
cer l’installation des briques. Ils
travaillaient sur le bâtiment est.
«Nous étions en pause, raconte le
premier. On a commencé à sentir le
goudron qui chauffait.»

«Quand on a vu la fumée noire,
on a compris, ajoute M. Saint-
Germain. À cause du vent, tout a
brûlé en 15 minutes.»

Amine Yahiaoui fait partie des
gens qui ont été évacués parce
que l’immeuble dans lequel il
loge, à l’est des deux autres, était
menacé par les flammes. «Quand
les pompiers nous ont demandé
de sortir, nous sentions la chaleur
qui émanait du feu. Les flammes
atteignaient presque deux fois la
hauteur de la construction.»

Les pompiers ont finalement
réussi à contenir les flammes et à
protéger ce troisième bâtiment.

Le SIM n’a pu confirmer ce qui a
mis le feu au goudron.

Leurs futurs
condos
s’envolent
en fumée

Île Locas : Québec
pourrait poursuivre
Le ministère du Développement
durable, de l’Environnement et des
Parcs (MDDEP) envisage d’intenter
des poursuites contre l’entrepreneur
qui a déversé une quarantaine de
voyages de terre dans l’île Locas, en
pleinmilieud’unrefugefauniquedu
parc de la Rivière-des-Mille-Îles.
Hier après-midi, Constructions
Claude Bellefeuille a reçu une mise
en demeure du gouvernement, qui
le prévient qu’il a contrevenu à l’ar-
ticle 22 de la Loi sur la qualité de
l’environnement, en effectuant du
remblai sur des rives marécageuses.
Et qu’il s’expose à des amendes de
plusieurs milliers de dollars.
«Nous avons aussi avisé l’entre-
preneur qu’il a jusqu’au 12 octo-
bre pour remettre l’île dans son
état d’origine», a expliqué Pierre
Robert, directeur régional duCentre
de contrôle environnemental de
Montréal, Laval, Lanaudière et des
Laurentides.
M. Robert ajoute que l’île est clas-
sée par le ministère des Ressources
naturelles et Faune comme un éco-
système forestier exceptionnel. Et
qu’en vertu de la loi environnemen-
tale, le propriétaire de l’île, Gaétan
Mathieu, devra obtenir un certificat
d’autorisation avant de permettre
un projet de construction.
- Sara Champagne
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1950, avenue Pierre-Péladeau
(angle St-Martin et autoroute 15), Laval

450-978-3030
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Sassari
collection

Sofa

1 995 $

divans en cuir
tables à café
accessoires
lampes

Nous payons la TPS
sur les vêtements.

Grand solde de rénovation

60%jusqu'à de rabais

La seule destination

de cuir

Nouvelle
collection
de manteaux
en laine et
de cuir.

Rég.: 2 499 $

FORMER L’ESPRIT, LE CŒUR ET LE CORPS

École secondaire privée pour les filles et les garçons de 1re à 5e secondaire

Donnez à votre enfant toutes les chances de réussir!

Le Collège Notre-Dame c’est :

› une formation intellectuelle de très haut niveau

› un personnel compétent, disponible et attentionné

› un encadrement de qualité

› un milieu de vie enrichissant et stimulant

› des activités étudiantes à profusion

Veuillez noter que l’étude des dossiers d’admission pour les candidats
de 2e à 5e secondaire se fera à compter du mois de mars 2008.

ADMISSION
POUR L’ANNÉE SCOLAIRE 2008-2009

Pour les
candidats de
1re secondaire

Samedi 20 octobre 8 h 30
Samedi 20 octobre 14 h
Dimanche 21 octobre 8 h 30
Dimanche 21 octobre 14 h

ANCIENS ET ANCIENNES!
Le CND désire garder contact avec vous.
Écrivez-nous à : info@collegenotre-dame.qc.ca

P O U R I N S C R I R E V O T R E E N F A N T À L ’ U N E D E S
SÉANCES D’EXAMEN, COMPOSEZ LE (514) 739-1739 www.col legenotre-dame.qc.caA
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MONTRÉAL :
1451, av. du MONT-ROYAL Est
(À L’OUEST DE PAPINEAU)

514-525-5309

BROSSARD :
6678A, boul. TASCHEREAU
(VOISIN DU MAIL CHAMPLAIN)

450-672-3217MONT-
ROYAL

Nos prix réduits... ENCORE RÉDUITS !!!

3 JOURS
SEULEMENT !

NOUSNOUS
PAYONSPAYONS
jusqu’au
lundi 8
octobre
inclus *

TAXESTAXESLESLES
* Cette offre ne peut être jumelée avec aucune autre promotion.
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Nouvelle politique concernant les répondants
pour les demandes générales de passeport
Le 1er octobre, Passeport Canada a adopté une nouvelle politique
concernant les répondants. Cette politique permet maintenant à la plupart
des titulaires adultes de passeport habitant au Canada ou aux États-Unis
de servir de répondants pour les demandeurs de passeport.

En vertu de cette nouvelle politique, un répondant admissible doit :

• détenir un passeport canadien d’une durée de validité de cinq ans
valide ou qui n’est pas expiré depuis plus d’un an;

• connaître le requérant personnellement depuis au moins deux ans;

• être un citoyen canadien âgé de 18 ans ou plus;

• avoir été âgé de 16 ans ou plus lors de sa propre demande de passeport.

Tout membre de la famille ou toute personne qui habite à l’adresse du
requérant peut servir de répondant à condition qu’il (elle) répond aux
exigences susmentionnées.

En vertu de cette nouvelle politique, les requérants doivent utiliser
le nouveau formulaire de demande de passeport disponible au
www.passeportcanada.gc.ca ou dans n’importe quel bureau de
Passeport Canada, Centre Service Canada ou bureau de poste du Canada.

Passeport Canada invite les requérants à visiter le site
www.passeportcanada.gc.ca ou à téléphoner au 1 800 567-6868
pour obtenir de plus amples renseignements au sujet de la nouvelle
politique sur les répondants.

Passeport Canada souhaite rappeler aux Canadiens qu’ils ne sont pas
tenus d’être munis d’un passeport valide lorsqu’ils se rendent aux
États-Unis par voie terrestre ou maritime jusqu’à l’été 2008 au plus tôt.

Depuis le 23 janvier 2007, les Canadiens qui se rendent aux États-Unis par
avion doivent détenir un passeport valide. Les Canadiens peuvent également
se servir d’une carte NEXUS dans les aéroports où le service NEXUS
est disponible.
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EN BREF

Un homme meurt enseveli à Oka
Un employé municipal de la ville d’Oka, au nord-
ouest de Montréal, est mort enseveli sous un amas
de terre, hier. Peu avant midi, Fabien Guindon, 38
ans, s’affairait à réparer une conduite d’eau dans un
trou de trois mètres de profondeur. Son travail était
presque terminé lorsqu’une paroi du trou s’est sou-
dainement affaissée sur lui. Son décès a été constaté
au centre hospitalier de Saint-Eustache à midi.
— Catherine Handfield

Deux agressions commises
dans la nuit de jeudi à hier
La police de Montréal enquête sur deux agressions
commises dans la nuit de jeudi à hier. Dans le sec-
teur de Rivière-des-Prairies, un homme de 38 ans
a été atteint de projectiles d’arme à feu vers 2h15.
L’individu, connu des policiers, a été blessé à un
genou. Puis, vers 3h, un homme de 30 ans a été
poignardé en entrant dans un logement de la rue
Bélanger, dans le quartier Rosemont. La victime
s’était rendue dans l’appartement situé au-dessus
d’un bar, croyant que quelqu’un avait besoin d’aide.
— La Presse Canadienne

ÉRIC LALLIER
LE NOUVELLISTE

TROIS-RIVIÈRES — Plus de 175
personnes ont répondu à l’ap-
pel, hier soir, pour cette grande
«marche de l’espoir » dédiée à
la petite Cédrika Provencher. Au
devant du peloton, la sœur de la
disparue, Mélissa, lui a d’ailleurs
lancé un émouvant message. «Je
lui dis de revenir vite, parce que
je ne suis plus capable», a confié
la jeune fille de 11 ans, vulnéra-
ble et en pleurs.

L’ image é t a i t f r appa nte :
Mélissa Provencher ouvrait la
marche, entourée de plusieurs
de ses amies présentes pour la
soutenir dans le drame qu’elle
traverse. Derrière elles, se trou-
vait un grand panneau avec le
visage de Cédrika.

La jeune fille tenait, malgré
toute la tristesse qui l’habite, à
être présente. Distribuant à tous
de petits rubans vert et blanc,
avant le départ, elle s’était en
quelque sorte donné une mission :
saluer sa sœur et lui rappeler à
quel point elle l’aime. «Je m’en-
nuie d’elle ! J’aimerais ça qu’elle
soit quelque part, puis qu’elle
puisse sortir et apparaître», a-t-
elle lancé, les yeux rougis.

À ses côtés, l’organisatrice de
l’événement, Claire Lefebvre, était
partagée entre le bonheur de voir
tous ces gens réunis et la tristesse
de retourner à l’endroit où tout
s’est joué, le 31 juillet dernier, au
moment de la tragique disparition.
«C’est quelque chose, c’est assez
spécial. On sait qu’on s’en va dans
le secteur où Cédrika a été vue
pour la dernière fois. Ce n’est pas
facile», a déclaré la dame, en enla-
çant la petite Mélissa.

Pas très loin à l’arrière, le père
de Cédrika, Martin Provencher,
recevait tous les mots d’encourage-
ment et de soutien. Un trop-plein
d’amour qui fait du bien, avoue-t-
il. «Que veux-tu dire à cela? Un
gros merci, fait remarquer le père
de famille. C’est sûr que c’est dif-
ficile. Mais être parmi les gens et
sentir que la population est encore
là après 60 et quelques jours, ça
fait du bien.»

Si M. Provencher mène actuel-
lement le combat le plus impor-
tant de sa vie, en mettant tout en
œuvre pour retrouver sa fille, il
a bien l’intention d’en mener un
second en parallèle. «Il faut que
ça arrête ! Il ne faut pas que ça se
reproduise et ce sera mon com-
bat», promet-il.

Venus de partout
Cédrika Provencher est

encore bien présente dans
l’esprit des gens, cela ne fait
aucun doute. Ils sont venus
de partout, hier soir, pour
témoigner de leur soutien.

Jean-François Houle a
roulé pendant tout près de trois
heures pour prendre part à cette
marche. Sa voiture, d’ailleurs, a
été entièrement recouverte par la
photo de Cédrika. «Si je peux
toucher le monde qui me voit pas-
ser, dit-il. J’espère tellement qu’ils
vont la retrouver.»

Nancy Massé, elle, marchait
aux côtés de ses deux enfants.
La petite famille a pris la route,
depuis Sherbrooke, «par solida-
rité». La mère avait d’ailleurs un
mot pour le ravisseur de Cédrika :
«Cette personne-là va avoir des
regrets un jour. Ça peut juste être
pire pour lui.»

D’autres ont affiché bien haut
leur soutien. Lucie Lemay a brandi
un cœur au bout de ses bras, tout
au long du trajet. «La vie, c’est
plus fort que l’imbécillité, philoso-
phe la dame. C’est merveilleux, je
ne pensais pas que les Trifluviens
étaient aussi solidaires.»

Trois-Rivières
marche
pour Cédrika
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«Cette personne-là va
avoir des regrets un jour... »
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Les portes jamais fermées, le cœur toujours ouvert, la relation maître-élève
jalousement préservée : voilà le secret du Saint-Nom-de-Marie qui, génération après
génération, forme celles qui demain feront une différence dans leur milieu.
Forte de son expérience, l’institution a su s’adapter à notre société pluraliste. Si l’ajout d’un
pavillon ultramoderne s’inscrit dans cette évolution, l’enseignement de très haut
niveau et la transmission de valeurs humanistes demeurent les préoccupations
principales des éducateurs.
Pas étonnant que les filles du Saint-Nom-de-Marie regardent l’avenir avec confiance !
Elles auront les compétences de leur audace et la force intérieure pour relever le défi
de leur choix.

Examens d’admission
Samedi 13 et dimanche 14 octobre, de 9h à 12h

628, chemin de la Côte-Sainte-Catherine, Outremont (Québec) H2V 2C5
Téléphone : 514.735.5261 • Télécopieur : 514.735.5266 • www.psnm.qc.ca

Cours secondaire complet pour jeunes filles. Externat et pensionnat. Profils :Éducation internationale et Vie et monde.
Partenaire académique de l’École supérieure de ballet contemporain. Partenaire de l’École de musique Vincent-d’Indy.

Au-delà de la performance

Accessible
par métro.
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Une station de radio
Q U É B E C

Philippe Bonneville en mission
à Kandahar, en direct à 6 h 05
Également au 98,5 FM avec Paul Arcand,
les mardis et jeudis dès 5 h 30 et avec
Paul Houde les lundis, mercredi et
vendredis dès 15 h.

info690.com

3505497A

ACTUALITÉS

l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l

MARTIN CROTEAU

Le niveau d’eau du Saint-Laurent
est devenu si bas que l’organisme
qui en contrôle le débit a décidé
d’ouvrir les vannes.

Le Conseil international de
contrôle du fleuve Saint-Laurent,
dirigé conjointement par les gou-
vernements canadien et américain,
a autorisé une augmentation du
débit pendant 24 heures. Le samedi
13 octobre, le barrage de Cornwall
laissera passer un supplément de
300 mètres cubes par seconde.

Cet afflux massif augmentera de
plusieurs centimètres le niveau d’un
fleuve réduit au «niveau d’alerte».
Le geste permettra notamment
aux plaisanciers de ramener leurs
embarcations à terre pour l’hiver.

L’eau du fleuve n’a pas été si
basse depuis des années. Selon les
données du Conseil, elle se situait
48 centimètres sous le niveau nor-
mal – dit le «zéro des cartes» – le
mardi 25 septembre.

La situation donne des maux de
tête aux navigateurs depuis le début
de l’été. «C’est très difficile pour
les plaisanciers, a constaté Daniel
Arsenault, gérant de la Marina

Brousseau, à Saint-Sulpice. Ils doi-
vent absolument rester à l’intérieur
des bouées et, dépendamment des
embarcations, plusieurs endroits
sont devenus inaccessibles.»

Les accidents sont plus fréquents.
Daniel Arsenault a réparé près
d’une vingtaine de bateaux endom-
magés en raclant le fond.

Les pilotes inexpérimentés y ont
particulièrement goûté, indique le
gérant de la marina de L’Île-Perrot,
Todd Shintani. «Ils voient l’eau,
mais ils ne pensent pas à la profon-
deur, alors ils frappent les roches»,
a-t-il expliqué.

Au t r e s i g ne de s t emps ,
Repentigny a dû fermer sa rampe
publique de mise à l’eau à la mi-
août. Normalement, elle le fait le
week-end de l’Action de grâce.

«Des gens descendaient la rampe
avec leurs camions pour mettre
les bateaux à l’eau, mais l’eau était
tellement basse qu’ils devaient
descendre, descendre et descendre
encore, explique Alain Boudreault,
porte-parole de la Ville. Alors on l’a
fermé parce qu’ils sont restés pris
dans la vase.»

Mais la situation n’a pas affecté le
port de Montréal, où près de 2000

cargos accostent chaque année. La
porte-parole de l’administration
portuaire, France Poulin, indique

que le niveau du fleuve baisse cha-
que année au début de l’automne,
même si cette année est particuliè-

rement sèche. «Bien qu’il y ait des
cycles d’eau, le trafic maritime n’a
jamais cessé de croître.»

Le Saint-Laurent « en alerte »
Les vannes ouvriront le 13 octobre pour augmenter le niveau d’eau du fleuve

PHOTO FRANÇOIS ROY, LA PRESSE ©

L’eau du fleuve n’a pas été si basse depuis des années.

LA PRESSE CANADIENNE

Montréal protège ses réservoirs
d’eau contre les terroristes.
Le Devoir rapporte que la Ville

lance cet automne de vastes travaux
de rénovation et demise aux normes
sécuritaires de ses trois plus grands
réservoirs d’eau potable, soit ceux
de Vincent-d’Indy, Côte-des-Neiges
et McTavish. Les plans prévoient
l’installation de clôtures, d’alarmes
et de caméras pour prévenir le van-
dalisme ainsi que le terrorisme.

Les centres de filtration seront
aussi fortifiés, surtout l’usine
de production d’Atwater, qui ne
répond plus aux normes. Les pre-
miers chantiers seront parachevés
en 2009. Les derniers chantiers,
qui concernent trois réservoirs de
moindre importance et d’autres
éléments du système d’approvision-
nement et de distribution de l’eau,
s’échelonneront au moins jusqu’en
2012. Plus de 20 millions de dollars
seront consacrés aux mesures de
restauration et de prévention.

Montréal protège ses réservoirs
d’eau contre les terroristes

TENDANCES

Tous les jours dans
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Résultats des tirages du:

En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle de Loto-Québec, cette dernière a priorité.

Jour Mois Année Signe- - -

compl.

*décomposable dans les deux sens.
500 000 $*

(non décomposables)50 lots de 1 000 $

50 000 $

5 000 $

250 $

25 $

5 $

NUMÉRO COMPLET

5 DERNIERS

4 DERNIERS

3 DERNIERS

2 DERNIERS

1 000 $

100 $

10 $

5 PREMIERS

4 PREMIERS

3 PREMIERS134784

09 JUILLET 97 LION

03 04 12 16 23 26 31 32 36 41
42 51 53 54 59 61 65 66 67 70

2007-10-05

05 20 21 23 32 40 42 30

7659932
223

7894

101A314
127A796
133A663
146A396
156A741
156A818
221A194

02 05
06 13 34

241A644
258A270
372A919
399A932
401A808
419A317
432A486

432A649
444A114
453A982
534A654
608A839
620A819
624A989

686A683
698A248
711A783
715A016
717A524
718A644
722A610

726A222
739A029
748A020
762A021
772A668
781A646
801A652

802A390
821A221
822A628
826A999
841A526
855A679
898A797

898A933
903A448
909A892
931A137
933A587
933A805
942A984
956A257

Vos numéros sont vérifiés à chaque tirage.
Abonnez-vous !
1 866 628-4783

CHAQUE BILLET EST VALIDE

POUR LES 240 TIRAGES DE 10 000 $ !

Heures d’ouverture :
samedi 6 oct. : 11h à 19h

dimanche 7 oct. : 11h à 19h
lundi 8 oct. : 11h à 18h

4720, rue Garand
Saint-Laurent
(angle boul. Thimens)

ORGANISÉ PAR
PRESTIQUE LIQUIDATIONS

www.prestigeliquidations.com

info : (514) 338-1000

DES PRIX PLUS BAS
QUE CEUX D’UNE FAILLITE!

(Ce n’est pas un encan.)

RABAIS DE 80%
DES MILLIERS DE
TAPIS À LIQUIDER

Prestige Liquidations a reçu le mandat de plusieurs
syndics de liquider par vente publique le stock de
différents magasins de tapis persans et orientaux,
à des prix plus bas que ceux d’une faillite. Énorme
sélection de tapis neufs, semi-antiques et antiques,
dans toutes les teintes et les dimensions (de 2 pi x 3
pi jusqu’à 15 pi x 20 pi, tapis de passage jusqu’à 22
pi, ainsi que des tapis ronds et carrés).
Bidjar, Kazak, Qum pure soie, Bokhara, Tabriz, Nain,
Mood, Hereke, Kashan, Agra, Chubi, Bakhtiar, Sa-
rough, Kerman, Mashad, Jaipur lavé au thé, Obus-
son, Savonnerie et plusieurs tapis tribaux.

LIQUIDATION DE FAILLITE

6, 7, et 8 octobre

35
13

32
4

1er tapis

80%
de rabais

2e gratuit
(valeur égale

ou moindre du premier)

DU JAMAIS VU!!

3 JOURS
SEULEMENT

Nouvelle marchandise de meubles, bronzes,
peintures à l’huile et beaucoup plus !
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LOCATION 48 MOIS

248 $3

Comptant : 2 160 $
Préparation et frais de
transport de 1 300$ INCLUS

298 $3

Comptant:0$

Sécurité 5 étoiles4

VILLE2 : 13,1 L/100 km
ROUTE2 : 8,5 L/100 km

VILLE 2 : 12,2 L/100 km
ROUTE 2 : 8,3 L/100 km

Moteur V6 3,4 L à ISC de 185 HP • Boîte automatique 5 vitesses
• Climatisation • Glaces et rétroviseurs à réglage électrique
• Lecteur CD • Télédéverrouillage • Phares antibrouillard
• Système de contrôle StabiliTrak • Banquette arrière coulis-
sante Multi-Flex à dossier divisé 60/40 • Freins ABS à disque
aux 4 roues • Roues de 16 po en aluminium • Antipatinage

LOCATION 48 MOIS

Préparation et frais de
transport de 1 150 $ INCLUS

366$3

Comptant:0$289$3

Comptant : 3 555 $

Sécurité 5 étoiles4

LES MEILLEURES
OFFRES

DE LA SAISON 0%
de financement
à l’achat jusqu’à

60 MOIS
s u r l a p l u p a r t
des modèles 20071

VILLE 2 : 10,2 L/100 km
ROUTE 2 : 6,6 L/100 km

Sécurité 5 étoiles4

LOCATION 48 MOIS

283 $3

Comptant : 2 072 $

Préparation et frais de transport de 1 250 $ INCLUS

239 $30$
de comptant

LA GARANTIE DE 160000KMDE GM
LAMEILLEURE PROTECTION AU PAYS
160000 KM
5 ANS SURLEGROUPE

MOTOPROPULSEUR
GARANTIE LIMITÉE5

160000 KM
5 ANS AVEC TRANSPORT

DE COURTOISIE5

160000 KM
5 ANS AVEC ASSISTANCE

ROUTIÈRE5
+ +

GAGNEZ VOTRE CIEL !
DONNEZ VOTRE VIEILLE VOITURE.
Obtenez un crédit de

applicable à l’achat ou à la location d’un véhicule GM neuf admissible lorsque vous envoyez votre vieux véhicule
se reposer au ciel. Visitez autos-o-ciel.ca ou votre concessionnaire GM pour connaître tous les détails.

1000 $

L’ÉVÉNEMENT SE TERMINE LE 31 OCTOBRE.

LES 2007 PARTENT VITE.

OFFRESPONTIAC.CA

3496378A

Laval : 3155, Jules-Brillant • St-Laurent : 4940, Ch. Bois-Franc • Longueuil : 848, Trans-Canada
Gatineau : 1201, St-Joseph • Ottawa : 1460, Ch Cyrville, Unité 1 • Québec : 5237, boul.Wilfrid-Hamel O.
Visitez nos salles de montre • www.zytco.com • 1-800-361-9232
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ACTUALITÉS

CATHERINE HANDFIELD

Trente ans après Montréal 76, les ins-
tallations sportives construites pour les
Jeux olympiques ont besoin d’un rajeu-
nissement. Le gouvernement du Québec
et la Ville de Montréal ont annoncé hier
qu’ils investiront 14,2 millions pour
rénover quatre d’entre elles.

L e Complexe spor t i f C laude -
Robi l la rd , la pis te d ’ath lé t isme
Étienne-Desmarteau, le centre Pierre-
Charbonneau et le bassin olympique du
parc Jean-Drapeau se partageront cette
rondelette somme assumée à part égale
par la ville et la province.

La piscine intérieure de Claude-
Robillard dans le quartier Ahuntsic
bénéficiera de près de neuf millions
pour la restauration des bassins, des
tremplins et du système de filtration,
entre autres.

Elle sera fermée dès juin 2008 pour
une période de 10 mois : les 42 grou-
pes qui la fréquentent devront donc
être relocalisés. Sports Montréal et le
club de plongeon Camo où s’entraîne

Alexandre Despatie font partie du lot.
«Nous avons choisi cette période de
l’année avec nos partenaires parce que
c’est celle qui leur faisait le moins mal»,
a dit le directeur général du Complexe,
Réal Travers.

La piste d’ath lét isme Étienne-
Desmarteau dans le quartier Rosemont
sera pour sa part dotée d’un système
d’éclairage et d’un nouveau bâtiment
de service. Les travaux de 2,8 millions
s’échelonneront jusqu’au printemps

prochain. Le site deviendra le lieu d’en-
traînement du club les Vainqueurs, qui
a perdu le sien avec la construction du
stade de soccer Saputo.

Quant au centre Pierre-Charbonneau
dans le parc olympique, des travaux

d’un million viseront à améliorer
la ventilation et l’isolation d’ici la
fin de l’année. Le bassin olympi-
que du parc Jean-Drapeau sera
pour sa part rénové. Une partie
des travaux de 1,6 million seront
complétés pour les Championnats
panaméricains de canoë-kayak
en 2008.

«Ces installations olympiques
ont eu une belle longévité, mais
après 30 ans, elles méritent très
certainement d’être revisitées», a
déclaré hier la ministre de l’Édu-
cation, du Loisir et du Sport,

Michelle Courchesne.
« Ce n ’e s t que le début d ’u n

temps meilleur des investissements
du gouvernement du Québec pour
Montréal », a dit le maire de Montréal,
Gérald Tremblay.

14,2 millions pour rénover
des installations sportives

ÉRIC CLÉMENT

Les citoyens de Ville Mont-Royal qui protes-
tent contre la volonté de leur municipalité de
condamner le parc Fleming pour le remplacer par
une résidence de personnes âgées ont remporté
une première victoire cette semaine : ils ont été
assez nombreux à signer un registre pour forcer
l’administration de Vera Danyluk à organiser un
référendum ou à retirer ce projet.

« Les citoyens sont venus signer et 101 signa-
tures ont été reçues alors qu’il en fallait plus de
84 », explique Alain Côté, chef de la division des
affaires publiques de Ville Mont-Royal. La date
du référendum n’est toutefois pas fixée. Le conseil
municipal pourrait annoncer le 22 octobre s’il
retire le projet de changement de zonage ou s’il
va en référendum.

« Il y a 700 électeurs dans ce secteur, dit M.
Côté. Le conseil va analyser la situation et consi-
dérer si 101 signatures représentent une forte ou
une faible opposition. »

Les citoyens qui ont signé s’opposaient au chan-
gement de zonage qui a pour effet d’ouvrir la voie
à la disparition du parc Fleming, un espace vert
de 44 000 pi2 situé à mi-chemin entre le chemin
Canora et l’avenue Rockland, au bord du chemin
de la Côte-de-Liesse et de la rue Brittany.

La Ville a reçu six propositions de projets immo-
biliers respectant certains critères, notamment le
fait que la construction doit être une résidence de
personnes âgées. La Ville n’a pas encore choisi le
projet retenu, mais elle tient à aider les personnes
âgées de Mont-Royal, qui forment selon la mai-
resse Danyluk environ 19% de sa population.

Danielle Bellemare, du Comité de sauvegarde
du parc Fleming, espère que la Ville va retirer
son projet tout en trouvant un endroit plus pro-
pice pour construire la maison pour personnes
âgées. «Ce sera peut-être plus coûteux, dit-elle,
mais on sait que c’est très lucratif une résidence
de personnes âgées... J’espère en tout cas qu’on
va réussir à rallier tout le monde plutôt que de
rester divisés. »

PARC FLEMING

La Ville
de Mont-Royal
pourrait tenir
un référendum

Le Complexe sportif Claude-
Robillard, la piste d’athlétisme
Étienne-Desmarteau, le centre
Pierre-Charbonneau et le
bassin olympique du parc
Jean-Drapeau se partageront
l’argent.
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P O U R L E S T Y L E

célébrez avec Style
NOUS PAYONS LES DEUX TAXES!

Lauren
Table rehaussée de cuir

solde 1 299$

Coin-repas Marilyn
Table

solde 799$

Paris
Canapé-lit en cuir

solde 1 499$

www.mobi l ia .ca*Information en magasin. Offre non assujettie aux soldes antérieurs. Les prix sont en vigueur pour une durée limitée. Les illustrations peuvent légèrement différer des articles visés.
Octobre 2007

MONTREAL 514.284.MOBI
625, de Maisonneuve O.

POINTE-CLAIRE 514.695.8880
Méga Centre des Sources: 2345, Aut.40

ST-LEONARD 514.253.1070
6855, Jean-Talon E.

BROSSARD 450.462.1264
8505, boul Taschereau O.
MOBILIA & THOMASVILLE

LAVAL 450.687.1447
Centre Décor 440: 3916, Aut. 440 W.

ST-HUBERT 450.443.5557
1515, boul des Promenades

E N S E M A I N E , T O U S N O S M A G A S I N S S O N T O U V E R T S J U S Q U ’ À 21 H !

Modena
Grand lit en cuir

solde 999$

automne 2007
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SUR CYBERPRESSE.CA
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TOP 50 DE LA TÉLÉ
À notre demande, 50 personnalités ont
dressé la liste de leurs 10 émissions de télé
préférées. Consultez ces listes et publiez la
vôtre sur cyberpresse.ca/top50

ENTRAÎNEURS
Connaissez-vous les entraîneurs de l’histoire du Canadien ?
Faites notre quiz sur cyberpresse.ca/entraineurs

PROJETS
Les grands projets domiciliaires à clic de souris
surmontoit.ca/projets

CARICATURES
La semaine vue par
nos caricaturistes sur
cyberpresse.ca/caricaturistes

ÉRIC CLÉMENT

Le trésorier et directeur des ser-
vices administratifs de la Ville de
Pointe-Claire, Roger Robitaille Jr,
a été suspendu de son poste par le
conseil municipal après que des
vérifications préliminaires eurent
montré que des dépenses «anor-
males» avaient été faites avec sa
carte de crédit de fonction. Mais
M. Robitaille a plaidé son inno-
cence à La Presse.

«On avait remarqué au cours
de vérifications de routine ce qui
apparaît être certaines anomalies
au niveau de certains achats et
d’utilisations de cartes de crédit,
explique le directeur général de
la municipalité, Me Jean-Denis
Jacob. En conséquence, j’en ai fait
rapport au conseil municipal. »

Le conseil municipal a entériné
les deux recommandations de M.
Jacob, soit de suspendre le cadre

avec solde et de mandater la firme
Raymond Chabot Grant Thornton
pour effectuer des vérifications plus
poussées. «Ces vérifications nous
permettront de connaître exacte-
ment la nature du problème, si pro-
blème il y a», dit Me Jacob.

Des employés de la Ville de
Pointe-Claire se sont rendu compte
des «anomalies» à la mi-septem-
bre. La municipalité ne sait pas à
combien s’élèvent ces «anomalies».

« La firme Raymond Chabot
Grant Thornton vient juste d’être
mandatée et en est à la phase ini-
tiale de sa vérification. On a déjà
eu des rencontres de travail et on

ne sait pas combien de temps cette
vérification va durer avant que la
firme fasse rapport à la Ville», dit
le directeur général, qui précise
que M. Robitaille travaille pour
la Ville de Pointe-Claire depuis
11 ans.

À Pointe-Claire, M. Robitaille
gère les finances de la Ville, le
service des ressources humaines,
la division informatique et il est
membre du comité de retraite des
employés municipaux.

Joint par La Presse, M. Robitaille
a dit qu’il y a eu des divergences
de jugement sur certaines dépen-
ses, mais qu’il n’est pas inquiet.

«Je n’ai rien à me reprocher, dit-il.
C’est la direction qui a décidé d’en-
quêter sur des dépenses, dit-il. Le
directeur général juge que certaines
dépenses ne sont pas appropriées.
Ce n’est pas de la fraude. J’ai tou-
jours fait les dépenses en fonction

de mes besoins pour combler
le poste.»

Roger Robitaille Jr dit que
le directeur général actuel de
Pointe-Claire n’est en poste
que depuis deux ans et que
lui, M. Robitaille, a tou-
jours fonctionné de la même

manière depuis 11 ans. Selon M.
Robitaille, qui a engagé un avo-
cat, le directeur général trouve
que son trésorier achète trop de
livres de référence pour son ser-
vice et trop de papeterie.

COURRIEL
Pour joindre notre journaliste :
eric.clement@lapresse.ca

Dépenses «anormales» à la Ville de Pointe-Claire

Le trésorier est suspendu

« Ce n’est pas de la fraude. J’ai toujours fait les
dépenses en fonction de mes besoins pour combler
le poste. »

EN BREF

Ontarienne accusée
d’infanticide
À la suite à la mort de son nou-
veau-né, le 30 avril, Angela Kuehl,
d’Ottawa, a été accusée de meurtre
au deuxième degré. La nuit de son
accouchement, elle aurait présumé-
ment tenté de masquer le meurtre
en se rendant à l’hôpital en pré-
tendant souffrir de complications
après l’accouchement. Cette thèse
n’a pas convaincu les autorités. Des
agents ont découvert la dépouille
du nouveau-né dans un camion à
ordures. Le rapport d’autopsie sou-
tient la thèse d’un meurtre.
– Le Droit

Personne handicapée
heurtée à mort
Un septuagénaire en fauteuil rou-
lant a été heurté à mort par un
camion-remorque jeudi soir à
Ottawa. Le conducteur du fardier,
un Montréalais de 37 ans, s’apprê-
tait à effectuer un virage à droite
lorsqu’il est entré en collision avec
Yves Quesnel, 77 ans, assis sur
son fauteuil roulant électrique.
- Le Droit

Pacifistes interdites
d’entrée au Canada
Deux pacifistes américaines qui
ont été arrêtées à la frontière cana-
dienne cette semaine estiment
qu’Ottawa crée un précédent
«dangereux» en refusant l’en-
trée au Canada aux Américains
condamnés pour des délits
mineurs. Media Benjamin dit
avoir été condamnée à une amende
de 50$ pour intrusion illégale sur
une propriété alors qu’elle vou-
lait remettre une pétition contre
la guerre à la mission américaine
à l’ONU. Ann Wright aurait été
condamnée à des amendes pour
des délits mineurs.
- La Presse Canadienne

Vol de papier
La police de Gatineau enquête
sur un vol de papier à l’usine
de Domtar de Gatineau. Selon
un employé de la papetière, une
grande quantité de papier aurait
été volée durant plusieurs années
et la valeur des biens volés dépas-
serait le million. Un cadre a été
suspendu dans cette affaire. Ces
vols auraient eu une incidence
sur la décision de Domtar de fer-
mer définitivement l’usine le 27
octobre. Pas moins de 250 tra-
vailleurs perdront leur emploi.
- Le Droit
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ou

15%

Sur marques et modèles sélectionnés. Détails en magasin.

* Sujet à approbation du crédit.

juSqu’à

De rabaiS

corbeilelectro.com

MONTRÉAL > 7566, rue Saint-Hubert 514 271-1118 • 9570, boul. de l’Acadie 514 383-1141, face au Costco, Marché Central • 4646A, avenue du Parc 514 270-7811
SAINT-LÉONARD > 9355, boul. Lacordaire 514 326-7710, voisin du Père du meuble • 6725, rue Jean-Talon Est 514 259-2800 LASALLE > Carrefour Super C, 7401, boul. Newman 514 363-6789
DOLLARD-DES-ORMEAUX > 3163, boul. des Sources 514 421-5395 LACHENAIE > 294, Montée des Pionniers 450 585-9941 LAVAL > 3675, boul. St-Martin O. 450 682-6609
3607, autoroute 440 Ouest 450 682-4090 Mégacentre Notre-Dame 450 689-0844 LONGUEUIL > 3595, chemin de Chambly 450 646-7512
BROSSARD > 7535, boul. Taschereau 450 443-2163 SAINT-JÉRÔME > 1147, boul. J.-Baptiste Rolland 450 432-3008 MASCOUCHE > 285, Montée Masson 450 474-5995
JOLIETTE > 95A, rue Baby 450 759-5229 ST-HUBERT > 1563, boul. des Promenades, près des Promenades Saint-Bruno 450 676-8861
ST-JEAN-SUR-RICHELIEU > Décocentre Bouvreuil, 100, rue Moreau 450 349-0066 VAUDREUIL-DORION > 54, boul. de la Cité-des-Jeunes 450 455-4462

Ouvert 7 jOurs sur 7 • jusqu’à 21 h du lundi au vendredi • samedi : 9 h à 17 h • dimanche : 11 h à 17 h
* Zéro dépôt, zéro intérêt avant 2011, si payé en totalité avant le 12 janvier 2011 sur tous les appareils de marques sélectionnées, et en autant que chaque mensualité ait été payée à échéance, à défaut de quoi des frais d’intérêts seront exigibles. Les taxes de vente sont payables lors de l’achat. † Si vous trouvez le même article
annoncé à plus bas prix ailleurs, nous vous rembourserons la différence, et ce, jusqu’à 4 mois après votre achat, sur présentation d’une publicité concurrente en vigueur à ce moment, par un détaillant autorisé, et uniquement sur le même modèle. Ces offres ne peuvent être combinées à aucune autre promotion. Offres valables
jusqu’au 29 octobre 2007. Non valable au Centre de liquidation.
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ACTUALITÉS

PHOTO JULIA CHENG, ASSOCIATED PRESS

Une jeune mère célibataire de l’État du Minnesota, la première personne aux États-Unis à comparaître devant un
tribunal pour avoir mis en ligne de la musique téléchargée illégalement, a été condamnée jeudi à payer 220 000$.
Jammie Thomas, 30 ans, a été condamnée par un tribunal de Duluth (Minnesota) à payer 9250$ par chanson pour
avoir mis en ligne 24 titres téléchargés illégalement. Jammie Thomas était la première des quelque 26 000 personnes
poursuivies par les principaux groupes de l’industrie musicale à avoir refusé de conclure un arrangement.

MARTIN CROTEAU

Le chef du parti Projet Montréal,
Richard Bergeron, a été débouté
dans sa tentative de faire annuler
son congédiement par l’Agence
métropolitaine de transport (AMT).
La Commission des normes du tra-
vail a jugé cette semaine qu’il s’était
placé en situation de conflit d’inté-
rêts en cumulant les charges d’élu et
d’employé d’un organisme public.

Dans une décision rendue lundi,
la juge Arlette Berger donne rai-
son à l’AMT. Elle soutenait que
les positions politiques de M.
Bergeron étaient incompatibles
avec l’exercice de ses fonctions au
sein de l’organisme, qui exploite
les trains de banlieue, terminus et
stationnements incitatifs du Grand
Montréal. «La Commission est
d’avis qu’il existe une situation
potentielle et apparente de conflit
d’intérêts entre les fonctions exer-
cées par le plaignant à l’AMT et sa
charge d’élu municipal et de chef de
parti politique», peut-on lire dans
le jugement.

Militant de longue date pour les
transports en commun, Richard
Bergeron s’est fait connaître en
publiant Le livre noir de l’automobile. Il
a été embauché en 2000 par l’AMT
comme responsable des analyses
stratégiques.

Frustré par la tiédeur des élus à

améliorer les transports collectifs,
il a fondé son propre parti lors des
électionsmunicipalesde2005.Le1er

décembre, au terme d’un dépouille-
ment judiciaire, il a été assermenté
comme conseiller dans l’arrondisse-
ment du Plateau-Mont-Royal.

Le directeur général de l’AMT,
Joël Gauthier, a rencontré M.
Bergeron quelques jours plus tard
pour l’aviser que ses nouvelles fonc-
tions étaient incompatibles avec ses
anciennes. Il lui a proposé un congé
sans solde pour la durée de son
mandat, une offre qu’il a refusée.
Le 20 janvier 2006, l’AMT a cessé
de le rémunérer. Moins d’un mois
plus tard, Bergeron s’est plaint à la
Commission des normes du travail.

Richard Bergeron s’est dit «très
surpris» par la décision de la
Commission, qu’il songe à porter
en appel. Selon lui, son cas n’est
pas pire que ceux d’autres élus
municipaux. Il cite en exemple le
maire de l’arrondissement de Côte-
des-Neiges–Notre-Dame-de-Grâce,
MichaelApplebaum, qui siège aussi
au Conseil consultatif d’urbanisme,
en plus d’exercer le métier d’agent
immobilier. Ou encore Michel
Labrecque, conseiller de l’arron-
dissement du Plateau-Mont-Royal,
qui préside Montréal en lumière,
un organisme subventionné par la
Ville de Montréal. L’AMT n’a pas
commenté la décision.

CONGÉDIEMENT DE L’AMT

Le chef de Projet
Montréal débouté

Téléchargement illégal 220 000 $ d’amende
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MONDE

RICHARD HÉTU
COLLABORATION SPÉCIALE

NEW YORK — La junte birmane
s’expose à des « conséquences
internationales sérieuses» si elle
continue à refuser de reconnaî-
tre le «mécontentement profond
et largement répandu » de la
population.

C’est la mise en garde qu’a
livrée hier l’émissaire des Nations
unies pour la Birmanie, Ibrahim
Gambari, de retour à New York
après une mission de quatre jours
dans ce pays, où la répression vio-
lente des manifestations a soulevé
l’indignation de la communauté
internationale.

S’exprimant lors d’une réunion
publique du Conseil de sécurité,
le diplomate nigérian a exhorté
les dirigeants birmans à libérer
« tous les prisonniers politiques».
Il a d’autre part mis en cause le
bilan officiel de la crise, qui sous-
estimerait largement le nombre
de personnes tuées.

Selon les dirigeants du pays,
10 personnes auraient perdu
la vie dans la répression des
manifestations.

Au cours de la séance duConseil
de sécurité, l’ambassadeur améri-
cain à l’ONU a déclaré qu’Ibra-
him Gambari devrait retourner
en Birmanie «le plus rapidement
possible pour poursuivre ses
efforts diplomatiques».

«Nous appelons tous les gou-
vernements ayant une influence
sur le régime à appuyer sa mis-
sion, et à demander qu’il reparte
dans la région», a déclaré Zalmay
Khalilzad.

En cas d’échec de cette mission,
l’ambassadeur américain s’est dit
prêt à proposer une résolution du
Conseil de sécurité instaurant des
sanctions contre la Birmanie.

«Si le régime birman ne répond
pas dans un laps de temps mesuré
aux demandes de la communauté
internationale, alors les États-Unis
sont prêts à proposer au Conseil de

sécurité une résolution imposant
des sanctions», a-t-il déclaré.

«Nous devons tous être prêts
à prendre en considération des

mesures comme un embargo pour
les armes, pour inciter le régime à
coopérer avec M. Gambari. Il est
temps que le Conseil fasse plus que
simplement écouter un rapport», a
ajouté le diplomate américain.

L’ambassadeur chinois à l’ONU
a tenté de refroidir l’ardeur de son

homologue américain, suggérant
au Conseil de sécurité d’adop-
ter «une approche prudente et
responsable».

«Si la situation au Myanmar se
dégrade à cause d’une intervention
extérieure, c’est la population du
pays qui en souffrira le plus. Cela
est la dernière chose que la Chine
ainsi que les autres voisins du
Myanmar veulent voir», a déclaré
Wang Guanjia, dont le pays refuse

de condamner son allié birman
depuis le début de la répression.

De son côté, l’ambassadeur
birman à l’ONU a réagi aux pro-

pos de son homologue américain
en affirmant que le Conseil de
sécurité n’avait pas à prendre de
décision concernant son pays.

Avant le début de la réunion
du Conseil de sécurité, le secré-
taire général de l’ONU, Ban Ki-
moon, avait qualifié d’«odieuse

et inacceptable » la répression
des manifestations en Birmanie.
Il s’était néanmoins réjoui de la
proposition de la junte birmane

de rencontrer sous certaines
conditions la chef de l’oppo-
sition Aung San Suu Kyi.

Hier, la télévision d’État
birmane a montré une photo
de la rencontre entre Aung
San Suu Kyi et l’émissaire
de l’ONU Ibrahim Gambari.

Sur les ondes de cette télévision, la
junte birmane a également admis
que les forces de sécurité avaient
arrêté plus de 700 personnes la
semaine dernière au cours de raids
dans 18 monastères. Elle a pré-
cisé que 109 moines et neuf laïcs
étaient toujours détenus.

BIRMANIE

L’ONUmet en garde la junte

L’INTERNET
FONCTIONNE
À NOUVEAU

Les liaisons internet en Birmanie
fonctionnent à nouveau depuis hier
soir, ont indiqué des utilisateurs, une
semaine après que la junte eut coupé
les lignes pour empêcher la diffusion
hors du pays d’informations, de pho-
tos et de vidéos du mouvement de
protestation. — AFP

PHOTO ASSOCIATED PRESS

L’émissaire des Nations unies pour la Birmanie, Ibrahim Gambari, a mis en cause le bilan officiel de la crise, qui sous-
estimerait largement le nombre de personnes tuées.

MANIFESTATION
CONTRE LA JUNTE

Amnistie internationale et la coalition
Burma Solidarity organisent une mar-
che qui aura lieu aujourd’hui à Mon-
tréal. La manifestation commencera
à 11h30 au parc Norman-Bethune.
Discours et méditation seront suivis
par une marche silencieuse.

S’exprimant lors d’une réunion publique du Conseil de sécurité, l’émissaire
des Nations unies pour la Birmanie, Ibrahim Gambari, a exhorté les
dirigeants birmans à libérer « tous les prisonniers politiques ».
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Le 3 mai dernier, une jolie
fillette britannique disparaît
de la chambre d’hôtel de ses
parents, au Portugal. Cette
affaire met l’Angleterre en
émoi. La police portugaise
se perd en conjectures alors
que les médias s’emparent
de l’enquête et se toquent
des parents. Retour sur le
fait divers le plus marquant
de la décennie.

MALI ILSE PAQUIN
COLLABORATION SPÉCIALE

LONDRES— C’était jour de classe
mercredi à l’école catholique
Bishop Ellis, dans le petit bourg
anglais de Rothley. Des jeunes
élèves en uniforme trimballaient
leur matériel de bricolage dans
les couloirs. Une enfant manquait
à l’appel : Madeleine McCann.

Elle aurait commencé sa pré-
maternel le cet te année. Or,
seule sa photo encadrée fait acte
de présence dans l’entrée de
l’école. Un portrait où elle sourit
de toutes ses dents de lait. La
flamme d’une chandelle vacille
près du cadre.

La fillette est tristement deve-
nue la plus célèbre résidante de
Rothley. Voilà cinq mois pres-
que jour pour jour que l’enfant
de 4 ans a disparu au Portugal,
où elle était en vacances avec ses
parents.

Sous le choc, les villageois de
Rothley, situé en plein cœur de
l’Angleterre, se sont spontané-
ment ralliés derrière les parents,
Gerry et Kate McCann. Des

rubans jaunes, couleur de l’es-
poir en Grande-Bretagne, ont été
accrochés à des clôtures, des lam-
padaires, des arbres.

Dans le jardin de l’école bap-
tiste, à un jet de pierre de la mai-
son des McCann, gardée par la
police, un rosier jaune dédié à la
fillette vient d’éclore.

«La famille doit savoir que nous
l’appuyons et que nous prions
pour le retour de Madeleine»,
dit la directrice Fiona Parr. À son
poignet, un bracelet jaune porte
l’inscription «Madeleine, que
Dieu te protège».

Le mystère Maddie
Cette vague d’émotion ne se

limite pas à Rothley : toute l’An-
gleterre est fascinée par l’affaire
«Maddie», comme l’a surnommée
la presse britannique. Chaque
jour, de nouvelles « fuites » de
l’enquête portugaise sont scrutées
à la loupe par les médias.

Dans l’œil de l’ouragan, un
jeune couple photogénique de 39
ans : Gerry et Kate McCann.

Au lendemain de la dispari-
tion de Madeleine, à Praia Da
Luz, au sud de Lisbonne, ils lan-
cent un cri du cœur aux caméras
du monde entier. «Nous allons
retourner toutes les pierres pour
retrouver notre fille, Madeleine»,
affirme alors Gerry McCann, un
cardiologue.

L a pre s se i n te r na t iona le
répond à l’appel et adopte leur
cause. De leur côté, les McCann
alimentent la machine médiati-
que. Un site internet lancé par
Gerry, qui tient aussi un blogue,
suit les progrès de l’enquête
portugaise. À leurs yeux, plus la
bouille d’ange de leur fille sera
diffusée, meilleures seront les
chances de la retrouver.

Gerry et Kate voyagent jus-

qu’au Maroc, où elle aurait été
vue en mai, pour multiplier les
avis de recherche. Le couple
d’origine écossaise, très croyant,
rencontre même le pape Benoît
XVI au Vatican.

Des célébrités, comme David
Beckham et l ’éc r iva ine J K
Rowling , se por tent à leu r
secours . Des magnats , dont
Richard Branson, promettent des
millions de dollars pour retrou-
ver la petite.

Pourquoi un tel engouement
pour Maddie a lors que des
milliers d’enfants disparaissent
chaque année ? «À cause de la
rareté d’un cas comme le sien»,
répond Mark Williams-Thomas,
un criminologue expert en enlè-
vements d’enfants.

«Voici une enfant très jeune,
issue d’une famille de classe
moyenne, qui s’évanouit dans la
nuit en l’absence de ses parents.
Aucun corps n’a été retrouvé. Le
mystère est entier», explique-t-il
à La Presse.

Le Portugal est une des des-
tinations estivales préférées des
Britanniques, fait remarquer John
Lloyd, directeur de journalisme à
l’institut Reuters de l’université
de Cambridge. «Des milliers de
familles peuvent s’identifier à
leur situation», dit-il.

L es beaux t ra it s de Kate
McCann ne nuisent pas non plus
à l’intérêt des médias, croit-il.
«La mère comme la fille sont très
jolies. C’est plus vendeur pour
les journaux. Ajoutez à cela la
paranoïa ambiante face à la pédo-
philie et vous avez les ingrédients
parfaits pour une histoire à sen-
sation», dit l’analyste.

Coup de théâtre
L’idylle entre les McCann et les

médias a pris fin il y a un mois

au moment où les soupçons de
la police portugaise se portent
sur eux. Depuis, c’est la disgrâce
pour le couple qui est rentré en
Angleterre il y a trois semaines.

L es fausses pis tes e t le s
rumeurs continuent à bouleverser
le grand public. Le 1er octobre, le
Daily Telegraph révélait une énième
hypothèse des enquêteu rs :
Madeleine serait morte d’une
chute dans les escaliers.

La presse britannique met
en doute le travail des détec-
tives portugais. De leur côté,
Gerry et Kate se sont entourés
d’une équipe de communica-
tion. Mais le mal est fait. Leur
image a perdu de son lustre.
Selon un sondage récent, 48%

des Britanniques croient qu’ils
pourraient être en partie respon-
sables de la mort de Madeleine,
même accidentelle.

Mardi dernier, autre coup de
théâtre : le chef de l’enquête, qui
nourrissait des soupçons contre
le couple, Goncalo Amaral, est
congédié.

Mark Williams-Thomas croit
que la fin de ce feuilleton n’est
pas pour demain.

« Ce t te a f fa i re a t a n t de
rebondissements, un auteur de
romans policiers n’aurait pu
l’inventer, dit-il. Et avec les
bases de l’enquête aussi fragi-
les qu’un château de cartes, on
pourrait ne jamais connaître son
dénouement. »

L’Angleterre malade de Maddie
UNE HISTOIRE À REBONDISSEMENTS

> 3 mai. Gerry et Kate McCann sou-
pent au restaurant de leur hôtel à Praia
da Luz pendant que leurs trois enfants
dorment dans la chambre. À leur
retour, ils constatent la disparition de
Madeleine.
> Du 4 au 8 mai. Un rayon de 40 km
autour du complexe hôtelier est passé
au peigne fin par la police portugaise.
> 9 mai. Un avis de recherche interna-
tional est lancé. La photo de Madeleine
est diffusée dans le monde entier.
> 15 mai. Un Britannique qui participait
aux recherches, Robert Murat, devient
un suspect. Il sera blanchi quelques
mois plus tard.
> 7 août. Des traces de sang sont
découvertes dans la chambre des
McCann. Des prélèvements sont
envoyés à un laboratoire britannique.
«Maddie est-elle morte ? » interrogent
les tabloïds. Les résultats du test se
révéleront peu concluants.
> 6 septembre : La mère Maddie est
huée par une foule à son arrivée au

commissariat portugais. Elle est inter-
rogée pendant 11 heures. Selon son
entourage, les enquêteurs portugais la
soupçonnent d’être responsable de la
mort de sa fille.
> 9 septembre. Le couple McCann
retourne en Grande-Bretagne.
> 18 septembre. Gerry et Kate, comme
les médias les appellent désormais,
s’entourent d’une équipe de relations
publiques. Clarence Mitchell, ancien de
la BBC, quitte l’équipe de conseillers de
Gordon Brown pour agir comme leur
porte-parole.
> 26 septembre. La photo d’une
fillette blonde prise au Maroc par une
touriste espagnole offre une lueur d’es-
poir. Retrouvée par un journaliste de
l’Agence France-Presse, l’enfant s’avère
être d’origine marocaine.
> 3 octobre. Le chef détective de l’en-
quête est congédié. Goncalo Amaral
avait accusé la police britannique de
masquer le rôle que les parents de
Maddie auraient joué dans sa mort.

PHOTO ARCHIVES ASSOCIATED PRESS

Maddie McCann, sur une photo datant de mai 2005. Les pistes d’enquête
pour la retrouver demeurent bien fragiles.

PHOTO DARREN STAPLES, REUTERS

Kate McCann, mère de Madeleine McCann, la fillette britannique disparue de la chambre d’hôtel de ses parents, le 3
mai dernier, au Portugal, où la famille était en vacances.
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De
Mozart au

multimédia
La richesse du passé.
La promesse du futur.

Portes ouvertes – Secteur anglais
14 octobre, de 13h à 16 h

Examens d’admission – Examens d’admission –
Secteur français Secteur anglais
1re secondaire : 20 octobre 1re secondaire : 27 octobre et 3 novembre
1re à 5e secondaire : 21 octobre 1re à 5e secondaire : 25 janvier 2008

Des ordinateurs portables dans la salle de musique. Des vitraux dans le labo
d’informatique. Voilà qui reflète bien le milieu éducatif où évoluent les élèves de
Villa Maria. Depuis plus de 150 ans, nous les aidons à grandir en développant à
la fois leurs compétences et leur personnalité. Venez les rencontrer, visiter notre
campus et découvrir notre nouveau pavillon dédié à la science, aux arts de la
scène et au multimédia. Afin de mieux comprendre ce que signifie le mot réussir
à Villa Maria.

4245, boul. Décarie, Montréal, QC H4A 3K4 (514) 484-4950 www.villamaria.qc.ca

l e b o n h e u r d ’ a p p r e n d r e
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MICHAEL DOUGLAS
Deux fois lauréat d’un Oscar
et activiste international

DESMOND TUTU
Archevêque et

Prix Nobel de la paix

ISHMAEL BEAH
Ancien enfant-soldat, auteur d’un
livre à succès et conférencier de

renommée mondiale

CHERIE BOOTH BLAIR
Avocate, épouse de l’ex-premier
ministre britannique, elle fait
partie du palmarès Forbes des
100 femmes les plus influentes

TRUDIE STYLER
Actrice, productrice,
directrice et

activiste internationale

TIM ROBBINS
Acteur, gagnant d’un Oscar,
réalisateur, producteur et
activiste international

SOMMET DU MILLÉNAIRE DE MONTRÉAL 2007
SOMMET DU MILLÉNAIRE DE MONTRÉAL 2007MONTRÉAL 2007

SOMMET DU MILLÉNAIRE DE MONTRÉAL 2007
SOMMET DU MILLÉNAIRE DE MONTRÉAL 2007

MILLÉNAIRE DE MONTRÉAL 20072007

LE 9 NOVEMBRE 2007 AU PALAIS DES CONGRÈS DE MONTRÉAL
Les billets sont en vente maintenant. Les places sont limitées.

VISITEZ LE WWW.SOMMETMILLENAIRE.ORG
ou faites le 1 866 515-5009

présenté parAvec la participation du transporteur officiel

partenaires de communications co-producteur

partenaires platine

partenaires or avec la collaboration de

HÔTEL
ST-JAMES
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FORMATION SCOLAIRE ET MUSICALE
SPÉCIALISÉE EN CHANT CHORAL

Portes ouvertes
Le samedi 20 octobre 2007,
de 9 h à midi

Auditions
Jusqu’au 31 octobre 2007,
sur rendez-vous
514 733-8216, poste 2560

Conditions d’admissibilité
• Aimer chanter
• Être en 2e ou 3e année du primaire
• Présenter un bon dossier scolaire
• Réussir l’audition et le stage

4300, chemin Queen-Mary
514 733-8216, poste 2560 • www.pcmr.ca

0AA3514126

*Information en magasin. Offre non assujettie aux soldes antérieurs. Les prix sont en vigueur pour une durée limitée. Octobre 2007

8505, Taschereau Ouest
4 5 0 4 6 2 1 2 6 4

BROSSARD
5320, Royalmount
5 1 4 7 3 7 0 4 0 1

MONTRÉAL

Des meubles de qualité, conçus pour durer toute une vie…

N’OUBLIEZ PAS DE VOUS INFORMER SUR NOTRE OFFRE DE FINANCEMENT À 0 % !

Soliloqué
Collection en bois d’acajou

Prêt pour les Fêtes!Prêt pour les Fêtes!Prêt pour les Fêtes!
Plus vous achetez, plus vous épargnez !

Nouveau!
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CHRISTIANE DESJARDINS

Dans des documents déposés jeudi, dans
le cadre de son procès, Désiré Munyaneza
admet qu’il y a eu génocide au Rwanda
contre les Tutsis, entre le 1er avril et le 31
juillet 1994.

Ces admissions, déposées le lende-
main du témoignage du général Roméo
Dallaire, viennent alléger la tâche de la
Couronne. Celle-ci n’aura pas à prou-
ver qu’il y a eu génocide, plutôt qu’une
guerre civile.

Me Lawrence Cohen, l’un des avocats
de l’accusé, a d’ailleurs insisté, jeudi,
sur le fait que les avocats de la défense
n’étaient pas des négationnistes, et
que la mort de centaines de milliers de
Rwandais n’avait jamais été remise en
question. Dans les documents d’admis-
sion, M. Munyaneza reconnaît que des
exactions, telles les meurtres, viols et
pillage ont été commis contre des centai-
nes de milliers de Tutsis.

En fait, on estime que plus de 800 000
Rwandais, des Tutsis en majorité, ont été
tués lors de ce génocide. M. Munyaneza,
qui est lui-même accusé de crimes de
guerre et de participation au génocide,
dans le secteur de Butare, continue
cependant de nier son implication.

Dans un autre document, également
déposé jeudi, M. Munyaneza fait une
série d’autres admissions cette fois sur
son parcours depuis son arrivée en sol

canadien. Il est arrivé à l’aéroport de
Mirabel le 18 août 1997. Dès son arrivée,
il a rempli un formulaire de deux pages
pour réclamer le statut de réfugié au
Canada. Le 12 septembre, il a rempli un
autre formulaire, toujours dans le cadre
de sa demande de réfugié. Le 12 décem-
bre 2002, il est allé rencontrer la GRC,
qui voulait l’interroger.

Au cours de cette entrevue, qui a été
enregistrée, on l’a avisé qu’il y avait
enquête et qu’il pourrait être accusé de
crimes contre l’humanité, pour des évé-
nements survenus au Rwanda entre avril
et juillet 1994. De fait, M. Munyaneza a
été arrêté à Toronto le 19 octobre 2005, à
7 h 40, en vertu d’un mandat d’arrestation
émis par la Cour supérieure du Québec.
L’accusé admet qu’on lui a donné ses
droits, qu’il a pu consulter un avocat,
que les déclarations qu’il a faites étaient
libres et volontaires et qu’elles pourront
servir de preuve, le cas échéant, dans le
présent procès.

Le procès de Désiré Munyaneza se
poursuit la semaine prochaine, avec la
suite de la preuve de la Couronne. En
raison de l’admission faite au sujet du
génocide, un académicien de l’Université
de la Sorbonne n’aura pas à venir témoi-
gner. Allison Des Forges, de Human
Rights Watch, doit pour sa part venir
témoigner mercredi. Rappelons que c’est
la première fois qu’un tribunal canadien
entend une cause de génocide.

PROCÈS DE DÉSIRÉ MUNYANEZA

L’accusé admet qu’il y a eu
un génocide au Rwanda
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EN BREF

Bush assure que les
États-Unis ne torturent pas
Face à une vive polémique sur les moyens
employés par son administration pour
lutter contre le terrorisme, le président
George W. Bush a assuré hier que les
États-Unis ne pratiquaient pas la torture.
Il a cependant de nouveau défendu les
méthodes de son administration ainsi
qu’un programme secret et très contro-
versé de détention et d’interrogatoire des
suspects de terrorisme. L’administration

refuse de préciser les méthodes qu’elle
considère légitimes pour faire parler les
prisonniers. — Agence France-Presse

Démission du patron de
la BBC à cause de la reine
En Angleterre, on ne badine pas avec
l’image de la reine. Le grand patron de la
première chaîne de la BBC, Peter Fincham,
a démissionné de ses fonctions parce qu’une
vidéo de la reine Elizabeth II a fait l’objet
d’un montage donnant l’impression qu’elle
a quitté une séance photo en refusant d’en-
lever sa couronne. — Associated Press
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a) L’offre est valable pour tout achat d’ampoules fluocompactes
homologuées ENERGY STAR des marques indiquées
ci-dessus, effectué chez un détaillant entre le 1er septembre
2006 et le 31 décembre 2007 inclusivement.

b) Maximum de 25 $ de remise par la poste par adresse. Vous
pouvez combiner plusieurs achats pour atteindre ce montant.

c) Cette offre ne s’adresse qu’aux clients résidentiels
et est valable au Québec seulement.

d) Les demandes doivent être postées dans les 60 jours suivant
le dernier achat.

e) Veuillez prévoir de six à huit semaines pour la réception de
la remise par la poste. Pour faire le suivi de votre demande
après huit semaines, composez le 514 990-3514
ou le 1 866 733-3626.

f) Hydro-Québec n’est pas responsable des coupons perdus,
mal acheminés, illisibles ou incomplets.

g) Cette offre de remise par la poste est assujettie à toutes les
lois fédérales et provinciales ainsi qu’à tous les règlements
municipaux applicables. Toute soumission frauduleuse peut
entraîner des poursuites judiciaires.

h) Cette offre peut être modifiée ou interrompue en tout temps,
sans préavis.

i) Cette offre ne peut être combinée avec aucune autre offre
d’Hydro-Québec.

j) Pour toute information concernant le programme
MIEUX CONSOMMER, composez le 514 ÉNERGIE (363-7443)
dans la région de Montréal ou le 1 800 ÉNERGIE ailleurs au
Québec, ou visitez lewww.hydroquebec.com/residentiel.

Modalités

Obtenez jusqu’à 25$* de remise
par la poste à l’achat d’ampoules
fluocompactes homologuées ENERGY STAR®
* Obtenez 5$ de remise par la poste pour chaque tranche complète de 10$ d’achat
(avant taxes). Montant maximal de la remise par la poste : 25$. Vous pouvez
combiner plusieurs achats pour atteindre le maximum de 25$ de remise par
la poste. Certaines conditions s’appliquent.

Offre valable pour tout achat d’ampoules fluocompactes homologuées ENERGY STAR
des marques suivantes :
Canac-Marquis Grenier • Eclipse • Essentials • GE • Globe • Greenlite • Luminus • Noma •
Philips • Potvin-Bouchard • PRO • Prolux • RONA • Standard • Sunbeam • Sylvania

JOIGNEZ ÀVOTRE ENVOI
Une copie de votre ou de vos factures.
Tous les codes à barres (CUP) originaux des produits ENERGY STAR admissibles.

La facture doit obligatoirement comporter :
• le nom du détaillant,
• la date d’achat.

BON DE REMISE PAR LA POSTE

Langue de correspondance : Français Anglais

Nom et prénom:

Adresse : App. :

Ville : Province :

Code postal : Propriétaire : Locataire :

Indicatif régional et téléphone :

Total, avant taxes, de vos achats
d’ampoules fluocompactes homologuées ENERGY STAR :

Postez le tout à l’adresse suivante :

25$

Obtenez
jusqu’à

à l’achat d’ampoules

fluocompactes
homologuées
ENERGY STAR®

Elles consomment jusqu’à 75% moins d’énergie
et durent jusqu’à 10 fois plus longtemps que
les ampoules à incandescence.

MARQUES PARTICIPANTES
Canac-Marquis Grenier • Eclipse • Essentials • GE • Globe •
Greenlite • Luminus • Noma • Philips • Potvin-Bouchard •
PRO • Prolux • RONA • Standard • Sunbeam • Sylvania

* Offre d’Hydro-Québec, valable jusqu’au 31 décembre 2007 inclusivement.
Certaines conditions s’appliquent.

de remise
par la poste

*
JP

Promotion éclairage efficace
C. P. 2460, Longueuil (Québec) J4K 5E5 RECHERCHEZ CE SYMBOLE SUR LES EMBALLAGES

A3470732
Meubles du Québec
FerMé le diManche

3960, rue Bélanger est, Montréal
tél.: 514-725-5245
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Fauteuil Club,
prix régulier :

699$

en spécial :

499$

100 % cuir,
choix de couleurs
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JOONEED KHAN

Dans la nouvelle configuration
qui se dessine au Pakistan,
Pervez Musharraf, qui attend
d’être reconduit aujourd’hui à la
tête de l’État, a réitéré son refus
de toute opération militaire des
États-Unis dans son pays.

Mais Benazi r Bhutto, qui
entend redeven i r prem ière
ministre à la tête de son parti, le
PPP, après les prochaines légis-
latives prévues avant le 8 janvier
2008, a indiqué qu’elle y était
favorable, « s’il s’agit de frapper
ben Laden et Al-Qaeda ».

Ce conflit illustre les liens
étroits entre l’armée, les tali-
bans et Al-Qaeda, ainsi que la
distance qui les sépare de Mme

Bhutto.
En 1996, les talibans, créa-

tures de l’armée pakistanaise,
prennent Kaboul et donnent
asile à ben Laden et Al-Qaeda ;
la même année, Mme Bhutto est
limogée après des accusations
de corruption.

La « guerre au terrorisme» fait
rage depuis six ans, mais c’est le
mois dernier seulement que ben
Laden a appelé au djihad contre
«Musharraf et ceux qui le sou-
tiennent », ce qui a poussé les
États-Unis et l’Arabie Saoudite
à intensifier leurs efforts pour
stabiliser le Pakistan et séparer
les talibans d’Al-Qaeda, selon
des analystes.

« La prise de Kaboul par les
talibans a été la seule victoire
jamais remportée par l’armée
pak is tana ise en 60 années
d’histoire du pays », a souligné
Tariq Ali, écrivain et militant
de gauche britannique d’origine
pakistanaise.

Mission saoudienne
« Les attentats de 2001 et la

riposte militaire des États-Unis

contre les talibans ont privé l’ar-
mée, qui règne en maître sur le
Pakistan, de sa victoire et de ce
qu’elle appelait sa «profondeur
stratégique afghane » », a dit
Ali, du New Left Review.

« Des officiers proches des
talibans ont démissionné, les
soldats se rendent aux talibans
dans les zones tribales, et une

fatwa des imams interdit des
funérailles islamiques pour les
soldats tués », a-t-il poursuivi,
en entrevue à La Presse.

Reste que le message audio de
ben Laden déclarant la guerre
à Musharraf a semé l’émoi chez
ses vieux alliés, écrit Saleem
Sha h z ad , c h e f du bu r e au
pakistana is de at imes .com.

«Un consul saoudien, en habit
pachtoune, a passé deux jours
au Waziristan Nord, porteur de
cadeaux. À son retour, l’ambas-
sadeur saoudien à Islamabad
s ’est rendu à Ryad avec de
mauvaises nouvelles : Al-Qaeda
a rejeté une offre de cessez-le-
feu du Pakistan et de l’Arabie
Saoudite », écrit-il , en citant

«un témoin de l’opération ».
L e s l i e n s é t r o i t s e n t r e

Musharraf et ben Laden ont
été documentés par B. Raman,
haut fonctionnaire indien à la
retraite qui dirige l’Institute for
Topical Studies, à Madras. « Le
général Zia, qui favorisait les
officiers dévots, confia en 1980
à Musharraf la mission de for-
mer les moudjahidins afghans »,
écrivait-il en 1999.

Un trou de 15 ans
Son étude pour le South Asia

Analysis Group comble un trou
de 15 ans dans la biographie
of f ic iel le du généra l . Selon
lui, Musharraf a alors rencontré
ben Laden, recruté par la CIA
pour construire des bunkers et
des tunnels pour les moudjahi-
dins afghans combattant l’Ar-
mée rouge.

I l a j o u t e q u ’ e n 1 9 8 8 ,
Musharraf et ben Laden ont
réprimé ensemble une révolte
de chiites à Gilgit, dans le nord
du Cachemire pakistanais. En
1999, poursuit-il, Musharraf,
promu chef de l’armée par Nawaz
Sharif, a lancé à l’insu de celui-
ci l’attaque désastreuse contre
l’armée indienne à Kargil. Il
voulait y déménager la base de
ben Laden, depuis Jalalabad, en
Afghanistan, selon Raman.

« Musha r ra f n ’es t pas un
dévot . Ses pa rents , proches
des communistes, s’appelaient
camarades entre eux. Mais il est
sûr que ses ambitions politiques
l’ont amené à s’allier aux isla-
mistes », a commenté Tariq Ali.

Haroun Mir, ancien conseiller
du commandant Ahmad Shah
Massoud, voit dans l’offre de
Kaboul de négocier avec les tali-
bans une tentative de les séparer
d’Al-Qaeda. Mais Shahzad écrit
qu’Al-Qaeda veut lui aussi partici-
per aux négociations.

PAKISTAN

Musharraf et la filière ben Laden

PHOTO JAMAL AHMED, ASSOCIATED PRESS

Pervez Musharraf, qui attend d’être reconduit aujourd’hui à la tête de l’État, a réitéré son refus de toute opération
militaire des États-Unis dans son pays. Mais Benazir Bhutto, qui entend redevenir première ministre après les
prochaines législatives prévues avant le 8 janvier 2008, a indiqué qu’elle y était favorable.

EN BREF

Musharraf signe un
accord avec Bhutto
Le président pakistanais, Pervez
Musharraf, a signé hier un «décret
de réconciliation» qui ouvre la voie
à un accord de partage du pouvoir
avec l’ancienne première ministre
en exil Benazir Bhutto, a annoncé
un ministre à l’AFP. Le décret,
dont l’AFP a obtenu copie, prévoit
d’amnistier plusieurs personnali-
tés politiques accusées de crimes et
délits entre 1988 et 1999, dont Mme

Bhutto, poursuivie pour corruption
quand elle a dirigé le pays à deux
reprises, de 1988 à 1990 et de 1993
à 1996. Un très probable accord de
partage du pouvoir permettrait à
Mme Bhutto de retrouver le poste
de première ministre, grâce à une
alliance entre son parti et celui du
général Musharraf, aux élections
législatives prévues début 2008.
— Agence France-Presse

État d’alerte
au Pakistan
pour la présidentielle
La police et l’armée sont sur le
pied de guerre avant la présiden-
tielle d’aujourd’hui au Pakistan,
pour parer à une éventuelle atta-
que d’Al-Qaeda, mobilisée contre
le président Pervez Musharraf et
son armée. Aujourd’hui, les for-
ces de sécurité seront déployées
en masse autour du Parlement,
où se déroulera le scrutin, mais
aussi dans les rues des grandes
villes du pays, a assuré à l’AFP le
porte-parole du ministère de l’In-
térieur, le général Javed Cheema.
«Le pays sera en état d’alerte
maximal », a-t-il souligné. Le
chef de l’organisation, Oussama
ben Laden, a proclamé il y a 15
jours le djihad, la guerre sainte,
contreM.Musharraf et son armée.
— Agence France-Presse
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01$
Samsung m300

Notre forfait
est vraiment bien bâti.
Il fait peur aux autres.

solomobile.ca 1 877 999-SOLO

Forfait Texte et voix 35

Les tarifs les plus abordables auCanada.7

Profitez de ces options illimitées
pendant les 3 premiers mois6 :
Messageries texte, photo et vidéo
Windows LiveMDMessenger, Internet mobile

2 500messages texte2

Appels locaux entrants illimités3

150minutes locales en tout temps
150minutes d’interurbain4

Appels locaux illimités les soirs
et lesweek-ends (dès 17 h)
25messages photo et vidéo
Facturation à la seconde5

Options à

5$

Offert dans les kiosques Solo suivants:
ANJOU
Les Galeries d'Anjou
BROSSARD
Mail Champlain
LASALLE
Carrefour Angrignon
MONTRÉAL
Plaza Alexis Nihon
POINTE-CLAIRE
Centre d'achat Fairview
QUÉBEC
Place Fleur-de-Lys
ROSEMÈRE
Place Rosemère
ST-BRUNO-DE-MONTARVILLE
Les Promenades
St-Bruno
ST-JEAN-SUR-RICHELIEU
Carrefour Richelieu

Offert dans les
magasins Bell suivants:
ANJOU
Les Galeries d'Anjou
AUTEUIL
5330 boul. des Laurentides
BELOEIL
Mail Montenach
BROSSARD
Mail Champlain
Quartier DIX30
CHÂTEAUGUAY
Centre Régional Châteauguay
COATICOOK
18, rue du Manège
COWANSVILLE
Domaine du Parc
DELSON
5 Route 132
DOLLARD-DES-ORMEAUX
3352 boul. des Sources
3699 boul. St-Jean
DORION-VAUDREUIL
84 boul. Harwood
DORVAL
Les Jardins Dorval
DRUMMONDVILLE
2265 boul. St Joseph
Promenades Drummondville
GATINEAU
Promenades de l’Outaouais
GRANBY
688 rue Principale
Galeries de Granby
HULL
73 rue Jean-Proulx
Galeries de Hull
JOLIETTE
127 boul. St-Charles-Borromée nord
Les Galeries Joliette
LACHINE
2409 46e Avenue
LAFONTAINE
2121 boul. Labelle
LASALLE
7567 boul. Newman
Carrefour Angrignon
LAVAL
800 boul. Chomedey (120) Tour C
1655 boul. St Martin
Carrefour Laval
Carrefour Laval - kiosque
Centre Laval
Megacentre Vimont Laval
LONGUEUIL
666 Place Transcanada
2771 boul. Jacques-Cartier est
Place Longueuil
MAGOG
Galeries Orford
MONTREAL
892, rue Ste Catherine ouest
4399, rue St-Denis
5187, avenue Papineau (angle Laurier)
6855, rue St-Jacques ouest
8900, rue Lajeunesse
9280, boul. de l’Acadie
Boul. Décarie
(angle Jean-Talon)
Carrefour Industrielle Alliance
Centre Rockland
Faubourg Ste-Catherine
Place Alexis-Nihon
Place Dupuis
Place Versailles
Plaza Côte-des-Neiges
Tour Jean-Talon
(Rez-de-chaussée)
MONTRÉAL-NORD
Place Bourassa
MONT-TREMBLANT
517 rue de St-Jovite
PINCOURT
Faubourg de l’Île - kiosque
POINTE-AUX-TREMBLES
12530 Sherbrooke est
POINTE-CLAIRE
Fairview Pointe-Claire
REPENTIGNY
309 rue Notre-Dame
Les Galeries Rive-Nord
ROSEMÈRE
232 boul. Curé-Labelle
Place Rosemère
SALABERRY-DE-VALLEYFIELD
Centre commercial Valleyfield
SHAWINIGAN
1 Plaza de la Mauricie
SHERBROOKE
2700 rue King ouest
4505 boul. Industriel
Carrefour de l'Estrie
SOREL
Les Promenades de Sorel
ST-BRUNO-DE-MONTARVILLE
Les Promenades
St-Bruno
STE-AGATHE-DES-MONTS
80A boul. Morin
ST-EUSTACHE
66 rue Dubois (107)
Place St-Eustache
ST-HUBERT
3879 boul. Taschereau
5190 boul. Cousineau
ST-HYACINTHE
Galeries St-Hyacinthe
ST-JEAN-SUR-RICHELIEU
391 boul. Séminaire nord
Carrefour Richelieu
ST-JÉRÔME
Le Carrefour du Nord
ST-LAURENT
4232 rue Seré
La Place Vertu
ST-LEONARD
4524 Jean Talon est
6050 boul. Métropolitain est
ST-SAUVEUR-DES-MONTS
153 rue Principale
TERREBONNE
1729 chemin Gascon
Galeries Terrebonne
TRACY
604 route Marie Victorin
TROIS-RIVIÈRES
5691 boul. Jean XXIII
Centre Les Rivières
VICTORIAVILLE
567 boul. des Bois-Francs sud
La Grande Place des Bois-Francs

À jour en date du 1er octobre 2007. Offerts avec
les appareils compatibles, dans les zones de
couverture de Solo Mobile. Soirs du lundi au
jeudi, de 17 h à 8 h et week-ends du vendredi
17 h au lundi 8 h. Des frais d’interurbain et
d’itinérance (y compris impôts étrangers) peuvent
s’appliquer à l’extérieur de votre zone d’appels.
D’autres frais additionnels, tels que e9-1-1 (0,50
$/mois), accès au réseau qui ne sont pas des
frais du gouvernement (prépayé 3,95 $/mois et
mensuel 6,95 $/mois) et frais uniques d’activation
d’appareil (35 $) s’appliquent. Des frais uniques de
35 $ sont applicables lorsqu’un client passe d’un
forfait mensuel au service prépayé. Avec toute
utilisation de données, des frais d’utilisation
d’Internet mobile de 3 ¢/Ko s’appliquent si vous
n’êtes pas abonné au service Internet mobile
illimité et des frais peuvent s’appliquer pour
le contenu. Des frais de résiliation anticipée
s’appliquent. Modifiable sans préavis et ne peut
être combiné avec aucune autre offre. Taxes en
sus. Non offert dans les magasins Wal-Mart.
D’autres conditions s’appliquent. (1) Avec une
nouvelle activation d’un nouvel appareil dans le
cadre d’un contrat d’une durée min.de 3 ans à
un forfait mensuel de Solo. (2) À l’exclusion des
alertes, des messages texte internationaux et
payants de même que ceux échangés avec la
messagerie instantanée. (3) S’applique au temps
d’antenne des appels reçus à l’intérieur de votre
zone d’appels locale. (4) S’appliquent aux appels
interurbains en provenance et à destination du
Canada. (5) Avec une nouvelle activation d’un
nouvel appareil dans le cadre d’un contrat à
tout forfait voix mensuel de Solo. S’applique
aux appels locaux. (6) Le tarif mensuel est de 5
$ pour les mois 1 à 3 et le tarif mensuel courant
(maintenant 10 $ ; modifiable) s’applique par la
suite. (7) Basé sur les tarifs des forfaits mensuels,
la facturation à la seconde pour les appels locaux,
et de l’accès à un réseau pancanadien, avec un
contrat d’une durée min. de 2 ans à un forfait
mensuel de Solo Mobile ; à l’exception des tarifs
promotionnels et interurbains, plus de details à
solomobile.ca. Solo, le logo Solo Mobile et Cause
toujours sont des marques de commerce de Solo
stratégie de marque inc., utilisées sous licence.

Offert chez:
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CONTINUEZ LA BELLE VIE
LES OBLIGATIONS BOURSIÈRES DU QUÉBEC

www.epq.gouv.qc.ca|1 800 463-5229

ÉPARGNE
PLACEMENTS

QUÉBEC

VOS
ÉCONOMIES
GARANTIES
À 100%

sur le capital investi
pour les nouveaux
fonds REER

BONI
DE

1%

+ Rendement basé sur la variation de l’Indice Québec-30 MC.
+ Capital entièrement garanti.
+ Rendement maximal de 60 % pour le terme de 5 ans

et illimité pour le terme de 10 ans.
+ Aucuns frais de gestion et d’administration.

Pour en savoir plus, téléphonez-nous ou consultez
notre site Internet.

«J’veux pas que ça arrête...»
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:: Tel: 1 (514) 344-4081:: Fax: 1 (514) 344-4125 872 Rue Du Couvent ::H4C 2R6 :: Montréal ::iegor.net

L’ACCÈS AUM A R C H É
INTERNATIONALDE L’ART DROUOT

MONTREAL

ESTIMATIONS GRATUITES
LES 9 ET 10 OCTOBRE 2007

Maître Georges DELETTREZ, Président de DROUOT Holding sera présent
à MONTRÉAL les 9 ET 10 OCTOBRE pour estimer gratuitement vos
Bijoux, Oeuvres d’Art, Antiquités, Collections et Grands Vins, avec, pour le
Patrimoine Canadien, Iégor de SAINT HIPPOLYTE. De 11h00 à 17h00.

Pour prendre rendez-vous, téléphonez nous au 514.344.4081BOUCHER, François (1703-1770)Sera inclus dans la vente du 9 octobre
Bijoux

A3514 771

MONDE

NICOLAS BÉRUBÉ

LOS ANGELES — Des étudiants
et des professeurs de l’Université
Stanford, en Californie, ont entre-
pris de s’opposer à la nomination de
Donald Rumsfeld à un poste d’ex-
pert dans un groupe de réflexion
situé sur le campus de l’université.

Une pétition lancée par un pro-
fesseur au moment où l’arrivée de
M. Rumsfeld a été annoncée, en
septembre, compte maintenant
3800 signatures, dont 300 pro-
viennent du personnel enseignant
de l’université. Donald Rumsfeld

a démissionné l’an dernier de son
poste de secrétaire à la Défense
sous l’administration de George
W. Bush.

«Selon nous, la nomination de
M. Rumsfeld est fondamentale-
ment incompatible avec les valeurs
d’éthique, de tolérance, d’honnê-
teté et de respect des lois nationales
et internationales qui sont celles de
l’Université Stanford», peut-on lire
sur le site de la pétition.

Pamela Lee, professeure respon-
sable de la pétition, affirme que sa
boîte de réception a été inondée de
courriels de professeurs et d’étu-
diants furieux d’apprendre que
l’ancien secrétaire à la Défense
allait travailler sur le campus.

« I l y a un mouvement de
révolte, dit-elle. Les gens ne
peuvent tout simplement pas

concevoir qu’un homme avec une
telle feuille de route soit invité à
s’installer à l’université.»

C’est l’ Institut Hoover qui
accueille M. Rumsfeld dans ses
rangs à titre de «membre distin-
gué», pour une période d’un an.
Ce groupe de réflexion néoconser-
vateur n’est pas directement financé
par Stanford, mais ses locaux sont
situés sur le campus de l’université,
et ses membres sont appelés à parler
dans les auditoriums et autres lieux
de rencontre des universitaires.

Selon Mme Lee, le mouvement
de révolte ne vise pas à faire taire
les voix conservatrices sur le cam-
pus, mais bien à protester contre
une nomination perçue comme
étant sans mérite.

«M. Rumsfeld peut venir sur
le campus pour faire un discours,

ce n’est pas le problème. Le pro-
blème, c’est quand l’institution
cherche à honorer un homme qui
a régulièrement bafoué les règles
du droit international», dit-elle.

Un «criminel de guerre»
Sur le site de la pétition, le

personnel et les étudiants émet-
tent des commentaires tranchés
sur la nomination de l’ancien
secrétaire à la Défense. Le rôle
de M. Rumsfeld dans la décision
d’attaquer l’Irak et son implica-
tion dans le scandale de la prison
d’Abou Ghraib y sont fréquem-
ment cités.

«M. Rumsfeld est un crimi-
nel de guerre et devrait être
jugé au lieu de se voir offrir un
sanctuaire à Stanford », écrit
un ex-étudiant. Plus loin, un

signataire ajoute : «On ne peut
pas enseigner l’honnêteté à nos
étudiants tout en laissant quel-
qu’un comme Rumsfeld devenir
membre de la famille.»

La porte-parole de l’Institut
Hoover, Michele Horaney, a fait
savoir que M. Rumsfeld n’aura
aucune tâche d’enseignement. Il
sera appelé à venir sur le campus
«de trois à cinq fois» au cours de la
prochaine année, a-t-elle dit.

Les étudiants et le personnel
de Stanford ont la réputation de
monter aux barricades très rapi-
dement quand un personnage
controversé cherche à se rendre
sur le campus. Une visite prévue
du président Bush au printemps
dernier avait d’ailleurs été annu-
lée à cause de la présence d’un
grand nombre de manifestants.

Donald Rumsfeld nommé expert dans un groupe de réflexion

Levée de boucliers sur un campus californien
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AGENCE FRANCE-PRESSE

WASHINGTON — La secrétaire
d’État américaine, Condoleezza
Rice, a annoncé hier un renforce-
ment du contrôle des activités en
Irak de l’entreprise de sécurité pri-
vée américaine Blackwater, accusée
d’avoir tué des Irakiens innocents
le 16 septembre à Bagdad.

À la su i t e de s prem ie r s
résultats d’une enquête sur la
fusillade, Mme Rice a ordonné
que des mesures soient prises
«pour améliorer la responsabilité
des opérations et le contrôle» des
activités de Blackwater, a indiqué
le porte-parole du département
d’État, Sean McCormack.

Des agents de sécurité du dépar-
tement d’État accompagneront
désormais les agents deBlackwater
dans chacune de leurs missions, a
précisé le porte-parole.

Des employés de Blackwater
qui escortaient un convoi diplo-
matique sont soupçonnés d’avoir
ouvert le feu sans retenue le 16
septembre à Bagdad, tuant au
moins 10 Irakiens – 17 selon le
New York Times citant des témoins,
des enquêteurs irakiens et un res-
ponsable américain.

La Chambre des représentants
américaine a adopté jeudi une loi
pour combler le vide juridique
entourant les sous-traitants en
Irak, alors que le FBI était chargé
de l’enquête sur Blackwater.

Un rapport du Congrès amé-
ricain publié cette semaine a par
ailleurs indiqué que les employés
de Blackwater avaient été impli-
qués dans près de 200 incidents
de tirs en Irak depuis deux ans,
et avaient tiré les premiers plus de
quatre fois sur cinq.

Selon le contrat de sous-
traitance avec le département
d’État, la firme chargée de proté-
ger les diplomates américains et
les dignitaires du régime irakien
peut faire usage de la force seule-
ment pour se défendre.

Quatre enquêtes sont en cours
sur la fusillade du 16 septembre :
l’une est menée par le départe-
ment d’État avec le soutien de
l’armée américaine, une deuxième
par une commission améri-
cano-irakienne, une troisième a
été demandée par la secrétaire
d’État Condoleezza Rice et une
quatrième par le secrétaire à la
Défense Robert Gates.

Selon le Washington Post, des
rapports militaires portant sur
la fusillade concluent que les
employés de Blackwater ont agi
de façon «excessive» et ouvert
le feu sans être menacés, sem-
blant ainsi corroborer la thèse du
gouvernement irakien qui juge
Blackwater responsable.

Rice veut
serrer la vis
à Blackwater
L’agence de sécurité
est accusée d’avoir
tiré sur des Irakiens
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® Marques déposées de la Banque Royale du Canada. RBC et Banque Royale sont des marques déposées de la Banque Royale du Canada. MC Marques de commerce de la Banque Royale du Canada.* Marque déposée de Visa International Service Association, utilisée sous licence. 1. Pour connaître les
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ACTUALITÉS

ÉMILIE CÔTÉ

Percy Schmeiser travaillait sur sa
terre quand sa femme Louise a
reçu un appel de la Suède. «Vous
êtes récipiendaires du Right
Livelihood Award.» «Ma femme
était tellement excitée. Elle pou-
vait à peine parler », raconte
l’agriculteur de 76 ans.

Percy et Louise Schmeiser sont
sans doute le couple de fermiers
le plus populaire du Canada.
Depuis une dizaine d’années, ils
se battent contre le géant améri-
cain agro-alimentaire Monsanto.
Au début de la semaine, ils se
sont vu décerner un prix Nobel
alternatif de la paix.

«C’est un grand honneur», a
lancé M. Schmeiser, joint chez
lui, à Bruno, au beau milieu de la
Saskatchewan.

En décembre, le couple parti-
cipera à la cérémonie annuelle
des Right Livelihood Awards, au
parlement suédois. Depuis 1980,
la Fondation Right Livelihood
récompense les « oubliés » du
Prix Nobel. «Nous récompensons

des gens qui font la promotion de
la paix, de la biodiversité et de
l’énergie renouvelable», a expli-
qué à La Presse le directeur exécu-
tif, Ole von Uexküll.

« Percy et Louise Schmeiser
défendent les droits des agricul-
teurs et la biodiversité. Ils ont
pris un grand risque personnel»,
souligne-t-il.

La croisade des Schmeiser a com-
mencé en 1997 quand lamultinatio-
nale Monsanto les a accusés d’avoir
utilisé illégalement des semences
de canola transgénique, résistantes
aux herbicides. Poursuivis pour
400 000$, M. et Mme Schmeiser
clamaient plutôt que c’est le vent
qui avait poussé le pollen des plan-
tes de Monsanto sur leur terre.

Après un procès médiatisé, le
couple a perdu, mais n’a pas baissé
les bras. Il est allé en appel devant
la Cour suprême. En mai 2004,
cinq juges contre quatre ont décrété
que les Schmeiser avaient violé le
brevet de Monsanto en utilisant
des semences sans payer de droits.

Si les Schmeiser n’avaient aucun
dommage à payer à Monsanto,

la facture de leurs frais juri-
diques s’élevait à 400 000 $ .
Heureusement, ils ont eu de l’aide
de partout. Au fil de sa croisade,
M. Schmeiser est devenu une icône
de la lutte contre les organismes
modifiés génétiquement (OGM). Il
a donné plusieurs conférences. Il a
même fait l’objet de pièces de théâ-
tre et du documentaire Seeds.

La bataille continue...
«Trop de fermiers ont vu leur

vie de travail se faire détruire»,
dit-il.

Percy Schmeiser a abandonné
la culture du canola pour faire
pousser des graines d’avoine et
de moutarde. Il n’utilise plus que
le quart de ses champs. «C’est
essentiellement pour rester près

de la terre et de l’environne-
ment. Je veux passer plus de
temps avec mes cinq enfants
et 15 petits-enfants», confie
l’homme de 76 ans.

Mais sa bataille contre
Monsanto devant les tri-
bunaux aura un deuxième
chapitre. Récemment, M.
Schmeiser a retrouvé des

semences de canola transgénique
de Monsanto sur sa terre. La mul-
tinationale a accepté de les enlever,
en échange d’un avis de non-publi-
cation et à condition que le couple
n’engage aucune poursuite judi-
ciaire. «Monsanto voulait taire
l’affaire. Il n’en était pas question»,
indique M. Schmeiser.

Les Schmeiser ont déboursé

600$ pour que les semences soient
éliminées.Monsanto n’a pas donné
suite à leur demande de payer la
facture. Le couple a donc déposé
une poursuite devant la cour
provinciale de la Saskatchewan.
L’audience aura lieu le 23 janvier.

«Les gens sont à la merci des
grandes entreprises. Monsanto a
voulu saisir notre terre et détruire
notre vie. Ils nous ont intimidés.On
se bat pour nos petits-enfants,
pour dénoncer l’abus de pouvoir
des grandes entreprises», conclut
Percy Schmeiser.

La croisade de deux fermiers saluée
Le couple saskatchewanais poursuivi par Monsanto en justice reçoit un prix Nobel alternatif de la paix

« Percy et Louise Schmeiser défendent les droits
des agriculteurs et la biodiversité. Ils ont pris un
grand risque personnel », souligne Ole von Uexküll,
directeur exécutif de la Fondation Right Livelihood.

RIGHT LIVELIHOOD
AWARD
En 1980, Jakob von Uexküll a vendu
sa collection de timbres pour financer
le Right Livelihood Award. Considéré
comme le prix Nobel alternatif de la
paix, il récompense quatre lauréats par
année. La remise des prix a lieu au par-
lement suédois, généralement la veille
de la remise officielle des prix Nobel.
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GS 2008
À TRACTION INTÉGRALE

À

LOUEZ À PARTIR DE

389 $ PAR MOIS, POUR 48 MOIS*
TRANSPORT ET PRÉPARATION INCLUS
COMPTANT INITIAL DE 4995$

0$ DÉPÔT DE SÉCURITÉ

COTE DE SÉCURITÉ LA PLUS ÉLEVÉE DU GOUVERNEMENT
DES ÉTATS-UNIS LORS D’ESSAI DE COLLISION ◆◆◆

COTE DE SÉCURITÉ LA PLUS ÉLEVÉE DU GOUVERNEMENT
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ENTREZ.
VOUS ÊTES À LA
BONNE ENSEIGNE.

Pour un concessionnaire près de chez vous, visitez le www.mazda.ca ou téléphonez au 1-800-263-4680.

vroum-vroum

GS 2007

À

LOUEZ À PARTIR DE

225 $ PAR MOIS, POUR 48 MOIS*
TRANSPORT ET PRÉPARATION INCLUS
COMPTANT INITIAL DE 2795$

0$ DÉPÔT DE SÉCURITÉ

TITRE MÉRITÉ
L’an dernier, Le Guide de l’auto 2006

décernait à la Mazda5 le titre de véhicule de l’année ...
cette dernière est une remarquable voiture.

Le Guide de l’autoMC 2007

GX 2008

À
LOUEZ À PARTIR DE189 $ PAR MOIS, POUR 48 MOIS*

TRANSPORT ET PRÉPARATION INCLUS
COMPTANT INITIAL DE 2795$

0$ DÉPÔT DE SÉCURITÉ

MEILLEUR ACHAT ◆ Le Guide de l’autoMC 2008

GS 4 CYL. 2008

À

LOUEZ À PARTIR DE

299 $ PAR MOIS, POUR 48 MOIS*
TRANSPORT ET PRÉPARATION INCLUS
COMPTANT INITIAL DE 2995$

0$ DÉPÔT DE SÉCURITÉ

COTE DE SÉCURITÉ LA PLUS ÉLEVÉE DU GOUVERNEMENT
DES ÉTATS-UNIS LORS D’ESSAI DE COLLISION FRONTALE ◆◆

Mazda3 GS illustrée

Mazda5 GT illustré

CX-7 GT illustré

A3513230



un cahier spécial à ne pas manquer
mercredi 10 octobre dans

RepoRtage publicitaiRe
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Jessica Gregg, François-Louis Tremblay (médaillé d’argent olympique)
et Kalyna Roberge (médaillée d’argent olympique)

T-shirt
Vancouver 2010
25 $

Casquette
25 $

T-shirt
«paysage 2010»
25 $

Kangourou en
molleton à
glissière
65 $

T-shirt bleu
Vancouver 2010
25 $

T O U S L E S E S P O I R S S O N T P E R M I S !

La collection d’automne Vancouver 2010
et de l’équipe olympique canadienne

est ARRIVÉE en magasin
Les vêtements officiels de l’équipe olympique canadienne sont offerts exclusivement

dans les magasins du groupe Hbc et en ligne, au www.hbc.com.

Nous souhaitons à nos athlètes une excellente saison sportive 2007-2008!

Hbc, fier partenaire de Patinage de vitesse Canada, de
l’équipe olympique canadienne et des Jeux d’hiver de 2010 à Vancouver

La Baie : • Centre-ville de Montréal • Centre Laval • Promenades Saint-Bruno
Zellers : • Galeries Terrebonne • Galeries d’Anjou

A3512825
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D’engagement et d’excellence

40
Il y a quarante ans, le Collège Ahuntsic,
le Collège Édouard-Montpetit, le Collège
Lionel-Groulx, le Collège de Maisonneuve et
le Collège de Valleyfield accueillaient leurs
premiers étudiants. Ils sont maintenant la
porte d’entrée privilégiée de nombre d’entre
eux pour accéder à l’enseignement supérieur
et au marché du travail.

Depuis leur création, ces collèges ont participé à l’enrichissement du
Québec en favorisant un apport continu de main-d’oeuvre qualifiée
aux entreprises d’ici. Lieux de création, d’évolution, de dynamisme et
de diversité, les cégeps ont su marquer notre paysage en proposant
une formule sans cesse renouvelée et adaptée aux changements de
notre société.

Bon quarantième anniversaire!

La ministre de l’Éducation, du Loisir et du Sport

MICHELLE COURCHESNE

A3513052

MONDE

Bush s’oppose
à la reconnaissance
du génocide arménien
AGENCE FRANCE-PRESSE

WASHINGTON—George W. Bush
s’est opposé hier à ce que les
États-Unis considèrent légale-
ment comme un génocide la mort
de centaines de milliers d’Armé-
niens au début du XXe siècle sous
l’Empire ottoman, prenant ainsi
le parti du gouvernement turc, a
indiqué la Maison-Blanche.

M. Bush répondait aux mises
en garde du premier ministre
turc Recep Tayyip Erdogan contre
les conséquences d’un texte que
devrait examiner une commission
de la Chambre des représentants
la semaine prochaine et qui
déclarerait ces événements comme
un génocide, a rapporté l’agence
semi-officielle turque Anatolie.

Lors de leur entretien sur cette
affaire ultra-sensible pour le gou-
vernement turc, M. Erdogan a
prévenu M. Bush que ce projet de
résolution risquait de «nuire au
partenariat stratégique», a indi-
qué Anatolie.

Or le partenariat de la Turquie,
alliée dans l’OTAN et voisine de
l’Irak, compte beaucoup pour les
États-Unis.

M. Bush a « réaffirmé son
opposition à cette résolution, qui

serait préjudiciable aux relations
américaines avec la Turquie si
elle était adoptée», a dit un porte-
parole de la Maison-Blanche,
Gordon Johndroe.

«Le président a décrit les évé-
nements de 1915 comme l’une
des plus grandes tragédies du
XXe siècle mais il croit que c’est
à la recherche historique, et
non pas à la loi de déterminer
si, oui ou non, ces événements
constituent un génocide», a dit le
porte-parole.

La Turquie refuse d’entendre
parler de génocide pour quali-
fier les massacres et déportations
d’Arméniens entre 1915 et 1917
dans les dernières années de
l’Empire ottoman, auquel a suc-
cédé en 1923 la République de
Turquie.

Selon les Arméniens, le «géno-
cide », qui suppose un plan

d’élimination systématique et
organisée, a fait plus de 1,5 mil-
lion de morts. La Turquie dit que
les Arméniens ont été victimes,
comme beaucoup d’autres, du
chaos sévissant dans les dernières
années de l’Empire ottoman.

Plusieu rs gouvernements ,
parlements, organisations et
de nombreux États américains
reconnaissent officiellement un
génocide.

Une résolution en ce sens
devrait être examinée la semaine

prochaine en commission des
Affaires étrangères de la Chambre
des représentants, malgré le risque
des complications diplomatiques.

Ce projet « ne sert pas les
intérêts des peuples américains
et turcs. Il est de nature à por-
ter un coup aux efforts visant à
l’amélioration des relations entre
la Turquie et l’Arménie», a dit

M. Erdogan à M. Bush, selon
Anatolie.

Le sort des Arméniens au début

du XXe siècle est un sujet de dis-
corde majeur entre la Turquie et
l’Arménie voisine, qui n’ont pas
de relations diplomatiques.

Il n’est pas certain que la réso-
lution recevra le soutien des plus
hauts responsables démocrates
et si elle ira jusqu’au bout pour
être finalement approuvée par la
Chambre elle-même.

Ce t te a f fa i r e a tou te fo i s
conva i nc u l ’amba s s ade de
Turquie aux États-Unis d’ache-

ter une pleine page de
publicité dans le quotidien
The Washington Post hier. La
représentation diplomati-
que met elle aussi en garde
contre les conséquences
d’un projet de résolution
« partial » et offrant une
« interprétation unilatérale
des tragédies subies par un

grand nombre dans les dernières
années de l’Empire ottoman».

L’ambassade rappelle la propo-
sition faite en 2005 à l’Arménie
d’instaurer une commission his-
torique conjointe, associant des
experts de pays tiers, pour étu-
dier les événements et présenter
ses conclusions à la communauté
internationale.

« Le président a décrit les événements de 1915 comme l’une des plus grandes
tragédies du XXe siècle mais il croit que c’est à la recherche historique, et
non pas à la loi de déterminer si, oui ou non, ces événements constituent un
génocide », a dit le porte-parole de la Maison-Blanche.

PHOTO REUTERS

Le partenariat de la Turquie, alliée dans l’OTAN et voisine de l’Irak, compte
beaucoup pour les États-Unis et pour M. Bush.
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PARTEZ À LA
DÉCOUVERTE
DE NOS
CÉPAGES
FRANÇAIS...

ET DE NOTRE SÉLECTION
DE VINS MÛRIS SOUS
LE CHAUD SOLEIL.

Red Stripes est un vin subtilement
fruité au style moderne, comme
les Californiens savent si bien les
produire. Les arômes de framboise
et de prune sont bien servis par
une texture à la fois souple et riche.
C’est le complément idéal pour
du veau, de l’agneau, du saumon
grillé et des viandes rouges.

Sunny Days blanc est un vin fruité
très rafraîchissant, laissant une
agréable sensation en bouche
d’arômes de poire et de melon.
On peut le servir en toute
occasion avec des grillades
ou à l’apéro.

Sunny Days rouge est un vin léger
à souhait avec des arômes de
fruits rouges mûris sous les chauds
rayons du soleil et une texture
judicieusement veloutée.
C’est un vin de plaisir à servir
en toute occasion. À savourer
avec des grillades.

Ocean Cliff est un vin généreux
que l’on reconnaît facilement
à son intensité et à sa richesse.
Ses arômes et saveurs sont le fruit
d’une vendange particulièrement
sélective. Il s’harmonise très bien
avec les rôtis, la volaille grillée,
les viandes rouges grillées et les
fromages doux.

Vent du Sud, un vin de plaisir
gourmand à la texture à la fois
onctueuse, tendre et épicée.
Il sera particulièrement agréable
avec la volaille grillée, le magret
de canard, les pâtés, les
charcuteries ou tout simplement
avec de savoureuses entrées.

Champs Élysées blanc est un vin
floral, vif et tout en fraîcheur.
Un vin de plaisir qui accompagne
parfaitement la volaille, les
poissons grillés et les fruits de mer.
On peut le servir avec une assiette
de fromages doux.

Champs Élysées rouge est une
belle rencontre de fraîcheur
et de fantaisie. Un vin moderne,
agréable, fruité et rond en
bouche. Il accompagne bien
les viandes rouges braisées,
la volaille grillée, le porc, le veau
de lait et les fromages doux.

Flying Fins est un vin accessible
et sans prétention qui porte toute
l’essence du mode de vie des
Californiens. À la fois fruité et
rond en bouche, il se marie
parfaitement à toutes les
grillades ou plats de pâtes.

www.vincorquebec.com
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PRODOTTO
IN ITALIA.
VENDU EN
ÉPICERIE.*
* Offerts en marché d’alimentation et dépanneur.
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DÉCOUVREZ NOTRE SÉLECTION
DE VINS ITALIENS OFFERTS
EXCLUSIVEMENT EN
MARCHÉ D’ALIMENTATION.
Pourquoi attendre une occasion spéciale?

Un simple repas de semaine peut prendre

des airs de festin gourmet s’il est accompagné

d’un bon vin italien.

VOICI UNE
BONNE RAISON
DE CÉLÉBRER.

Vellagio est un vin italien à l’arôme remarquablement
fruité et épicé, laissant une agréable sensation en
bouche, à la fois tendre et soyeuse. Il s’accompagne
parfaitement de mijotés italiens, de pâtes, de
charcuteries et d’escalopes de veau. On peut
également le servir avec des fromages à pâte ferme.

Becco Rosso est un vin frais et léger souligné par des
arômes de petits fruits rouges légèrement vanillés.
C’est le parfait vin d’accompagnement pour vos plats
de pâtes et de veau. Son côté souple et généreux
permet aussi de le servir avec des grillades et
des fromages doux.

Bartolio est un vin rouge riche et soyeux aux arômes
de baies sauvages. On peut l’apprécier avec des
saucisses, du porc ou de l’agneau, particulièrement
s’ils sont grillés. Il accompagne également très bien
le veau, les pâtes et les tapas.
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